
Bokassa a trouvé asile en Côte - d Ivoire
Après un marchandage serré avec le gouvernement français

Après plus de deux journées
d'âpres tractations, l'empereur déchu
Bokassa 1er a quitté hier en pleine
nuit la base aérienne d'Evreux pour
la Côte-d'Ivoire, seul pays africain
qui ait finalement accepté d'héberger
le dictateur rejeté par la France et
par l'Afrique.

C'est en pleine nuit, hier, qu'un
DC-8 français s'est posé à la base
d'Evreux qui, depuis vendredi 20 h.,
était devenue le théâtre d'un
marchandage serré entre l'ancien
souverain et le gouvernement
français. L'ex-empereur et les 26
membres de sa suite qui avaient
pensé trouver asile en France après
le putsch du président David Dacko,

A Bangui, la capitale de la Republi-
que centrafri caine, un parachutiste
français contrôle les cartes d'identité,

(bélino AP)

sont montés à bord de l'appareil qui
a décollé vers 4 h. 15.

UN PROBLÈME DÉLICAT
Mais, pour les journalistes qui

pendant 56 heures avaient tenté de
décrypter l'évolution des négocia-
tions en analysant les mouvements
autour de la caravelle de l'empereur,
le mystère n'était pas entièrement
dissipé. Personne ne savait où allait
l'ex-monarque. Dans un premier
temps, le bruit courut que le DC-8 se
rendait au Gabon et il fallut la ma-
tinée pour savoir que sa destination
était la Côte-d'Ivoire.

La présence sur le territoire
national du dictateur discrédité après
les informations d'Amnesty Interna-
tional sur sa participation à un
massacre d'écoliers à Bangui avait
posé un problème délicat à la France.
Les autorités, après avoir reconnu
presque à contre-cœur la présence
du tyran sur le sol français avaient
fait aussitôt le silence sur les né-
gociations.

L'empereur déchu, qui se plaisait à
revendiquer dans ses discours sa
double nationalité centrafricaine et
française, entendait bien revenir en
France où il possède plusieurs pro-

priétés. Dans les milieux autorisés,
on contestait la réalité de la citoyen-
neté française de Bokassa et surtout
on jugeait indésirable sa présence.

? Suite en dernière page

Des membres de la Ligue populaire du 28 février — mouvement de gauche
défilent devant le Ministère du travail à San Salvador, (bélino AP)

Effervescence au Salvador
La police a lancé des grenades

Iacrimogènes contre le ministère du
Travail pour tenter d'en expulser des
militants d'extrême-gauche qui
tiennent le bâtiment depuis quelques
jours. Selon des témoins, les
manifestants auraient été vus plus
tard devant la façade du bâtiment

D'autre part, les ravisseurs de

Dennis McDonald, 37 ans, cadre dans
une entreprise d'électronique et de
son collaborateur, Fausto Bucheli se
sont manifestés hier. Les dits
ravisseurs affirment appartenir à on
mouvement de'xtrême-gauche in-
connu jusqu'ici, le Parti révolution-
naire des travailleurs centre-amé-
ricains. Les deux victimes ont été
enlevées vendredi dans on guet-
apens sanglant qui a coûté la vie à
leur garde du corps.

PAS DE BLESSES
Des membres de la Ligue popu-

laire du 28 février ont déclaré qu'il
n'y avait pas eu de blessé quand la
police a essayé de reprendre contrôle
du ministère mais 25 à 30 grenades
Iacrimogènes ont atterri près des
maisons avoisinantes forçant leurs
occupants à fuir.

? Suite en dernière page

Tant va la Migras
qu'à la fin...

OPINION 

Marchands d'os à moelle, de bitu-
me et d'orchidées, vendeurs de bot-
tes fourrées, de pompes à vélo, de
vacances et de flûtes au sel,
négociants, commerçants: c'est quoi
un principe ?

C'est la cause première, l'origine,
c'est aussi une règle générale théo-
rique qui doit guider une activité,
l'activité marchande, par exem-
ple.

tin principe c'est ce que l'on
invoque d'entrée de cause avec
beaucoup d'assurance quand on
veut contraindre l'exception.

C'est tout autant contre quoi on
rechigne, renâcle et grogne quand,
dans la conséquence extrême de ce
que l'on affirme, on se retrouve
dans la cible de son propos !

La liberté du commerce et de
l'industrie fait partie des principes
énoncés dans notre Charte fonda-
mentale, la Constitution fédérale.
Cette liberté qui veut que le meil-
leur gagne est une des pierres
d'angle du libéralisme.

Des pays à régime capitaliste vi-
goureux, tels les USA et l'Allema-
gne fédérale, ont estimé qu'à partir
d'une certaine dimension, l'activité
économique doit être contrôlée car,
à travers le j eu du monopole de
fait, elle peut entraîner une rupture
d'équilibre dans le jeu de la libre
concurrence.

Le point de rupture est atteint
quand, dans une branche d'activité
économique la règle de concurrence
ne joue plus faute de combattants,
parce que le combat n'est plus pos-
sible. Avec un chiffre d'affaires de
7,5 milliards de francs et le contrôle
de 40 pour cent de la distribution
alimentaire en Suisse, Migros
exerce une influence considérable
dont on s'avise beaucoup en Suisse
allemande.

Un livre « Migros, et après ? »
paru il y a quelques mois figure
dans le peloton de tête des ventes
de librairie outre-Sarine. Il vient
d'être traduit en français. Son au-
teur, Claude Beck, dirige un bureau
de relations publiques à Zurich. Il a
présenté son ouvrage hier à

Lausanne sous les auspices de
l'Association Romande des Détail-
lants. La Migros victime de son
succès, cadrée au cœur de l'épineux
problème de la distribution décen-
tralisée ?

La Migros, pouvoir économique
centralisateur ?

Pour l'heure, ce n'est pas ce débat
qui nous retiendra ici, ceci n'étant
que la conséquence de cela. Ce qui
nous intéresse, c'est l'approche d'un
principe-clé d'un système.

Rien n'a été épargné au fondateur
de la Migros Gottlieb Duttweiler
qui, à force de ténacité, d'imagina-
tion et de ruptures avec des habitu-
des traditionnelles, animé d'un
authentique idéal, a jeté les bases
de ce qu'il faut bien considérer
comme un empire de la distribution
en Suisse.

Il a réussi ce que chacun rêve
d'atteindre dans nn système de li-
bre concurrence: s'imposer sur le
marché et tenir des positions ! Et
voici les limites en même temps que
l'ambiguïté du système qui a per-
mis cette fabuleuse réussite. Il fait
d'un «magasin» non plus nn com-
merce seulement, mais nn partenai-
re social au niveau national, comme
l'est l'épicier dans son quartier sans
menacer le géant mais, à terme,
condamné par lui.

Alors, tonte chose portant en elle
son contraire, aux limites du libéra-
lisme cher aux détaillants du com-
merce indépendant de détail, de-
vrait-on étatiser ce qui est devenu,
par son succès continn, nn Etat
dans l'Etat et ainsi collectiviser la
réussite ?

La Migros contrainte, entravée
dans son développement, la Migros
puissance dominatrice, la Migros
plébiscitée chaque jour par une
clientèle qui ainsi travaille à son
propre conditionnement, autant de
questions-problèmes d'un débat qui
de Zurich va gagner la Suisse ro-
mande.

Curieux, mais on n'évoquera pas
souvent cet argument de poids: l'in-
dice du coût de la vie sans la Mi-
gros... !

Gil BAILLOD

Les Etats-Unis à la croisée des chemins
Les Etats-Unis se trouvent â la

croisée des chemins. Et sans doute M.
Carter n'avait-il pas tort lorsqu'il
déclara au mois de juillet: « Nos
problèmes vont bien au-delà de
l'inflation, de la pénurie d'essence...
Nous étions sûrs d'être le pays où les
décisions se prenaient par le recours
au vote jusqu'à ce que Johm F.
Kennedy, Robert Kennedy et Martin
Luther King furent éliminés par le
recours au coup de feu... Le Congrès
est écartelé par les groupes de
pression puissants et argentés... Nous
allons à la dérive ». L'Amérique est
en crise, et en fait, depuis John F.
Kennedy, elle a été gouvernée. par
des présidents de transition dont,
pour une raison ou une autre, le
mandat n'a pas été renouvelé,
exception faite de Nixon dont la
présidence s'effondra dans le
scandale.

DES FADLLES DANS
LES DESTITUTIONS

Au-delà, bien sûr, des questions de
personnes, des défauts individuels des

hommes qui ont occupé la Maison-
Blanche, on peut déceler des failles sé-
rieuses dans les institutions. Le systè-
me électoral est défaillant, puisqu'aux
dernières élections présidentielles 38
pour cent seulement des Américains en
âge et en droit de voter déposèrent leur

De notre correspondant aux USA :
Louis WIZNITZER

bulletin de vote. Les partis politiques
ne servent plus de courroies de trans-
mission, de leviers du système politique
depuis qu'à la suite des réformes élec-
torales instaurées après 1968, les can-
didats peuvent s'imposer du dehors,
sans l'appui des machines, poussés par
des groupes minoritaires et souvent dé-
pourvus d'expérience sérieuse en ma-
tière de gouvernement (Carter,
Reagan).

UNE IGNORANCE CRASSE
Aux pannes de plus en plus fréquen-

tes et sérieuses sur le plan institution-
nel (présidence mise en échec par un
Congrès récalcitrant, gouvernement

paralysé ou affaibli au cours de lon-
gues et quasi permanentes périodes
électorales), correspond, au niveau de
la base, un effondrement culturel. Les
60 pour cent d'Américains qui finissent
leurs études secondaires ne savent pas
épeler correctement, sont incapables de
lire 20 lignes dans un livre sans perdre
le fil des idées exposées, et ne sont pas
en mesure d'effectuer les opérations
arithmétiques les plus élémentaires (à
New York, deux tiers des élèves vien-
nent d'échouer aux examens de calcul
destinés à leur permettre de passer
dans une classe supérieure, selon le
« New York Times », mais d'autre en-
quêtes aboutissant aux mêmes conclu-
sions sont rendues publiques très fré-
quemment depuis quelques années).

CLIVAGE
On enregistre un clivage de plus en

plus profond entre les fils d'une élite
économique qui fréquente des écoles et
des universités privées où Ils reçoivent
un enseignement de qualité, et ceux de
la classe moyenne, des ouvriers, des
Noirs et autres minorités ethniques qui,
en guise d'écoles, fréquentent des gar-
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Rotterdam : procès
Menten suspendu

Le procès Menten qui devait
reprendre aujourd'hui, a été sus-
pendu hier pour un «temps in-
déterminé » par le Tribunal de
Rotterdam en raison de «la dé-
mence de l'accusé ». Les juges
de Rotterdam ont en effet cons-
taté, au moment de l'examen de
la demande de suspension, que
l'état mental de l'accusé « ne per-
mettait pas un dialogue sérieux».
Ils ont également pris en considé-
ration les rapports de trois méde-
cins spécialisés indépendants,
selon lesquels Menten souffre
d'artériosclérose très avancée.
Un des rapporteurs a qualifié
Menten d'«épave mentale et phy-
sique», (afp)

Pour essayer de mettre en place une trêve durable au Sud-Liban

Les Etats-Unis ont lancé une nouvelle initiative diplomatique pour mettre en
place une trêve durable au Sud-Liban qui serait une extension du fragile
cessez-le-feu en place depuis maintenant quatre semaines, indiquait-on
hier à New York dans l'entourage du secrétaire d'Etat Cyrus Vance. Les
Etats-Unis, indique-t-on de même source, ont, au cours de contacts à la
fois avec des pays du Moyen-Orient et d'Europe, avancé un certain nombre
de propositions pratiques qui seront discutées en marge des travaux de
l'Assemblée générale des Nations Unies. On se refuse de même source à

dévoiler la teneur de ces propositions.

COMBATS AERIENS
Les mêmes officiels américains

se sont montrés consternés en
apprenant au même moment que
quatre appareils syriens — vraisem-
blablement des Migs 21 — avaient
été abattus au sud de Beyrouth hier
par des avions de combat israéliens
F-15 qui effectuaient un vol de re-
connaissance.

Réagissant « à chaud » à ce sé-
rieux incident, ils ont estimé qu'il ne
s'agissait probablement pas d'une
coïncidence, et que cet événement
risquait de rendre plus difficiles les
efforts actuels américains pour éta-
blir une trêve durable au Sud Li-
ban.

Dans son discours devant l'Assem-
blée générale des Nations-Unies, le
secrétaire d'Etat Cyrus Vance a dé-
claré hier qu'il était « critique de
préserver l'intégrité du Liban ». No-
tant qu'un cessez-le-feu était main-

tenant en place, il a ajouté: « Nous
avons besoin non seulement d'un
cessez-le-feu, mais d'une trêve plus
large. Nous travaillerons à cet
objectif dans nos discussions avec
les autres gouvernements intéressés
dans cette assemblée. Le Liban a
beaucoup trop souffert ».

RENCONTRE VANCE-HUSSEIN
Avant de prendre la parole aux

Nations-Unies où il était le second
orateur de cette première journée de
débats, M. Vance a rencontré dans
un hôtel de New York le roi Hussein
de Jordanie avec lequel il a eu près
d'une heure et demie d'entretiens.

C'est la première rencontre entre
le souverain hachémite et un mem-
bre du gouvernement américain de-
puis la signature des accords de
Camp David il y a un an.

Jusqu'ici le roi Hussein en dépit
des appels pressants des Etats-Unis
a refusé de participer au processus
de paix sur l'autonomie palestinien-
ne en Cisjordanie et Gaza.

Il est possible qu'à l'issue de son
séjour à New York, le souverain ha-
chémite se rende à Washington pour
y rencontrer le président Carter.
L'éventualité d'une telle entrevue a
été discutée au cours de l'entretien
avec M. Vance, indique-t-on de
source officielle américaine, (afp)

Initiative diplomatique américaine
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Lire en pages 13 et 14

Deux grands
champions soviétiques

demandent l'asile
politique en Suisse

Lire en page 17



La musique suisse par le disque
Avant un récital au Club 44

Un phénomène musical nouveau retient, depuis quelques années, l'attention
des mélomanes et suscite leur curiosité: des disques de musique de composi-
teurs suisses apparaissent régulièrement sous l'étiquette « Perspectives romandes
et jurassiennes ». Oeuvres de Jean-Frédéric Perrcnoud , René Gerber, Jean
Daetwyler, Jost Meier jusqu'ici; œuvres de Paul Mathey aujourd'hui.

Si le mélomane pouvait encore douter de la richesse du patrimoine musical
romand, l'un de ces disques, si ce n'est plusieurs, lui apporteront la preuve
évidente et renouvelée de la diversité de langage et de style empruntée par
les nombreux compositeurs du pays.

L évolution de la vie musicale ro-
mande ne s'est pas faite en faveur de la
production régionale au cours de ces
dernières années, ïl faut bien le recon-
naître. Un conformisme inquiétant dans
l'élaboration des programmes de con-
certs sépare le public des compositeurs
contemporains et surtout des composi-
teurs suisses. L'on continue dans nos
régions — moins en Suisse allemande
¦— à entourer la musique suisse de con-
descendance, ce qui voile à peine une
grave ignorance.

UN ROLE IMPORTANT
C'est alors que le comité de travail

de « Perspectives romandes » comprit le
rôle qui l'attendait : révéler au vaste
public des discophiles les oeuvres du
terroir et par là même susciter une pri-
se de conscience à la fois par les in-
terprètes et par les mélomanes, du
stade d'évolution de la musique suisse.

Ainsi, le compositeur qui s'était
voulu solitaire à un moment de sa dé-
marche créatrice, n'est plus tout-à-fait
isolé, car si l'on vit de solitude à un
certain niveau de création , on peut
aussi en mourir. La démarche de
« Perspectives romandes » rétablit
l'équilibre.

Qualité, tel est le mot clef de la pro-
duction de « Perspectives romandes »,
cela implique une suite ininterrompue

d'exigences dans les moindres détails ;
qualité des oeuvres d'abord , des inter-
prètes , qualités acoustiques à la pointe
du progrès.

Ainsi , grâce à une somme d'atouts
chiffrables et d'atouts non chiffrables
qui s'apprécient à l'audition , « Perspec-
tives romandes » parvient à produire ce
qu 'on peut faire de mieux en matière
de disque. La technique poussée à la
perfection ouvre à l'intelligence de la
musique d'accès plus difficile.

DES OEUVRES
DE PAUL MATHEY

La sortie du disque consacré à des
oeuvres pour piano de Paul Mathey, (la
housse porte une encre de Chine d'Alex
Billeter) — 8 préludes op. 10, 4 lyrische
Stiïcke op. 35, Sonate estivale op. 44, 4
morceaux op. 42 — offrira l'occasion
vendredi soir au Club 44 — la soirée
est ouverte au public — d'une
renaissance des échanges musicaux
vivants. Charles Dobler, l'interprète du
disque, jouera au Club 44 en début de
récital la Fantaisie e'n ut majeur KV
475 de Mozart , puis les 4 pièces op. 42
de Paul Mathey. Philippe Muller , pro-
fesseur à l'Université de Neuchatel ,
présentera le disque nouvellement sorti
et rendra hommage au compositeur
chaux-de-fonnier. La soirée se pour-

suivra par l execution de l'adagio de la
sonate estivale et par 6 préludes de
l'op. 10.

Charles Dobler fut élève d'Yvonne
Lefèbure , d'Alfred Cortot , de Wladimir
Horzowsky. Ce pianist e consacre l'es-
sentiel de son activité à l'illustration de
la musique contemporaine, tout en
jouant le répertoire classique et ro-
mantique. Sa renommée est interna-
tionale, il accomplit régulièrement des
tournées en Amérique du Sud , Aus-
tralie , il a même joué en Russie et
donne des cours d'interprétation dans
ces lointains pays.

Lorsque Charles Dobler enregistra la
sonate estivale, l'oeuvre n'avait encore
jamais été créée au concert. Un pas dé-
cisif était franchi vers ceux qui at-
tendaient une oeuvre comme celle-là ,
attachante par le lyrisme intérieur qui
s'en dégage.

UN MOUVEMENT SOLIDE

L'importance de !a production de
Paul Mathey est grande, l'on se trouve
ici devant un monument solide comme
du granit. Par la forme, la structure, le
compositeur renoue avec la filière des
classiques et romantiques, dans un dis-
cours personnel , parfaitement tonal.
Musique des cimes et de l'esprit , la dé-
marche est de notre temps.

Peut-être convient-il de rappeler que
Pau! Mathey est né à La Chaux-de-
Fcnds en 1909. I! a donc tout juste soi-
xante-dix ans. Il fit ses études au Con-
servatoire de Zurich puis à Paris avec
Charles Tournemire, l'illustre organiste
et compositeur français , ensuite il
poursuit un chemin solitaire, loin de
toute mode, se créant un langage musi-
cal qui accroche par sa profonde ori-
ginalité.

La rencontre à laquelle le public est
cordialement et instamment invité à as-
sister vendredi soir , ne peut que réjouir
tcus ceux qui comprennent que l'art
actuel et en particulier la musique a le
devoir de vivre et d'exister, de s'expri-
mer et d'occuper une place tout aussi
importante que celle réservée à l'art du
passé.

D. de C.

Paul Mathey.

Un moment d émouvant recueillement...
Au Musée des beaux-arts

Ne croyez pas que nous exagérions,
mais il y eut une heure de ferveur
samedi, au Musée des beaux-arts, pour
l'ouverture de l'exposition Madeleine
Woog, si remarquablement faite, toiles
trouvées, admirablement présentées,
par M. Paul Seylaz, conservateur du
lieu. Il y a sa marque indiscutable, et
nous tenons, avec son président André
Sandoz, à le remercier d'avoir, avec
science et conscience, mis en nos murs

ice que nous continuons d'appeler les
plus beaux de nos jours. Ici, la peinture
est image et musique. Le tout grand
public était là, avec le président de la
Commission fédérale des beaux-arts
Claude Loewer, le représentant de
l'Etat de Neuchatel préfet Haldimann,
le conseiller communal Alain Bringolf ,
Mme Yvonne Schwob qui, avec M.
Lucien Schwob, fut l'amie fervente de
Madeleine Woog.

M. André Sandoz — de qui l'on a
hélas annoncé son départ de la prési-
dence du comité de la Société des Amis
des arts qu'il a assumé avec bonheur —
a dit exactement quels étaient les
risques de l'exposition Madeleine Woog,
faite d'abord en 1930, une année après
sa mort, puis sauf erreur en 1956, et
enfin aujourd'hui, pour rappeler une
œuvre exquise, et qui honore
infiniment La Chaux-de-Fonds. Il cite
André Siegfried, notre académicien qui
a dit « la magie seule peut faire revivre
un moment révolu (de l'histoire) ». M.
André Sandoz dit en outre sa recon-
naissance aux enthousiastes prêteurs
pour cette merveilleuse exposition : il y
en avait 150, de toiles, en 1930, 130
aujourd'hui. Il releva aussi la manière
dont M. P. Seylaz a monté l'exposition.
Il salua, en outre, le public: « C'est sur
vous que nous comptons pour faire de
cette exposition une réussite à la fois
artistique et chaux-de-fonnière. »

Le conservateur Paul Seylaz parla
certes de Madeleine Woog, il le fera

derechef lors de la visite commentée
qu'il donnera demain mercredi. Il
insista notamment sur le rôle qu'a joué
M. André Sandoz d'abord à la
présidence de la ville, en faveur du
musée et des arts en général, puis
ensuite à la présidence du musée. M.
Seylaz souligna aussi le rôle du musée
dans la constitution des collections
locales et régionales.

, Pour le conseiller communal Alain
Bringolf, c'était un plaisir d'accueillir le
représentant du Conseil d'Etat ,
évidemment attentif à notre culture,
même régionale; les prêteurs des
œuvres; et de féliciter le conservateur
pour sa maîtrise et le soin qu 'il a mis à
associer les contemporains de
Madeleine Woog à cette exposition.
« Quels que soient, dit-il, les problèmes
économiques de ce temps, les autorités
communales sont décidées à apporter
leurs appuis et leurs soins aux entre-
prises culturelles et artistiques qui se-
ront proposées. « L'important, conclut-
il , c'est de mêler l'art au « nécessaire »
industriel que nous défendrons tou-
jours. »

Le préfet Jean-A. Haldimann apporta
lui les félicitations du gouvernement
neuchâtelois à l'initiative prise par le
comité des Amis des arts et la Ville de
La Chaux-de-Fonds. « Ame ardente et
pinceau irréfutable », telle fut
Madeleine Woog, ardente par sa
passion pour tout, et irréfutable par la
manière dont elle a rendu aussi bien les
gens que les choses.

Pourquoi disons-nous qu'il s'agissait
d'un moment d'unanimité chaux-de-
fonnière ? C'est que le public s'est
retrouvé dans une artiste, morte il y a
cinquante ans, et qui continue de
l'exprimer, avec douceur, mais dans
une forme qui dure.

J. M. N.

Sornetan

CHRISTOPHE JELENKIEWICZ
Peu après l'exposition Jacques-Henri

Juillerat qui attira un très nombreux
public , voici que le Centre de Sornetan
propose une présentation d'aquarelles ,
de gravures et d'huiles, toutes de
Christophe Jelenkiewicz.

Né à Varsovie, cet artiste fit des
études dans cette ville, s'enrôla dans la
résistance polonaise durant la dernière
guerre mondiale et puis quitta son pays
natal en 1957 pour poursuivre sa
formation artistique à la section du
Paysage de l'Ecole nationale de
Versailles. En 1961, il s'établit dans
notre pays, se manifestant par de nom-
breuses expositions, en Suisse et à l'é-
tranger. Ses œuvres se remarquent par
leur lumière, leur transparence et leur
mouvement dans une saisie instantanée
du réel. Jelenkiewicz ne détaille pas,
mais suggère. Il nous transmet
l'esquisse et l'idée, qui nous laisse à la
tension d'un mouvement qui nous
emporte volontiers. Après les
aquarelles de J. H. Juillerat, vieilles de

plus de cent ans, voici l'expression
d'une sensibilité où la réalité des choses
et des êtres est perçue dans leur fi-
nesse, voire leur fragilité. Le vernissage
a eu lieu samedi et l'exposition est
ouverte tous les après-midi jusqu'à fin
octobre.

CONCERTS D'AUTOMNE
Comme chaque année, la musique

reprend ses droits dans la belle église
de Sornetan. C'est maintenant une tra-
dition bien appréciée d'un large public
que ces concerts des dimanches après-
midi d'automne. Cette^ année, cinq
concerts sont proposés. Dimanche der-
nier , Jacques Pellaton, violon et
Andréa Gaffino, violoncelle, présen-
tèrent des œuvres de Haendel, Kodaly,
Boccherini et Honegger; avec cette
originalité que les œuvres furent inter-
prétées sur des instruments fabriqués
par Andréa Gaffino. Le concert de
dimanche prochain offrira une série
d'œuvres pour haute-contre, flûtes à
bec, viole de gambe et luth, interpré-
tées par un groupe de musiciens formés
à la Schola cantorum de Bâle. Les 3e et
4e concerts annoncent l'excellent
Chœur des XVI de Fribourg et un
récital d'orgue; le 5e enfin , dernier de
la série, permettra d'entendre des
œuvres instrumentales de compositeurs
italiens, par la Société d'orchestre de
Liestal , dirigée par le flûtiste Raymond
Meylan.

Par ce nouveau programme de
« Musique d'automne 79 », le Centre de
Sornetan, qui a toujours intégré la
musique et l'art pictural dans sa tâche
de formation , offre une nouvelle fois
des heures musicales de qualité.
Espérons que les amateurs d'art et les
mélomanes seront nombreux à profiter
des dimanches d'automne pour ces
rencontres culturelles à Sornetan.

(sp)

Exposition et musique d'automne

Ouverture de saison à la Société de musique
Neuchatel

Chaque saison musicale a son ca-
ractère particulier qui naît d'une syn-
thèse entre différents facteurs, oeuvres,
interprètes, organisation , public. Trois
grands concerts symphoniques, un or-
chestre de chambre, un trio avec piano,
un récital ; un programme fort bien
conçu, qui porte la marque de la tra-
dition : la Société de musique de Neu-
chatel présente sa nouvelle saison , qui
débutera ce prochain jeudi avec l'Or-
chestre du Norddeutscher Rundfunk
Hambourg.

Créé au lendemain de la Seconde
Guerre mondiale, l'orchestre symphoni-
que du Norddeutscher Rundfunk Ham-
bourg donnait son premier concert en
août 1945. Hans Schmidt-Isserstedt, son
chef fondateur , l'a dirigé pendant plus
d'un quart de siècle. Des tournées dans
de nombreux pays d'Europe —
l'ensemble participe cette année et pour
la troisième fois au Festival de
Montreux — aux Etats-Unis, plus ré-
cemment à Hong Kong ont consacré sa
renommée internationale.

Succédant à Moshe Atzmon, qui a di-
rigé l'orchestre du NDR de 1972 à 1976,
Klaus Tennstedt, — dont la carrière
s'est déroulée auparavant en Allemagne
et aux USA — dirigea l'ensemble à
Neuchatel. Oeuvres de Beethoven ,
ouverture d'Egmont, troisième sym-
phonie dite « Héroïque » op. 55 et
Mozart, symphonie dite « Haffner » KV
385.

Puis l'objectif se tourne vers le Trio
Fischer qui interprétera le 26 octobre
des pages de Haydn, trio en do majeur,
Beethoven « Geistertrio » op. 70 No. 1
et le trio en la mineur de Ravel.

Le 23 novembre l'Orchestre de la
Suisse Romande et Wolfgang Sawal-
lisch seront les hôtes de la Société de
musique de Neuchatel dans un
programme consacré à Mozart, concerto
pour clarinette KV 622, soliste Antony
Morf , et à Bruckner, symphonie No. 3.

L'Orchestre de chambre de Lausanne,
Armind Jordan et Clara Bonaldi, vio-
loniste, seront les protagonistes du con-
cert du 29 janvier , oeuvres de Mozart,
Ravel (Tzigane) et Frank Martin , (Pe-
tite symphonie concertante pour harpe ,
clavecin , piano et deux orchestres à
cordes).

Maria Joao Pires donnera un récital
de piano le 21 février, oeuvres de
Mozart , Schumann et Schubert et la
saison se terminera le 28 mars avec
l'Orchestre de la Suisse Romande sous
la direction de Lawrence Foster. On
entendra , en début de programme,
« Média » suite de ballet op. 23 de Sa-
muel Barber ; Horacio Gutierrez ,
pianiste , sera le soliste du Concerto No.
2 de Prokofiev ; en fin de programme
la symphonie No. 3 op. 56 dite « Ecos-
saise » de Mendelssohn.

D. de C.

Journée suisse à Telecom 79

Lo Suisse a célébré sa journée à l'exposition Telecom 79, à Genève. Voici la foule
des invités se massant dans le pavillon suisse alors qu'au micro, M. F. Locher,

directeur général des PTT , prononce son allocution de bienvenue, (asl)

Mardi 25 septembre 1979, 268e j our
de l'année.

FÊTE A SOUHAITER:
Hermann.

PRINCIPAUX ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES:

1978 — Collision aérienne au-des-
sus de San Diego ^Californie),, entre
un avion commercial et un appareil
privé: 150 morts.
1974 — Annulation de la condam-
nation en cour martiale de l'ancien
lieutenant américain William Calley
pour sa participation au massacre de
My Lai , au Vietnam.
1973 — Amerrissage du laboratoire
spatial américain « Skylab-2 » ou
trois hommes ont battu le record de
durée dans l'espace: 59 jours.
1970 — Cessez-le-feu palestino-jor-
danien.
1966 — Deux typhons au Japon:
plus de 300 morts et disparus.
1968 — Marcelo Caetano est choisi
pour seccéder à Salazar au Portugal.
1959 — Visite de Khrouchtchev en
Chine.
1940 — Création du gouvernement
collaborateur Quisling en Norvège.

IL EST NÉ UN 25 SEPT.

Dimitri Chostakovitch, compositeur
soviétique (1906-1975). (ap)
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Marionnettes
à l'Aula des Forges

Sous l'égide du Centre de rencon-
tre, le Théâtre pour enfants de Lau-
sanne présentera demain après-midi,
mercredi, à l'Aula des Forges, un
spectacle de marionnettes à tiges, sur
un scénario de M. J. Henchoz. Un
spectacle qui s'adresse surtout aux en-
fants de 4 à 7 ans et qui, sous le
titre « Dupidupond chat dupé », met en
scène un chat malin et fripon, qui re-
çoit de Tante Jeanne de bons coups
de balai pour ses excentricités coupa-
bles. Il s'enfuit en forêt , où il se prend
pour un roi. Il veut se faire passer
pour le plus malin des animaux... Cela
marche un moment, mais tout a une
fin , surtout lorsqu'intervient le chien
Fricasson... Tout se termine en péri-
péties variées, comiques et poétiques
tout à la fois pour la joie d'un jeune
public qui sera certainement vite
conquis... (sp)

Annoncé

Comme chaque année à pareille épo-
que, l'Association culturelle nationale
« Arts et Lettres de France » organise
un grand Concours international litté-
raire pour l'année 1980, du 15 septem-
bre 1979 au 5 janvier 1980.

Ce concours est ouvert à tous les
écrivains francophones, de toutes les
disciplines , domiciliés en Suisse, ainsi
qu'à tous les poètes en vers classiques,
néo-classiques ou libres.

Il est demandé pour le théâtre: une
pièce par candidat, en un ou plusieurs
actes, de forme classique ou moderne,
sujet libre.

Pour les romans : Un seul ouvrage
inédit ou édité depuis deux ans. Choix
des sujets : Amour, aventures, policiers,
humoristiques ou psychologiques.

Contes et nouvelles : Un ouvrage iné-
dit. (Pas de recueil).

Poésies: Poèmes obligatoirement iné-
dits. Section classique, un ou deux poè-
mes ; section sonnet : deux poèmes, su-
jet libre ; section ballade, un poème su-
jet libre. Section vers libres: un poème
non hermétique.

Le Palmarès sera proclamé en juin
1980. (sp)

Grand concours
international littéraire



PROCHAINEMENT

Ouverture
Club

Habitation?

Le Club des lutteurs
DE LA CHAUX-DE-FONDS

Informe ses membres
que vu les conditions

météorologiques défavorables
du dimanche 23 courant, la

TORRËE AUX BOIS aura lieu

dimanche 30 sept.
P. 21256

La poésie en toutes choses
Pierre Perret à Musica

Un récital Pierre Perret s'écoute
avec les oreilles, bien sûr, mais aussi et
surtout avec le coeur, si l'on veut en
savourer tout le charme. Pour appré-
cier vraiment ce merveilleux poète, il
ne faut en effet pas se contenter de
rire de ses expressions argotiques, de
ses mots crus. Il faut se donner la
peine d'écouter chaque texte, de com-
prendre l'intention de l'auteur. Et l'on
découvre que chaque chanson, même la
plus anodine, évoque un problème de
notre société, de la vie.

Pierre Perret a le don de trouver la
poésie en chaque chose, en chaque fait
de la vie de tous les jours. S'il s'amuse
des tracas quotidiens de tout un cha-
cun, c'est pour mieux en faire prendre
conscience à son auditoire ; lui donner
aussi la recette universelle de s'en ac-
commoder : l'humour. Pouvoir rire de
sujets aussi sérieux que le divorce,
l'actualité mondiale dans ce qu'elle a
de moins drôle, ou même de la pénurie
de... plombiers, cela n'est pas donné à
tout un chacun.

Et Pierre Perret , c'est aussi la ten-
dresse, la délicatesse lorsqu'il évoque
la femme, l'enfant, l'amour. S'il appelle
un chat un chat , cela ne l'empêche pas
d'être pudique, d'aborder des sujets où
tout autre que lui sombrerait dans la
grossièreté. Là encore, la poésie permet
toutes les audaces.

De « Mon .p'tit loup » à « Ca la fait
marrer », du « P'tit potier » à « Le
Monde change », de « Blanche » à
« Estelle », de « Lili » à « Vaisselle cas-
sée », de « Prenez ma nouvelle adres-
se » au « Zizi », de « Vingt-six ans à
nous deux » aux « Seins », ce fut di-
manche soir à la Salle de musique un
extraordinaire récital, un de ces mo-
ments rares que seuls les grands artis-
tes sont capables de procurer. On a
goûté autant à la richesse des textes
qu'à la qualité de l'accompagnement
musical d'une tenue et d'une efficacité
exceptionnelles. On a apprécié autant
la spontanéité et la chaleur de l'inter-
prète que sa générosité. On a chanté
avec lui à pleins poumons... On a seu-
lement regretté de voir trop de fau-
teuils inoccupés. Si des artistes d'une
telle envergure ne parviennent pas à
faire le plein de la Salle de musique,
qui peut raisonnablement espérer y ar-
river ?

QUESTION D'ACOUSTIQUE ?
Peut-on mettre cette relative désaf-

fection du public de la région pour les
variétés à Musica sur le compte de
l'acoustique de la salle ? Cela semble
être paradoxal , parlant d'un lieu re-
nommé loin à la ronde précisément
pour la qualité de son acoustique.
Pourtant, on en a fait maintes fois la
cruelle expérience : Musica ne tolère
pas l'amplification, ni surtout les ins-
truments électroniques. Dimanche soir
encore, malgré le soin qu'avaient pris
les techniciens de Pierre Perret à ef-

fectuer les réglages sonores, et l'instru-
mentation où ne figurait qu'un synthé
tiseur à côté des cordes et cuivres, une
partie du public a été frustrée, la moi-
tié des textes lui étant inaudibles. Se
décidera-t-on un jour à chercher une
solution pour améliorer ce regrettable
état de fait, en étudiant par exemple la
possibilité d'installer un rideau amovi-
ble contre les parois pour atténuer les
effets de résonance ? Ou tentera-t-on
d'utiliser le Pavillon des sports pour y
présenter les variétés (ce qui ne néces-
siterait que quelques aménagements
facilement réalisables) ? Ou attendra-t-
on simplement que les organisateurs de
spectacles se lassent de cette carence
quasi chronique de public et n'inscri-
vent plus La Chaux-de-Fonds dans les
tournées des vedettes ?

Nombreux sont déjà ceux qui ne
vont plus à Musica , même si l'artiste
qui s'y produit les intéresse, en raison
de ce risque d'être assourdi ou de ne
rien comprendre des paroles. Il est plus
que temps de songer sérieusement à
améliorer cet état de fait, (dn)

Sortie des aînés du quartier
de la place du Bois

Samedi après-midi 21 septembre 1979
a eu lieu, sous l'organisation des habi-
tants du quartier de la Place Du Bois,
la désormais traditionnelle promenade
annuelle des personnes âgées du quar-
tier.

Le soleil n'était pas présent au ren-
dez-vous de cette deuxième promena-
de, mais cela n'a pas empêché les 90
participants, fleuris pour la circonstan-
ce, d'être de joyeuse humeur. Cet
après-midi placé sous le signe de la
gaieté, a permis à 73 personnes du troi-
sième âge de redécouvrir une partie de
notre région. En effet, le départ de cet-
te course surprise fut donné à 13 h. 30
sur la Place Du Bois. Conduits en voi-
tures et en mini-bus, grand-mamans et
grand-papas, arrivèrent aux Brenets,
après avoir passé par Les Planchettes.
Puis ils se rendirent des Brenets au
Saut-du-Doubs en bateau. Là, une col-
lation leur fut servie, collation prépa-
rée par les dames du quartier : cakes,
gâteaux, pâtisseries, sandwiches,
boissons. A relever que la chorale du
quartier, « L'Echo de Cridor » avait fait
le déplacement et a agrémenté cette
collation. La doyenne du quartier qui a
96 ans, était également présente, et
après avoir chanté, elle fut fleurie.

Le retour prévu initialement pour 18
heures, fut , retardé d'une u heure, tant
l'ambiance était bonne ; et rendez-vous
fut donné à l'année prochaine. Ce dé-
placement a pu être réalisé grâce aux
tirelires placées sur la Place Du Bois
lors de la Fête de la tartine, ainsi
qu'aux généreux donateurs qui en ont
complété les fonds, (dd)

Pour que le plaisir du savoir soit mieux partage
L'Université populaire entame une nouvelle saison

Savoir comment s'arrangent les
atomes, savoir préparer sa retraite,
savoir ce que dit le poète, savoir
cultiver son jardin, savoir pourquoi
la ville s'est développée de telle
manière plutôt que de telle autre,
savoir à quoi servent les banques ,
comment fonctionnent les glandes
endocrines ou les microprocesseurs...
Le « savoir », à la fois nécessité du
monde moderne et plaisir de l'esprit
curieux n'est pas une chasse gardée.
L'Université populaire s'emploie à en
ouvrir les innombrables domaines au
plus grand nombre possible de ci-
toyens. Dans les sujets les plus abs-
traits comme dans les sujets les plus
concrets, dans les plus universels
comme dans les plus locaux, dans les
plus « élevés » comme dans les plus
« terre-à-terrre » — encore qu'il
faille se garder de toute hiérarchie
dans les différentes sortes de savoir,
celui du technicien valant bien celui
du philosophe !

Avec le retour de l'automne, la
section des Montagnes neuchâteloises
de l'Université populaire neuchâte-
loise (UPN) ouvre une nouvelle
saison de cours. Son président, M. J.-
J. Delémont, et quelques membres
du comité qui le seconde, l'ont
présentée hier au cours d'une
conférence de presse. On notait
particulièrement, à cette séance, la
présence, pour la première fois, du
nouveau délégué communal à la
formation permanente, M. Marcel
Cotting, qui vient de prendre ses
fonctions et dont le bureau (Grenier
22), chargé notamment de coordon-
ner toute « l'offre » en la matière,
abritera dès l'année prochaine le
secrétariat de l'UPN.

Avant de feuilleter le programme
79-80, M. Delémont a fait un rapide
bilan de la saison 78-79. Plutôt positif
en ce qui concerne la fréquentation:
503 personnes au total ont suivi les
cours à La Chaux-de-Fonds, au Locle,
aux Ponts-de-Martel et aux Brenets,
soit une moyenne de 26 ,5 participants
par cours puisqu'il y eut 19 cours sur
les 22 programmés au total , trois ayant
dû être annulés faute d'inscriptions
suffisantes.

ON AIME LE CONCRET...
PAS TROP PROBLEMATIQUE

L'augmentation d'effectifs est consi-
dérable par rapport à la saison précé-
dente (plus 44 pour cent !) mais cette
dernière avait été particulièrement
faible, ce qui fait qu'on doit considérer
l'année dernière comme « bonne
moyenne ». Les expériences faites jus-
qu 'ici se confirment dans l'analyse de
cette saison passée. L'UPN reste da-
vantage fréquentée par des gens de ni-
veau social et de degré de formation
supérieur, touchant fort peu les per-
sonnes de condition sociale et de ni-
veau scolaire plus modeste. C'est un
problème fondamental de société,

auquel se heurtent toutes les institu-
tions de formation permanente, et dont
on ne dissertera pas ici... Confirmé
aussi: le succès des cours ayant un côté
pratique immédiat, branchés sur le
concret , l'« utilitaire », alors que les
cours purement « culturels » ont une
cote beaucoup plus faible. De même
que les cours traitant de sujets con-
crets et d'actualité, mais touchant à
des problèmes que l'individu ressent
comme « tartes à la crème », ou qu 'il
préfère ne pas aborder plus avant de
crainte... d'en nourrir davantage ses
craintes: ainsi , des sujets tels que «La
Suisse et l'énergie» ou «La récession
économique actuelle » ont été des « bi-
des » aussi retentissants qu'inatten-
dus !

ALLER AU-DEVANT
DES BESOINS

S'efforçant d'aller le plus possible
au-devant des besoins du public, l'UPN
a donc composé son programme 79-80
en tenant compte de ces expériences.
Son but n'est certes pas d'attirer le
plus grand nombre possible de partici-
pants, mais d'assurer à ceux-ci la meil-
leure qualité possible d'« enseigne-
ment ». Tout en conservant un certain
équilibre entre cours de culture géné-
rale et cours « utilitaire », le nouveau
programme est particulièrement ri-
che de ces derniers. Plusieurs sont
donnés en collaboration avec d'autres
organisations (par exemple la Société
d'astronomie, Pro Senectute, les socié-
tés italiennes, etc.). Et tous se veulent
plus que jamais vulgarisateurs, c'est-à-
dire s'adressant vraiment à des profa-
nes, constituant des cours d'introduc-
tion aux matières traitées, n'exigeant
pas de formation préalable et ayant un
côté pratique affirmé. On peut citer
dans cette lignée un cours d'initiation
au droi t des assurances privées, un au-
tre sur les activités bancaires (à l'issue
duquel est prévue une « table ronde »
publique sur le rôle des banques), un
sur l'Univers et son évolution ; un sur
les glandes endocrines ; un sur les mi-
croprocesseurs; un sur les rudiments
de chimie appliquée au quotidien; une
suite du cours de « préparation à la re-
traite » (particulièrement utile à tous
ceux qui approchent du « 3e âge »); un
cours printanier et comprenant des
excursions, sur la connaissance de la
flore et de la végétation jurassiennes;
un cours de connaissance de l'urbanis-
me chaux-de-fonnier, de son histoire,
de ses modèles; une initiation (avec
visite) aux anciens, moulins du Locle,
un cours de photo, un cours de con-
naissance du pain et du vin; un cours
de premiers soins aux animaux domes-
tiques; un cours de jardinage, etc.
Même les sujets plus « intellectuels »
proposés restent proches du quotidien :

la suite de l'histoire de la révolution
industrielle et de ses idées (elles ont
marqué notre région puissamment !) ;
un cours sur l'Ecole de Francfort (qui
éclaire bien des mouvements, de mai
68 entre autres...) ; un autre sur la litté-
rature romande (avec la participation
d'écrivains de chez nous) ; une « intro-
duction aux civilisations orientales »
(qui doit permettre de mieux compren-
dre l'actualité iranienne, arabe, israé-
lienne, chinoise, etc) ; un cours d'histoi-
re neuchâteloise... Soulignons particu-
lièrement, en outre, l'initiative
consistant à ouvrir l'UPN au public de
langue italienne, avec un cours de lit-
térature italienne donné dans cette
langue, et accessible à n'importe qui.

Au total 24 cours sont donc propo-
sés cet hiver au public des Montagnes
neuchâteloises: 14 à La Chaux-de-
Fonds, 6 au Locle, 2 aux Brenets et 2
aux Ponts-de-Martel. De quoi meubler
profitablement de nombreuses soi-
rées !

PRÉPARATION A LA « MATU »
Signalons enfin que 1UPN se préoc-

cupe, sur le plan cantonal, de faciliter
l'accès des candidats à la maturité
fédérale. Une grave lacune existe, en
effet , dans cette voie quasi obligatoire
vers les études universitaires « tardi-
ves », entre la préparation individuelle,
très exigeante, et les écoles privées,
extrêmement coûteuses. Cette lacune,
l'UPN souhaite la combler en organi-
sant des cours de préparation à la
« matu ». Comme ils sont coûteux et
qu 'elle ne peut y consacrer le plus clair
de ses ressources limitées, elle étudie
la possibilité de créer une fondation
cantonale qui , avec l'aide de l'Etat,
pourrait prendre en charge le finance-
ment de cette activité nouvelle. Pour
l'instant, les cours introduits l'an der-
nier seront répétés cette année, à Neu-
chatel, pour tous les candidats neuchâ-
telois à la « matu ». Les intéressés sont
conviés à une séance informelle devant
permettre de préciser les besoins, le 25
octobre à 20 h. 15 au Gymnase Numa-
Droz de Neuchatel, qui peut fournir de
plus amples renseignements.

MHK
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MERCREDI 19 SEPTEMBRE
Promesses de mariage

Wermuth Patrice et Cattin Patricia
Daisy. — Deillon Bernard et Clémence
Eliane Nelly. — Schônmann Eric Henri
et Roth Dominique Marie Elisabeth.
Décès

Bacon, née Schafroth, Bluette Rosa-
lie, née le 2 septembre 1926, veuve. —
Bourquin, née Duvoisin, Suzanne
Elisabeth , née le 4 mars 1896, veuve. —
Simon-Vermot Philippe Edouard , né le
23 juillet 1965, dom. Le Locle.

JEUDI 20 SEPTEMBRE
Naissances

Lôwer Laurence Cécile, fille de Nico-
las Marie et de Ariette Françoise, née
Girardin. — Guliver Stéphane, fils de
Jean Marc et de Monique Madeleine,
née Isler.

VENDREDI 22 SEPTEMBRE
Mariages

Dupan Jean François Dante Vital
et Pfeiffer Martine Ariane. — Joss
Werner et Johner Marie France.

LUNDI 24 SEPTEMBRE
Naissances

Humair Rémy, fils de Raymond
Marcel et de Johanna, née Sigg. —
Delaprez Julien, fils de Jean Claude et
de Françoise Liliane, née Burkhalter.
— Lanitis Andréas, fils de Georges et
de Catherine Géorgie, née Dakanalis.
Décès

Dubois Léon Gaston, né le 28 octobre
1918, époux de Frieda Emma, née
Bigler. — Zaugg Eduard, né le 1er
septembre 1907, époux de Marguerite,
née Parel. — Ummel Charles, né le 11
novembre 1910, époux de Hanna Mar-
tha, née Geiser. — Stegemûller Rodol-
phe Walther, né le 14 juillet 1902. —
Jean-Mairet née Gaille, Angèle Zélie,
née le 8 mai 1909, épouse de Jean-Mai-
ret, Henri Emile, dom. La Sagne. —
Guillaume-Gentil, née Scherz, Jeanne
Eugénie, née le 24 août 1897, épouse de
Guillaume-Gentil, Charles Arnold. —
Baumgartner Louise Lina, née le 17
juin 1905. — Zysset Otto Robert, né le
5 avril 1897, veuf de Louise, née Hu-
bert. — Rieder Roger Otto, né le 5 jan-
vier 1936, époux de Josiane Jacqueline,
née Sarbach, dom. Neuchatel.

état ««il

Au Tribunal de police
Placé sous là présidence de M. W.

Gautschi, suppléant, qu'assistait
Mme M. Roux fonctionnant comme
greffier, le tribunal de police, dans
sa dernière audience, a examiné
treize affaires. Il en a renvoyé
deux, en a Classé une qui s'est
arrangée, et a conclu, dans une
quatrième, à l'acquittement du pré-
venu. Dans deux autres cas encore,
il a remis à plus tard le prononcé
de son jugement. Il a prononcé,
pour le reste, les condamnations
suivantes : D. O, 15 jours d'empri-
sonnement, réputés subis par la
préventive et 70 fr. de frais, pour
vol (relief d'un jugement rendu par
défaut le 1er juin) ; G. F., par dé-
faut , 10 jours d'arrêts avec sursis
pendant 1 un et 10 fr. de frais, pour
infraction à la loi sur la taxe mili-
taire; J. P. R., 3 jours d'arrêts,
radiables du casier judiciaire après
1 an , et 10 fr. de frais, pour la
même infraction; E. B., 800 fr.
d'amende et 20 fr. de frais , par dé-
faut , pour infraction LCR; G. B.,
800 fr. d'amende et 230 fr. de frais,
pour ivresse au volant et infraction
LCR; H. A., 80 fr. d'amende et 30
fr. de frais , par défaut, pour infrac-
tion LCR; J. M., 20 fr. d'amende et
20 fr. de frais, pour infraction
LCR. (Imp)

Les « vieilleries »
de Vleux-Castel !

Puces, brocante, chinage sont à la
mode, et plus il y en a, moins on
s'en lasse, semble-t-il ! Les
amateurs sauront donc sûrement
faire une place dans leur cœur (et
leur porte-monnaie) pour le marché
aux puces qu'organisent, samedi
prochain, les éclaireurs de la
brigade Vleux-Castel, à la grande
salle de la Croix-Bleue. Il y a plu-
sieurs années déjà que l'intention y
était , mais le travail d'organisation
d'une telle « bastringue » est consi-
dérable. Les scouts de Vleux-Castel
s'y sont attelés. Nécessité fait loi: la
brigade a absolument besoin des
ressources que doit lui procurer ce
marché pour offrir à ses louvetaux,
éclaireurs et routiers les locaux dé-
cents et le matériel indispensables à
la poursuite de leurs activités.

Voilà pourquoi Vieux-Castel
espère la faveur des Chaux-de-Fon-
niers pour les « vieilleries » qu'elle
offrira aux amateurs. Ce mercredi ,
grâce à des camions mis à disposi-
tion par des entreprises et commer-
ces de la ville, l'opération « ra-
massage à domicile » se déroulera
dans toute la ville: avis à ceux qui
ont des objets usagés à débarrasser ,
ils pourront faire le bonheur
d'acheteurs, et celui de la caisse des
éclais, samedi ! (Imp)

Bois du Petit-Château: Parc d'acclima-
tation, 6 h. 30 à 19 h.

Vivarium: 14-17 h.
Musée international d'horlogerie: 10 -

12 h., 14 - 17 h.
Musée des beaux-arts: 10-12, 14-17 h.,

exp. Mad. Wogg.
Musée d'histoire naturelle: 14 - 17 h.,

exposition macrophotos F. Merçay.
Club 44: exposition Pier Steensma,

18 - 20 h. 30.
Galerie Manoir: hommage à Hosiasson,

15-19 h.
Biblioth. de la Ville: 9-12, 13.45-20 h.
Bibliothèque des Jeunes : 13 h. 30 - 18 h.
ADC: Informations touristiques (039)

22 48 21, rue Neuve 11.
Le Scotch: Bar-Dancing.
Club 55 : Dancing, attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38, 8-

12, 14-16 h.
Baby-Sitting Croix-Rouge: 7 h. 30 -

11 h. 30, tél. 22 22 89.
Ecole parents: tél. 23 33 57 - 22 12 48.
Ludothèque, Serre 3: 16-18 h.
Permanence de jeunes (D.-P. Bourquin

55) 9-21 h., tél. 22 12 73.
Boutique 3e âge, T.-Allemand 23 , lundi

au vendredi, 14-17 h.
Accueil du Soleil 4: 14-18 h.
SOS alcool.: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)

23 75 25.
Poste de secours Armée du Salut : tél.

22 44 37.
La Main-Tendue: tél. 143. 20" d'attente.
Soins à domicile Croix-Rouge: tél.

22 22 89, 7 h. 30 - Il h. 30, tél.
26 64 41, 13 h. 30 - 14 h. 30.

Pharmacie d'office: jusqu'à 21 heures,
Versoix, Industrie 1.
Ensuite, police locale, tél. 22 10 17,
renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
tél. 22 10 17 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

Société protectrice des animaux: tél.
23 58 82 et 22 63 43.

Drop in (Industrie 22) : 16-19 h. Tél.
23 52 42 et 31 74 35.

Service soins à domicile: tél. 23 41 26.
Planning familial : tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: tél. (038) 24 76 80.
Police secours : tél. No 117.
Feu: téL No 118.

CINÉMAS
Corso: 20 h. 30: Les petites fugues.
Eden : 20 h. 30, Moonraker ; 18 h. 30,

Parties sauvages.
Plaza: 20 h. 30, Il était une fois deux

salopards.
Scala: 20 h. 45, Avalanche express.
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Pommes de terre à prix réduit: La
commune de La Chaux-de-Fonds
organise une vente de pommes de
terres à prix réuduit, en faveur des
personnes à revenu modeste. Les com-
mandes sont reçues par l'Office du tra-
vail, rue du Grenier 22, 1er étage, gui-
chet No 6 jusqu'au 3 octobre.

La championne d'Europe des familiales est \
devenue encore plus sûre, encore plus confortable,
encore plus économique! Châssis raffiné et large
vote. Nouveau: visibilité et tenue de route améliorées!
Ampleur et silence. Nouveau: sièges et climatisation
plus confortables! Gamme inégalée de modèles et d(
moteurs. Nouveau: puissance et sobriété accrues,
traitement anticorrosion renforcé!
A partir de 1V990 francs.

Sécurtté comprise. «&*
Le signe du bon sens

GARAGE ^PDES«|f FOS SA

J.-P. et M. Nussbaumer

P 20601
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2300 La Chaux-de-Fonds : Grand Garage du Jura S.A. - 117, av. Léopold-Robert, tél. (039) 2314 08
2105 Travers : Garage Touring, M. Serge Antifora - Tél. (038) 6313 32
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Cartes
de visite
Imp. Courvoisler SA

Hôtel des Pargots
Les Brenets - Tél. (039) 32 11 91

Filets de perches
au beurre

Civet de marcassin
Civet de chevreuil

Médaillon de chevreuil

OBJET S
de toute nature, tels que meubles,
habillement, vaisselle, souliers, us-
tensiles de ménage, tableaux, etc.
sont pris à votre domicile pour le

marché aux puces du 13 octobre

1979, organisé par la
PAROISSE ALLEMANDE

LE LOCLE

Tél. 039/31 11 71, Salon Lamprecht
Merci d'avance !

Entreprise de fourrures cherche

employée
jeune et dynamique pour divers
travaux de couture.

Ecrire sous chiffre No 91-198 aux
Annonces Suisses S.A. «ASSA»,
2300 La Chaux-de-Fonds.
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Ferblanterie m
Paratonnerre tm é*m r w* \R. NIEDERHAUSER J| 59 65 \
Concorde 53 - Jaluse 29 ** B ** * *"" B

ANDRÉ BUBLOZ X
Concessionnaire téléphone m
Installations téléphone - «%(¦ B» tm m a m
télédiffusion - horloges et signaux V l K iZ MM S
Etangs 16 «#¦ «#•# ¦*** B

Installation sanitaire - Ferblanterie li
Couverture - Etanchéité Jy
RENÉ VERNETTI *|| *)A *ÏQ ff
Envers 17a Jl A41 «J7 V

Electricité générale »
Vente - Installations m

. ROGER BERGER f̂ f̂l f\f. B

. Daniel-JeanRichard 25 ** ¦ «JV UU M

Plâtrerie - Peinture - Papiers peints ¦
Plafonds suspendus - Enseignes M
CLAUDE JEANNERET *J| ^7 f. î ¦
suce, de Becker & Co - Envers 39 «/¦ «## W E ¦

Installation sanitaire ||
Electricité - Gaz ($

SERVICES INDUSTRIELS |̂ 
fL "* £** B

magasin M.-A.-Calame 10. 31 47 22 -̂  I OJ "«* ï

Installations de chauffage central - »
Eau chaude • Poêles à mazout, |9
charbon et bois M
S. CHAPUIS S.A. «M | M £ *% B
Girardet 45 Jl 14 VA H

Entreprise de peinture 9

CLAUDE-ALAIN GIRARD \ï fi A TK I
Girardet 21 «"W IJ |

Achat - Débarras vieux ménages ¦
EMILE SCHNEGG «%«% a _r M*± M
Meubles anciens - Balance 10 aJ_ \_ _ \  |ÇJ "F A MLa Chaux-de-Fonds © privé 31 64 50 B

Installations chauffage central 
^

PIERRE-ALAIN BENOIT <\£L \*% QÂ B
2405 La Chaux-du-Milieu JU l& 711 B

coup de téléphone suffit
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A louer tout de suite au Locle
Foyer 24

rez-de-chaussée
côté ouest, jardin, 3 chambres, salle
de bain, chauffage général.

Prix très avantageux.

Tél. (039) 31 15 57.

//V
Les Fabriques d'Assortiments Réunies

Dépt N - Balanciers
2024 SAINT - AUBIN (NE)

Nous cherchons un

décolleteur
pour la fonction de SOUS-CHEF de notre atelier de
décolletage équipé de tours Tornos RIO et RR 20.

Offres ou présentation sur rendez-vous. Tél. (038)
55 24 33.

Tous les

tapis et rideaux
sur mesure. Pose rapide et soi-
gnée. Prix discount.
Tél. (039) 31 38 85 de 14 à 13 h.

tf=a==v HORLOGERIE
I- -MI t\ (M. BIJOUTERIE
CSaiarT  ̂ ORFÈVRERIE

S5 Eric JOSSI
ii:̂ iHt  ̂ \
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\ D.-JeanRichard 1
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LOCLE
tlfflfflK"::- >̂ N Tél. (039) 31 14 89

GARAGE '
A louer pour tout
de suite, emplace-
ment pour voiture
dans garage chauf-
fé, rue du Grenier
27.
Fr. 68.— par mois.
TéL (039) 22 12 85

Usez L'Impartial

JANTES pour AUTOS
JANTES pour Opel Kadett, Ascona Re-
kord, Morris Mini, Ford, Audi 60, Fiat,
Simca, VW, Peugeot et Renault 16. Tél.
(039) 26 01 71.

Annonces Suisses SA
transmettent
vos annonces

à tous
les journaux

au tarif officiel

A L.UUKK
TOUT DE SUITE
OU À CONVENIR

APPARTEMENT
de 3 pièces
Av. Léopold-Robert
Confort
Loyer:
Fr. 247.- + charges

APPARTEMENT
de 2 pièces
Rue Jaquet-Droz
Confort
Loyer:
Fr. 301.- + charges

APPARTEMENT
de 2 V» pièces
Rue du Parc
Confort
Loyer:
Fr. 304.- + charges

APPARTEMENT
de 3 pièces
Rue Numa-Droz
Confort
Loyer:
Fr. 266.- + charges

APPARTEMENT
de 2 pièces
Rue Nùma-Droz
Confort
Loyer:
Fr. 219.- + charges

APPARTEMENTS
de 2 et 3 pièces
Rue de la Charrière
sans confort
Loyers:
Fr. 120.- et 164.-
Tél. 039/22 11 14-15

FABRIQUE DU LOCLE

engage

GALVANOPLASTE
capable de travailler seul pour
travaux variés de dorage - argen-
tage; entrée tout de suite ou date
à convenir.

COMMISSIONNAIRE
- LIVREOR
pour toutes expéditions, manuten-
tions, etc.; entrée janvier 1980 ou
date à convenir.

Places stables dans entreprise dy-
namique. Horaire libre.

Ecrire sous chiffre No 91-201 aux
Annonces Suisses S. A. «ASSA»,
2300 La Chaux-de-Fonds.

Voira
ioumai t L'Iïïipa rtîal

Toutes gyp
O EEJPÇ Tél. (039) 31 37 3G
riAViifcf j  ̂Locle> c6te 10

Appartement V/2 pièces
libre à compter du 1er décembre.
11, rue des Cardamines, au Locle, 1er
étage, Codltel.

Location gratuite le premier mois.

Téléphone (039) 3411 71, interne 2310
heures ouvrables, (039) 31 67 19 privé.



Dans moins de deux semaines, SACOL 79

Moins de quinze jours nous séparent
de l'ouverture du Salon commercial
loclois (SACOL), dont ce sera cette
année la 7e édition. Le comité d'orga-
nisation, présidé par M. Edouard Picard
est fin prêt. Tous les stands ont été très
facilement loués; c'est ainsi que
quelque 55 commerçants, des Loclois
pour la plupart, occuperont les stands
répartis au sous-sol du Collège Jehan-
Droz, du 5 au 14 octobre prochains.
Depuis hier, des mâts surmontés d'ori-
flammes, supportant les affiches
publicitaires de SACOL 79 viennent
d'être posés dans toute la ville. De leur
côté, les organisateurs mettent au point
les derniers détails et multiplient leurs
réunions afin de garantir la réussite de
leur manifestation.

Cette dernière s'annonce d'ailleurs
fort bien. Le responsable de la cons-
truction des stands, M. Carlo Franchira
est déjà à l'œuvre. M. Roger Berger,
chargé de la construction de la partie
électrique du salon, est également au
travail. En effet , depuis le début de la
semaine, les garages souterrains du
Collège Jehan-Droz sont débarrassés de
toutes les voitures qui l'occupent

généralement; les utilisateurs habituels
ayant fait preuve de beaucoup de com-
préhension.
LE CONTACT AVEC LES CLIENTS

Le Salon commercial loclois, du
point de vue commercial est une
nécessité, ainsi que l'affirme M. Picard.
Il est tout à la fois la vitrine collective
du commerce régional et permet aux
vendeurs de produits de mieux faire
connaissance avec leurs clients. Quant
à ces derniers, une occasion telle que
SACOL leur permet de mieux
connaître les commerçants en leur
permettant de nouer des contacts
fructueux pour l'avenir.

Bien sûr, SACOL est avant tout une
manifestation commerciale typiquement
locloise. Toutefois, elle ambitionne de
faire venir dans la Mère commune des
visiteurs de l'extérieur de la localité.

De ce fait , les organistaeurs de ce
comptoir loclois ont prévu de créer une
animation régionale en offrant la pos-
sibilité à chaque visiteur de se divertir
dans un cadre sympathique. En effet ,
chaque soir, après la fermeture des
stands, le restaurant reste ouvert; un
grand restaurant à même d'accueillir

des centaines de personnes qui chaque
soir pourront apprécier les productions
de diverses formations musicales.
ATTRACTIONS
ET UN GRAND CONCOURS

Le maître des cérémonies, M. Gilbert
Schwab, accordéoniste bien connu,
chargé de la mise en place des attrac-
tions connaît fort bien la musique; en
l'occurrence, il a prévu une affiche
attrayante et très diverse, composée
d'orchestres de jazz , de musique tra-
ditionnelle, de musique bavaroise et de
productions régionales.

Parmi ces dernières, profitant de la
venue des commerçants des Brenets et
de La Brévine, puisque ces deux com-
munes sont cette année les invités
d'honneur de SACOL, il a chargé les
fanfares de ces deux villages, ainsi que
les accordéonistes de La Brévine
d'apporter un agrément musical lors du
Salon commercial. SACOL, ce sera tout
cela et bien d'autres choses encore.
Ainsi , « L'Impartial-FAM » organisera
un grand concours destiné à tous ses
lecteurs. Ce concours destiné à stimuler
l'intérêt des visiteurs se rapportera à
des événements ou des lieux
historiques du district du Locle.
Chaque visiteur pourra y prendre part.
Pour répondre aux questions posées, il
ne sera nullement besoin de parcourir
toutes nos communes. Une simple pro-
menade à travers les stands et un peu
d'attention suffiront. D'autres détails
concernant ce grand concours
paraîtront sous peu dans nos
colonnes.

Réservez d'ores et déjà les dates du 5
au 14 octobre afin de venir nous rendre
visite à SACOL 79. (jcp)

Un salon commercial, des attractions et un grand concours
Trop petits, trop grands ou non utilisés...

... quels que soient les vêtements,
chaussures, skis, patins, luges,
bicyclettes, tricycles ou autres objets
que vous possédez, ils seront les bien-
venus, s'ils sont propres et en bon état,
au troc amical organisé ces jours-ci à
la Maison de Paroisse, au No 34 de la
rue des Envers.

Demain mercredi, dès 14 h. et
jusqu'à 19 h., les objets de tous genres
sont reçus contre remise de bons,
ceux-ci pouvant être échangés samedi
matin, jusqu'à 11 h., contre d'autres
objets similaires, plus petits ou plus
grands.

Doublement intéressant, ce sympa-
thique système d'échange permet de se

débarrasser de choses inutiles, encom-
brant armoires ou galetas, et de les
remplacer par d'autres, mieux adaptées
aux tailles des membres de votre fa-
mille ou aux pointures de leurs chaus-
sures. Après le troc, prioritaire pour
les porteurs de bons, c'est la vente
pour tous, samedi après-midi , de 14 à
16 heures, suivie lundi après-midi de la
vente du solde des stocks et du retrait ,
lundi soir, des objets non vendus.

Et si cette vente laisse quelque béné-
fice, il est destiné aux bonnes œuvres
de la ville, le fonctionnement tout en-
tier de ce troc amical étant assuré
bénévolement par des dames dévouées,
sous la présidence de Mme Cl.-H. Cha-
bloz.

Divers problèmes d'éducation au programme de la future saison
Première conférence de l'Ecole des parents

Selon ses habitudes, 1 Ecole des pa-
rents du district du Locle a inscrit à
son programme d'activité, pour ses pro-
chains mois, une série de conférences
dont les sujets se rapportent à divers
aspects de l'éducation des enfants ou

des adolescents. Il convient toutefois de
rappeler que l'Ecole des parents,
outreles conférences mises sur pied du-
rant la saison hiver - printemps, mène
diverses activités. Ainsi, durant toute
l'année, elle ouvre chaque vendredi une
garderie d'enfants, de 14 h. à 17 h„ qui
se tient dans le bâtiment de l'ancienne
poste. Par ailleurs, ses responsables
conseillent les parents qui ont des dif-
ficultés avec leurs enfants. Dans ce
domaine, les psychologues de l'Office
d'orientation sont gratuitement à dispo-
sition- des parents qui sont membres de
cette association.

La première conférence inscrite au
programme de la saison 1979-1980 s'est
tenue récemment. Ainsi, une soixantai-
ne de personnes assemblées à la salle
des Musées ont entendu Mme Madelai-
ne Magalhaès , thérapeute de la psycho-
motricité parler de son travail.
THÉRAPIE
DI. LA PSYCHOMOTRICITÉ

Par un exposé captivant, la conféren-
cière a introduit son auditoire à l'idée
de la psychomotricité, exposant ses
buts, démontrant bien l'interaction af-
fectivité-motricité.

La psychothérapie de la motricité ou-
vre des possibilités d'évolution extraor-
dinaires à des enfants présentant des
problèmes de comportement, de
langage, de coordination , etc.. A cause
de ces problèmes, l'enfant se sent mal
dans sa peau , s'isole ou est mis à l'écart
dans son milieu scolaire, voire familial.

Toujours sous forme de jeux , diffé-
rents moyens ou diverses techniques
sont utilisés à la base de cette psycho-
thérapie , afin de supprimer ces trou-
bles. Ainsi , la relation personnelle, le
mouvement, l'espace, le temps, les ob-
jets , la musique, la détente sont des
éléments axquels la psycho-motricienne
recourt.

Le but de la thérapie de la psycho-
motricité consiste bien sûr à permettre

, À l'enfant, de mieux se « sentir », et par
conséquent d'améliorer les relations

- avec son entourage.- <"¦* - - -• '-*•
AUTRES CONFÉRENCES

Le 22 octobre, sous le titr e « l'ensei-
gnement religieux, au niveau secondai-
re est-il indispensable ? », le public
pourra assister à une conférence pré-
sentée par MM. les pasteurs Max Held ,
G. Tissot, ainsi que par le Curé Mei-
gniez et l'Abbé Chammartin. Quelques
membres du groupe Information-dro-
gue , du Canton de Neuchatel seront au
Locle le mardi 5 février 1980 pour
traiter du thème « la drogue, pour-
quoi ». Un sujet d'une brûlante et sou-
vent réalité qui préoccupe beaucoup de
parents et qui 'ne manquera certaine-
ment pas d'attirer beaucoup d'audi-
teurs.

Le 21 avril, de l'année prochaine, un
tout autre sujet sera à l'ordre du jour ,
puisque la soirée débutera par l'assem-
blée générale de l'Ecole des parents.
Ces assises seront ensuite suivies de la
projection d'un film « Coq-Lune », trai-
tant de l'éducation préscolaire.

A la fin du mois de mai 1980, Mme
Michèle Kohly, responsable des jardins
d'enfants du Locle présentera les acti-
vités au jardin d'enfants. L'époque de
cette causerie est particulièrement bien
choisie, puisque ce sera le moment des
inscriptions pour l'année scolaire 1980-
1981 aux jardins d'enfants. Une bonne
occasion pour les parents concernés de
se documenter.

L'Ecole des parents du district du
Locle, sensible aux difficultés rencon-
trées par certains parents, lors de l'in-
troduction des mathématiques moder-
nes, organise à leur intention un cours
traitant de cette matière, portant sur
les programmes premières et deuxiè-
mes années .primaires. Ce cours de qua-
tre leçons débutera le lundi 29 octobre,
pour se terminer le 19 novembre.

Ainsi, on peut le constater, l'Ecole
des parents fidèles à ses buts remplit
fort bien son rôle et reste d'une aide
précieuse pour les parents, (jcp)
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Douze mois de prison pour un financier douteux
Au Tribunal correctionnel

Le Tribunal correctionnel du district
du Locle a siégé hier après-midi à
l'Hôtel judiciaire sous la présidence de
M. Jean-Louis Duvanel assisté de MM.
Denis-André Perret, des Ponts-de-
Martel, Michel-Léon Guinand, des
Brenets, ainsi que de M. Jean-Bernard
Bachmann, commis-greffier. Le siège
du ministère public était occupé par M.
Daniel Blaser, substitut du procureur.

Le prévenu H. V. qui vient d'une
lointaine vallée des Grisons, semble
avoir choisi le Jura pour s'y distinguer
en affaires financières particulièrement
douteuses qui, finalement, l'ont conduit
devant le Tribunal correctionnel du
Locle, pour y répondre d'escroquerie,
d'abus de confiance, de banqueroute et
de vol. La grave négligence qu'il a
apportée à la gestion de ses propres
affaires l'ont contraint à se déclarer
insolvable en justice et la liquidation
de sa faillite fit apparaître un
découvert de 85.000 fr.

Or, pour boucher quelques trous et
d'autre part parce qu'il avait la folie
des autos et de la grande vie, il a
commis de graves fautes.

Aux Taillères, notamment, il a pré-
senté à quelques jours d'intervalle
deux chèques respectivement de 780 et
1200 fr. qu 'il savait insuffisamment
couverts; à Boudevilliers, il a vendu
une voiture sur laquelle il devait un
solde de 7500 fr. D'une légèreté cou-
pable, faisant des dépenses exagérées
ou des spéculations hasardeuses, il
acquérait de nouveaux véhicules (7 en
quelques mois), contractait divers
emprunts bancaires, en vivant mani-
festement au-dessus de ses moyens. Et
à ce tableau déjà lourd, il vient encore
s'ajouter une plainte de la dernière
minute, venue des Grisons, mais qui
sera jugée avec le reste au Locle, avec
le consentement du prévenu. A
nouveau et cette fois-ci par l'intermé-
diaire de sa femme et d'un ami, il a
encaissé quatre Eurochèques de 300 fr.
chacun, tous également sans provision.
Il reconnaît tous les faits, mais il con-
teste être coupable dans une affaire de
vol, de dommage à la propriété, de vio-
lation de domicile et d'escroquerie.

Sollicité par deux copains de les con-
duire à un chalet, il nie avoir
participé au vol que les deux autres y
ont commis en objets d'art, niant
également avoir pénétré dans la
maison. Il admet par contre avoir fait
deux transports pour eux, le second
notamment pour aller vendre le fruit
du vol et avoir reçu, comme paiement
pour ce transport, le tiers du produit de
la vente.

UN RÉQUISITOIRE BREF
ET NET

Les faits sont admis et il convient
d'examiner si le sursis est possible. Le

prévenu a commis plusieurs infractions
dont les montants ne sont pas très
élevés, mais c'est le contexte qui est
grave. Demandant habilement lui-mê-
me sa mise en faillite, il n'était ainsi
pas soumis à la voie de saisie, ne
cessant pas de vivre sur un grand pied.
Par son genre d'existence il a fait
perdre beaucoup de monde. L'histoire

du vol ignoré et l'ignorance qu'il
affirme quant aux intentions de ses co-
pains lorsqu'ils allaient vendre leur
butin semblent des indices révélateurs
de délits. Le substitut du procureur
général demande une peine de douze
mois d'emprisonnement et ne s'oppose
pas à l'octroi d'un sursis, mais demande
qu'il soit étendu à trois ans.

Un jugement correspondant aux réquisitions
Après délibérations le tribunal rend

le verdict suivant: il retient que les
chèques sans provision sont constitutifs
de l'escroquerie. La vente de la voiture
est un abus de confiance et enfin la
banqueroute est retenue, toutes fautes
qui révèlent une grave négligence dans
la gestion de ses affaires. Reste le vol
qui n'est pas retenu, le prévenu
bénéficiant d'un léger doute ! Compte

tenu de tous les faits, le tribunal
condamne H. V. à douze mois d'em-
prisonnement; U lui accorde un sursis
de trois ans, mais conditionné au
paiement, pendant ce laps de temps,
des créances constitutives d'escroque-
rie, c'est-à-dire les chèques et la vente
de la voiture. De plus, les frais, par 550
fr. sont à la charge du prévenu.

M. C.

Le Locle
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30 - 18 h.
Bibliothèque de la Ville: 14 h. 30 -

18 h. 30.
Pharmacie d'office: Brcguet jusqu'à 21

h. Ensuite le No 117 renseignera.
Permanence dentaire: No 117 rensei-

gnera.
Permanence médicale: en l'absence du

médecin traitant , tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital , tél.
(039) 31 52 52.

Planning familial : tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: (038) 24 76 80.
Service aide-familiale: tél. 31 41 44

(heures repas) ou 31 49 70.
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FABRIQUE DE BOITES OR DE LA PLACE
cherche

acheveur qualifié
capable de travailler de manière indépendante,
connaissant le réglage et le fraisage des machines;
travail assuré sur boîtes or soignées.
Avantages sociaux.

Ecrire sous chiffre RC 21173 au bureau de L'Impar-
tial.

Soyez propriétaire

Bel appartement
ensoleillé de 5 pièces plus balcon. Tout confort (près
de la place du Marché).

Hypothèques à disposition.

Libre dès le 31 octobre ou date à convenir.

Ecrire sous chiffre AM 20892 au bureau de L'Impar-
tial.

Nous cherchons pour la fin du mois de septembre

sommelier(ère)
connaissant le métier.

Se présenter au RESTAURANT DES FORGES, rue
Numa-Droz 208, tél. (039) 26 87 55, La Chaux-de-
Fonds.

Citerne hors service ?
Problème résolu avec

/==3r_E V
1 autorisation fédérale B
\ pour tous cantons. /

Système de réfection par
incorporation d'une COQUE
POLYESTER.

Votre entreprise spécialisée :
•f/ Sj i 3, ch. du Boisy
\\f) i&svRm'rvmm s 1004 Lausanne1 ll̂ «!§*OOUE * «, 021/36 36 88 J

I TRDESGH i

Cuisines
Bains

Sanitaires
Visitez notre exposition

à la Chaux-de-Fonds
Ouvert mardi à vendredi de

15à 17 h.

TROESCH + CIE SA
Rue Numa-Droz 9

La Chaux-de-Fonds
Téléphone 039/22 2312

Kôniz/Berne Zurich Bâle Lausanne
Thoune Sierre Arbedo Olten

Le bon arôme
qui vient du
f our! Tarte aux
p runeaux
Le f ruit suisse
le p lus
universel !
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noupr en cravate Cl JWa- Rècierfrênt du concours: Ce concours est ouvert à tous gratuitement et slïns"aucunc"obii i avanUo__ oe___^. gJ^nTibutcs ks rép0nscs exactes déposées cri temps utile prennent part au
1.1 i C n _î T tirage qui a lieu sous le contrôle de notre commission juridique. Les gagnants seront aviSSs pâreorit et il ne sera repondu à aucun courrier concernant le concours. Une liste complète des gagnants
Die a 30 ). Bordeaux et sera déposée au "service-client. La participation au concours entraîne l'acceptation des résultats ainsi que les décisions de notre commission selon le présent règlement. Tous les membres du
bleu. Du 38 au 44. 179.- personnel des groupes Innovation, Grand Passage sont exclus de ce concours.

Les p runes
suisses,
beaucoup
de f ruit
p our p eu
d'argent

APPARTEMENT À LOUER :
Ruche 25, 4 Va pièces, tout confort , 1er
étage, dans petit locatif très tranquille,
avec garage éventuel, pour le 1er novem-
bre 1979.

Pour visiter, tél. (039) 22 53 31.

LIVRES
d'occasion tous gen-
res, anciens, mo-
dernes. Achat, ven-
te et échange, Lib.
Place du Marché

Tél. (039) 22 33 72.
La Chaux-de-Fonds

M DÉPARTEMENT DE JUSTICE
h i MISE AU CONCOURS

Par suite de démission du titulaire, nous
cherchons un(e)

employé (e) de commerce
pour le bureau du Registre foncier de
Neuchatel.
Traitement et obligations: légaux.
Formation souhaitée: apprenti ssage com-

plet, si possible dans une étude d'avo-
cat, de notaire, dans une banque ou
une fiduciaire.

Entrée en fonction: à convenir.
Il s'agit d'un travail intéressant et indé-
pendant , demandant de la précision. No-
tre futur (re) collaborateur (trice) devra
procéder à l'établissement d'extraits,
d'inscription de mutations, servitudes et
gages immobiliers dans les registres, de
confection de cédules hypothécaires.
Les places mises au concours dans l'ad-
ministration cantonale sont ouvertes in-
différemment aux femmes et aux hom-
mes.
Les offres de services manuscrites, ac-
compagnées d'un curriculum vitae et des
copies de diplômes et certificats , doivent
être adressées à l'Office du personnel de
l'Etat , rue du Château 23, 2001 Neuchatel ,
jusqu'au 30 septembre 1979.



A Lignière : la désalpe et... 800 ans d'histoire
Ces dames les vaches et ces

demoiselles les chèvres sont quitté leur
résidence d'été à la métairie de l'isle,
près de Chasserai, pour gagner leur
domicil e hivernal à Lignières. Les prés
étaient recouverts de neige, samedi ma-
tin, lorsque le cortège a entamé la des-
cente.

La désalpe est devenue une manifes-
tation folklorique à laquelle le public
est f idè le  mais le temps extrêmement
froid  et pluvieux a retenu hélas de très
nombreux spectateurs chez eux.

Pourtant, le cortège était important ,
il marquait les étapes de 800 ans d'his-
toire. C'est en 1179 qu'apparaît la pre-
mière citation de Lignières dans une
bulle du pape Alexandre I I I .  Le village
a été partagé au XUIe  siècle entre l'é-
vèque de Bâle et le compte de Neucha-
tel. En 1403 parait un acte signifiant le
plaid de Saint-Maurice mentionnant les
tâches et les devoirs des dif férents
corps de métier. « Le Franc Aleu » est
une terre limitée por sept bornes, fran-
che d'impôts encore de nos jours. Une
telle terre a été donnée par l'évêque de
Bâle à Jeanne de Hochberg, comtesse
de Neuchatel en 1535.

Un char original: un énorme tronc de sapi'n, vieux de 150 ans, de 6 mètres cubes
environ. (Photos Impax-RWS)

Ces dames les vaches ont fait toilette pour défiler dans le village.

Les armoiries de Lignières « Un
compas or sur fond azur » lui ont été
données par Henri II  de Longeville en
1625. La localité a connu des heures
sombres au XVIIe siècle, des sorcières
hantant le pays, tapant sur les
fontaines avec des bâtons blancs pour
appeler la grêle...

Trois moulins existaient dans la loca-
lité au XVe siècle, puis se développè-
rent les vocations viticoles et
maraîchères. Un incendie détruisit le
village en 1832, la peste f i t  de nom-
breuses victimes deux ans plus tard.

Aujourd'hui, la population reste
f idèle  à son passé. Le cortège folklori-
que retraçait les grands événements de
la localité , avec la présence des enfants
for t  joliment costumés.

Quant au bétail, c'est en faisant
sonner les grosses cloches qu'il ouvrit
le cortège. Les chèvres faisaient les fol-
lettes, les vaches semblaient très fières
de leur chapeau à rubans et à plumes...

RWS

• DISTRICT DE BOUDRY «
A Corcelles-Cormondrèche

Le Centre de la protection civile
créé sous le hangar des trolleybus à
Corcelles-Cormondrèche, présenté à la
presse la semaine dernière, a été
inauguré officiellement samedi en
présence des représentants cantonaux
et communaux des autorités de la
protection civile.

Une exposition a été organisée dans
les locaux du Centre, ouvert au public.
Des panneaux expliquaient le rôle et
les tâches de la protection civile. De
très nombreuses personnes ont profité
de cette occasion pendant toute la jour-
née. (Photo Impar-RWS)

Une inauguration et une exposition

Le chat a apprécié...
Au Conseil général de Boveresse

Séance du législatif , hier soir à
Boveresse, à laquelle treize conseillers
étaient présents pour entourer le Con-
seil communal et caresser le... chat de
l'administrateur qui assistait également
aux débats ! Ramina-Grobis n'aura pas
été réveillé par l'ardeur des discussions,
car la séance fut très courte. On vota
tout d'abord un droit de passage sur
terrain communal pour que le postier
puisse sortir de sa nouvelle maison en
toute légalité. Et puis, il fut question de
la démission de M. Otto Haldi,
conseiller communal, qui quitte
l'exécutif à la suite d'une mésentente
avec le président de commune.
Personne ne s'étant annoncé pour le
remplacer, une nouvelle séance aura
lieu dans quelques semaines pour lui
trouver un successeur.

On parla également du prix de
l'incinération des déchets à Cottendard,
finalement moins coûteuse que prévu.

Evoquant l'immeuble Favre, ravagé
par les flammes au début de l'année, M.

Dumont demanda que le Conseil com-
munal fasse tout son possible pour qu'il
soit démoli ou rénové, mais pas laissé
en l'état actuel.

Ainsi prit fin cette séance, présidée
pour la première fois par Mme Monnier
et en l'absence de M. Vogelsang qui
quitte la localité à la fin de ce mois.
(jjc)

Etre plus près des soucis de la bas

Elections nationales
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Le programme des radicaux neuchâtelois

Le Parti radical neuchâtelois a
présenté hier, au cours d'une conféren-
ce de presse, son programme électoral
définitif dont les divers aspects ont été
développés par ses cinq candidats au
Conseil national, Mme Jacqueline
Bauermeister, MM. Claude Frey,
Pierre Dolder, Robert Moser et Pierre
Brossin. Un programme qui veut dé-
boucher sur des propositions concrètes,
particulièrement sur le plan économi-
que et social, refléter les préoccupa-
tions de la base, largement consultée
au cours de son élaboration, et qui re-
cuite de l'adaptation des objectifs
nationaux aux réalités spécifiques du
canton.

En préambule, le président cantonal
Claude Frey devait rappeler les carac-
téristiques de la liste radicale pour le
National : moyenne d'âge 46 ans, deux
candidats domiciliés dans les Monta-
gnes neuchâteloises, trois autres habi-
tant le Littoral ; deux candidats ont une
formation universitaire, deux autres
une formation pédagogique, le cinquiè-
me est exploitant agricole. Deux
d'entre eux sont conseillers commu-
naux, quatre députés au Grand Con-
seil , tous ces éléments démontrant le
large éventail socio-professionnel
représenté par cette liste.

Les espoirs ? Ils sont grands: « Sur
le plan suisse, les analystes s'accordent
à prédire que les radicaux seront les
grands gagnants des élections. Ce pro-
nostic se vérifiera car pour les élec-
tions fédérales, les citoyennes et
citoyens choississent l'efficacité » dit
M. Frey, en soulignant qu'aux Cham-
bres (National et Etats réunis) , radi-
caux et socialistes représentent chacun
24,8 pour cent des mandats, dépassés
par les démo-chrétiens (26,4 pour cent),
mais distançant largement les autres
groupes. Indépendants '(5 pour cent) ,
libéraux (2,4) communistes (1,6). Les
radicaux ont en outre deux conseillers
fédéraux. Sur le plan neuchâtelois, le

paysage politique s'est considérable-
ment modifié depuis 1975. Récemment,
les socialistes ont décidé de s'allier aux
popistes, démarche fort différente de
celle représentée par l'alliance conclue
entre radicaux, libéraux et ppn. « En
ce qui nous concerne, dit Claude Frey,
elle est l'expression politique d'une
conception commune de la société et de
la défense de ses intérêts. Elle n'est
donc pas le fruit d'une simple tactique
électorale. Ce qui nous différencie
nettement de l'« Union de la gauche ».
L'attitude électorale des radicaux ?
Elle se veut claire, axée sur l'intérêt
général et l'efficacité et excluera la
polémique avec l'adversaire: « Nous ne
stigmatiserons pas le front commun de
la gauche. L'inepsie des exemples de
l'étranger nous suffit ».

Les temps forts de ce programme: ils
se veulent palpables, sans démagogie:
« Définir des objectifs que nous pou-
vons atteindre, dans le cadre d'un pro-
gramme sur lequel nous serons appelés
et nous pourrons rendre des comptes
positifs et non pas faire des promesses
qui ne puissent être tenues ». Dans le
domaine économique, les radicaux
neuchâtelois tiennent compte au plus
près des conditions du moment et des
perspectives probables de l'avenir. Les
statistiques du premier semestre mon-
trent que l'horlogerie se tient assez
bien et qu'elle a réussi à maintenir sa
part du marché mondial aux environs
de 35 pour cent après des années de
chute régulière. Cela est de bo'n augu-
re. Mais pour redresser la barre, il
faudra poser quelques postulats. Exi-
ger notamment de notre Institut
d'émission fédéral, qui en a les
moyens, le maintient de la stabilité des
cours des monnaies; des reconversions
s'imposent qui doivent être favorisées
par la Confédération; promouvoir la
diversification pour maintenir le po-
tentiel industriel du canton, mais
appliquer une politique qui vise à un

développement à l'échelle humaine,
respectueux de la qualité de la vie.
« Notre politique fait une large place
aux classes moyennes et nous voulons
prouver qu'il n'y a pas dyantinomie des
intérêts entre les salariés et les indé-
pendants ».

Dans le domaine des transports et
des liaisons, efforts à faire aussi, parti-
culièrement pour relier le haut du can-
ton. Dans le secteur social: consolidei
l'acquis et faire preuve de plus de réa-
lisme, de pragmatisme et allégeant les
écueils bureaucratiques, en n'oubliant
pas non plus les problèmes des jeunes
et des femmes. La jeunesse, précisé-
ment, doit être plus associée à l'élabo-
ration de la politique et à la prise des
décisions, pour être plus motivée à la
chose publique. Enfin , les agriculteurs
ne sont pas oubliés, le problème
restant le revenu paysan et la concilia-
tion de l'interventionnisme, du
dirigisme et de la liberté dont doivent
quand même bénéficier les exploitants
dans leurs choix. Quant à l'énergie, là
encore il faut faire preuve de réalisme.
Les radicaux sont en faveur des écono-
mies et de la recherche dans tous les
secteurs qui peuvent représenter une
alternative au pétrole. Ce qui implique
de ne pas exclure le nucléaire, dans le
cadre toutefois de la nouvelle législa-
tion, c'est-à-dire en tenant compte de
la clause de besoin et en exigeant la
sécurité d'exploitation optimale.

Politiquement, à l'échelon cantonal,
les radicaux chercheront à maintenir
la représentation qu'ils possèdent au
Conseil des Etats et à préserver les
deux sièges qu'ils possèdent au Conseil
national.

JAL
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Voir autres informations
neuchâteloises en page 23

Quand la f anf are
remplace les orgues

Installée en 1962, les orgues ont été
démontées pour une révision complète.
Toutefois, dimanche, le culte n'a pas
été privé de musique. Des fafnaris tes
dévoués ont suppléé à la carence de
l'instrument aux mille voix.

Avec talent, ils ont joué l'entrée,
accompagné les cantiques et souligné la
prédication du pasteu r africain Amos
Sam Boban, venant du Bénin, qui a
développ é d'une façon massive l'appel à
la fraternité.

Le pasteur Alexandre Paris, de
Couvet présida la partie liturgique de
ce culte qui laissa une profonde im-
pression, ( j y )

NOIRAIGUE

m " ' "* ' '". 
MMI IW IIIWWHI IIIWII ! i .  1 1  M i l 

» DISTRICT DE NEUCHATE L * * PAYS NEUCHÂTELOIS •
^̂^̂^ ---¦-¦̂ ^̂ ^- -̂̂ ¦¦¦¦¦¦-•¦•¦¦.¦¦•¦•¦•¦•¦¦¦¦¦¦¦¦¦•¦¦¦¦¦¦¦•̂ ¦•-- ¦̂ -^--•-•¦----^^ •- ¦ ¦ ¦¦ ¦•¦ .v, ¦ .-. , ¦- . ,- ,¦¦ ¦¦ ¦ --v. - .y, ¦-¦¦¦¦¦-.- .- .•.¦¦-.•, ¦. - ¦- . - .- ,-¦- , y.-,v-v.y.y

Retrouvailles après 40 ans de séparation
Dans toutes les localités, des

manifestations du souvenir ont été
créées, à l'occasion du 40e anniversaire
de la mobilisation générale dans notre
canton.

Samedi à Colombier, plus de cent
anciens de la Compagnie fusiliers 11-19
étaient convoqués à l'Hôtel du Vais-
seau tenu par un des leurs, M. Ducom-
mun. Les retrouvailles étaient assez
originales :

— Tu es qui ? Louis ? Mais tu as pris
du ventre !

— Et toi, c'est Marcel ? Que sont de-
venus tes cheveux ?

Alors que les anciens mobilisés se
retrouvent périodiquement en général,
ceux de la 11-19 n'avaient eu aucun

contact. Les visages et les corps chan-
gent en quarante ans mais la bonne hu-
meur, elle, était toujours présente. Lies
souvenirs ont été égrenés, on a rapide-
ment refait connaissance et, après une
heure déjà , il semblait que chacun con-
naissait tous les détails sur son voi-
sin.

Le capitaine Denis de Perrot a lui
aussi retrouvé ses hommes avec
lesquels il a passé la journée. Il leur a
adressé des paroles fort aimables,
retraçant les multiples déplacements
effectués pendant les 363 jours de
service ininterrompus dès la mobi-
lisation. Lie message de l'Eglise a été
apporté par le pasteur Claude Monin
du Landeron. (Photo Impar - RWS)

» VAL-DE-TRAVERS • VAL-DE-TRAVERS •

Chute d'un motocycliste
Hier, à 21 h. 35, au guidon d'une mo-

to , M. Patrice Perrinjaquet, 19 ans, de
Couvet, circulait sur la route menant
de Môtiers à Couvet. Arrivé au lieudit
Le Petit Marais, en voulant probable-
ment éviter du gibier, il a perdu la
maîtrise de sa machine. De ce fait , il a
chuté sur la chaussée. Blessé, il a été
conduit en ambulance à l'hôpital de
Couvet.

COUVET
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Tarif des annonces
La Chaux-de-Fonds,
canton de Neuchatel
et Jura —.54 le mm.
Mortuaires —.78 le mm.
Régie extra-régionale
Annonces Suisses S. A. - A S S A
Suisse —.69 le mm.
Réclames 2.33 le mm.

(Minimum de 25 millimètres)
Compte de chèques postaux 23-325

La Chaux-de-Fonds

Une innovation

Pour se faire connaître de la popula-
tion et montrer quelle est son activité ,
la Société d'aviculture de Colombier a
organisé samedi une exposition avec
près de deux cents bêtes : lapins, poules,
pigeons, canards, oies, etc.

La manifestation prévue dans les
jardins du Cercle a dû être déplacée
dans le hangar de Planeyse , vu le
temps pluvieux et froid.

(Photo Impar-RWS)

COLOMBIER



GRAND MARCHÉ AUX PUCES
coiiû rioi* <-*-«:>, DÎ ..A Qma-àe AQ Ramassage dans toute la ville
e.mL!n io IIÏÏ?„KÏÎ 1Q7Q Organisé par les Eclaireurs suisses mercredi 26 septembre 1979
de 8 à 17 heures Brigade Vieux-Castel dès 13 h. 30 ou tél. (039) 22 67 50neures Mettre un linge à. votre fenêtre

VERNINOS
vernissage sur cadrans

cherche pour entrée immédiate ou
à convenir

ouvrier
Mise au courant par nos soins.

Se présenter rue du Commerce 79
ou téléphoner au (039) 23 94 41.

À VENDRE

ANCIEN IMMEUBLE
locatif avec

CAFÉ-RESTAURANT
Réfections nécessaires.

Dépendances - terrasse - jardin .
Excellente situation centre ville.

Pour renseignements sans engage-
ment, tél. (038) 24 16 84 le matin.

Nous cherchons pour tout de suite
ou pour date à convenir

garçon
de cuisêne
Horaire et congés réguliers.

SOMMELIER (ERE)
S'adresser au Restaurant-Bar Bel-
Etage, av, Léopold-Robert 45, tél.

! (039) 23 93 66, La Chaux-de-Fonds.

PETITE USINE
DE DÊCOLLETAGE
Région Aigle (VD)

cherche:

mécanicien-régleur
. I (sur machine de reprise)

contrôleur/
contrôleuse
Ecrire sous chiffre AD 21123 au
bureau de L'Impartial.

COIFFURE ROLAND
Avenue Léopold-Robert 60
Tél. (039) 23 64 12

cherche

MODÈLES
pour apprenties coiffeuses.
Prière de se présenter.

Manufacture JAEGER-LE COULTRE SA
1347 Le Sentier * '¦'•''¦
engage

H0RL0GER-RHABILLEUR
justifiant de quelques années de pratique
sur produits de haute qualité. Travail
en atelier, seul envisageable.
Ecrire à M. J.-M. Rochat, chef du per-
sonnel ou prendre rendez-vous par tél.
(022) 85 55 41.

_w//ê_ rfï r®] 11 à
\W___Bf ', TF _f_ __\W\ Bi_ ¦ BH j QB̂ _̂ ipaBk --\ ' ^JW

Iji j -r.a: ¦¦ Réservez dès maintenant

Votre place
au soleil

Nos nouveaux programmes viennent de paraître.

CARÂÏBiS ïT 9B0.-17™
\fel seulement au départ de rbrisAyon de env. Fr. 882.̂  à Fr. 1012* MB*d?SSSS

PHILIPPINES 2803-
Manille Fr. 2337.- vol seulement

NIWYÛRK/
IwlMUHI vb! seul=vol ABC de Fr. ©3w9~" Fr. 1050.-

SRI LANKA 1380-
WÉÇji 16 jours ff}£j) -» ° ""

WilWWm de Fr. iySW© Fr.4000.-

AFRIQUE
ORIENTALE „ 980-
THAÏLANDE . ; 1380-
BALI Sr 2480.- ôo
Singapour-Bangkok-Malaysie • ..n. »uppi»m.m d. carburant

SÉNÉGAL .;¦ 1143.-
SEYCHELLES ;¦ 2019.-
Vos spécialistes AIRTOUR:

LA CHAUX-DE-FONDS (039): ACS 22 69 61 9 Goth 23 22 77 ©
Marti 23 27 03 © Natural 23 94 24 © Popularis 23 48 75 • TCS
23 11 22 ou auprès de votre agence habituelle.

Nom i
Prénom
Rue/No
NP/loealité 
Tél. privé Prof.
Date de naissance
Date
Signature 3

À LOUER
pour date à convenir , quartier Cornes-
Morel

appartement 4V2 pièces
tout confort , grand balcon -au soleil cou-
chant, cuisine agencée. Tél. 039/23 95 36

CADRE
dans la quarantaine, langues fran-
çaise et italienne, avec formation
technique en mécanique très di-
versifiée, technicien d'exploitation
et école d'étude du travail, cherche
nouvelle situation, région La
Chaux-de-Fonds, Le Locle.
Excellentes références à disposi-
tion.

Les offres sont à adresser sous
réf. No 18/79 au service de place-
ment de l'Association Suisse des
Cadres techniques d'Exploitation
(ASCE), case postale 383, 8042 Zu-
rich.

PÉDICURE
SOULAGEMENT IMMÉDIAT

Tél. 22 58 25
Mme F.-E. GEIGER

TROIS PNEUS NEIGE Continental 165
X 13 sur jantes Ford et une j ante Ford
en bon état. Fr. 140.—. Tél. (039) 26 01 71.

2 FUSILS de chasse, calibre 12, tél. (039)
51 18 88 ou 51 1171.

TABLEAUX à la spatule, 1 chasse 60 x
73 cm., 1 paysage 80 x 50 cm. Tél. (039)
23 95 64.

SALLE A MANGER, en chêne massif ,
comprenant vaisselier, grande table et
6 chaises. Tél. (039) 23 95 64.

PNEUS NEIGE, sur jantes et porte-
bagage Citroën AK 400. Tél. 038/53 38 19.

VELOMOTEUR Sachs, 2 vitesses, en bon
état. Tél. (039) 26 85 71.

A VENDRE À BAS PRIX 2 fauteuils,
1 lit avec entourage et coffre à literie,
1 bergère. Le tout en bon état. Tél. (039)
31 22 22.

CHAMBRE A COUCHER, gril Koenig,
photocopieur Eskofot, cours d'anglais,
projecteur film Eumig. Tél. (039) 31 78 51.

rCÔTES-DU-RHÔNE AC 1978 ^
I bouteille de 7 dl pi £%f%

j j  2 bouteilles ensemble 
 ̂#CI1! au lieu de 6.90 seulement viOV j

SCOTCH WHISKY 0LD
SMUGGLER 40» _„
bouteille de 7 dl MA m m̂m
au lieu de 23.20 seulement M m W m

NESCAFÉ G0LD sans caféine
bocaj de 200 g. , ,

U1, .... || HZt %
seulement I hvU |

KIRSCH DE ZOUG garanti pur 40*
bouteille de 1 litre 1Q OC
au lieu de 21.50 seulement \\ à¥% âT J

NOURRITURE POUR CHIEN
CHAPPI
avec bœuf ou avec foie êF^&hboîte de 400 g. ma_mB Ufl !au lieu de 1.15 seulement •#" !

SUCHARD EXPRESS
boîte de 1 kilo # CL A \
au lieu de 7.50 seulement %_9m*£%0

FONDUE FR0MALP prête à servir
boîte de 600 g. M Ĵ jP
au lieu de 4.95 seulement Mf94 *iU

PRALINÉS SURFINS
sortes diverses <s% mm A
200 g. 

 ̂«i§fl
au lieu de 4.— seulement *#•**# W

SCHUEBLIG DE ST-GALL
pièce de 300 g. fl rt JE

]

k au lieu de 2.40 seulement lolJ,

+ 
Section de La Chaux-de-Fonds

( SERVICE DE SOINS A DOMICILE Tél.(D39) 22 22 89

A LOUER
pour le 31 octobre 1979

SPIENDIDE APPARTEMENT
QUARTIER OUEST

DE 2 CHAMBRES
Tout confort. Salle de bain

Conciergerie. Balcon
Loyer Fr. 206.— + charges

Tél. (039) 26 75 65
pendant les heures de bureau

L'IMPARTIAL» est lu partout et par tous



Vingt mois ferme pour un « paumé»
Au Tribunal pénal du district de Moutier

Agé de 23 ans a peine, Y. Z., de Pen-
thallaz n'est pas un inconnu de la jus -
tice. Loin de là. Par deux fois déj à,
les juges l'avaient condamné et il se
trouvait depuis 19 mois au pénitencier
de Thorberg lorsqu'il a comparu, hier
matin , devant le Tribunal pénal du
district de Moutier. Vols par métier,
dommages à la propriété, tentative de
vol par effraction , infractions à la
loi sur les stupéfiants figuraient au
chapitre des agissements illicites de ce
« minimaliste », tel que le qualifiait le
psychiatre, dont s'est occupé le prési-
dent, M. Ronald Lerch assisté de Mme
Voutat et MM. Brunner, Marti, Alt-
haus en tant que juges.

Compagnon d'infortune, P. S., de
Villmergen se trouvait sur le même
hann I ï C-S accusés en raison de deux
vols par effraction. En revanche, un
troisième larron, D. L., faisait défaut
au début de cette deuxième journée
d'audience (la première s'était tenue
en février passé). Lors du jugement,
Y. Z., présenté comme un «désœuvré
et un paumé» par le président du
tribunal, s'est vu infliger une peine de
20 mois ferme. Jugé par défaut, D. L.
a écopé de cinq mois avec sursis pour
des vols, infractions à la loi fédérale
sur les stupéfiants, infractions à la
LCR. Seul P. S. — qui est déjà sur le
bon rail après une peine purgée de 20
mois au pénitencier — n'a pas été con-
damné. Le Tribunal du district esti-
mant que les faits reprochés, antérieurs
à sa première condamnation, n'au-
raient pas augmenté la peine prononcée
par la Cour suprême.

Le 13 février dernier, le Tribunal
pénal du district de Moutier avait tenu
une première audience dans le cadre de
cette affaire. P. S., qui travaille pour le
compte d'une entreprise suisse à Bag-
dad (Irak), n'avait pu se libérer. Hier,
en revanche, il était présent pour ré-
pondre de ses deux vols par effraction
commis au début de l'année 1976. Deux
vols qui d'ailleurs ne lui avaient pas
rapporté un sou. Or, entretemps, P. S.
a purgé une peine de 20 mois pour in-
fraction à la loi sur les stupéfiants et
vols commis également entre 1975 et
1976. P. S. n'a pas contesté les délits
reprochés. Il expliqua ensuite au
tribunal qu'il avait définitivement
quitté les sentiers de la drogue. Son
défenseur rappela qu'il devrait s'agir
d'une peine complémentaire ; ce que le
procureur du Jura bernois, dans ses
conclusions écrites, n'avait pas semblé
retenir en demandant 3 mois d'empri-
sonnement sans sursis. L'avocat
souligna encore les bonnes dispositions
de son client, en demandant au tribu-
nal de ne pas détruire une « resociali-
sation » réussie. Président et jurés de-
vaient finalement être de cet avis, en
estimant que la peine prononcée anté-
rieurement englobait les deux effrac-
tions commises à la même période. Un
dixième des frais sera tout de même
mis à sa charge.

UN ACCUSÉ PEU LOQUACE
Autre prévenu, D. L. fait défaut au

début de l'audience. D. n'arrivera en
fait que pour la lecture du jugement.
Dans son cas, le tribunal a suivi les
conclusions du procureur, demandant 5
mois avec sursis durant 3 ans, et le
payement de 2 dixièmes des frais de
justice. D. L. avait à répondre de deux
vols par effraction , de dommages à la
propriété , d'infractions à la loi sur les

stupéfiants, du vol d'usage d'une voi-
ture et de diverses infractions à la
LCR. Après les considérants, le tribu-
nal s'est penché sur la question de la
révocation du sursis en présence de
l'accusé.

Le cas le plus grave de cette audien-
ce était cependant celui de Y. Z., 1956,
de Penthalaz. Enfant de la région pré-
vôtoise, il a toujours eu maille à partir
avec la justice, depuis la fin de sa sco-
larité. La drogue, encore la drogue,
toujours la drogue pour ce jeune hom-
me qui n'a pas appris de profession par
manque d'intérêt. 13 vols, détention et
vente de nombreux kilos de « h », de
grammes d'héroïne, d'opium, de cocaï-
ne, de morphine, figurent au nombre
des délits jugés hier. Habitué des salles
d'audience, Y. Z. ne sait plus, ne veut
plus se rappeler, se contredi t, dément
les propos tenus à son avocat quelques
minutes auparavant. Sa voix ne porte
pas, il est passif , voire apathique et
d'une loquacité minimale, qui ne rend
pas la tâche du tribunal facile.

« JE NE SUIS PAS
UN TOXICOMANE »

Les vols perpétrés par métier avaient
été traités lors de la première audience.
Hier, Y. Z. a reconnu avoir détenu et
vendu 5 kg. 800 de « h », 50 grammes
d'opium, 2 à 3 grammes de morphine,
10 à 15 grammes de cocaïne, et 5 gram-
mes d'héroïne. Sa consommation de
drogues dure et douce est importance,
mais il n'a jamais souffert de manque.
Selon ses propres propos : « Je ne suis
pas un toxicomane », Y. Z. ne veut pas
entendre parler de tutelle ou de cure.
L'expertise psychiatrique le dépeint
pourtant comme un toxicomane avec
une responsabilité légèrement dimi-
nuée, un minimaliste à l'intelligence
moyenne, mais qui ne désire nullement
travailler. Une impression qui s'est
confirmée, hier matin, lorsque le prési-
dent lui demanda s'il était prêt à ap-
prendre un métier et à vouloir sortir
de sa mauvaise passe.

Dans ses conclusions écrites, M. Jules
SchLappach devait demander 20 mois
d'emprisonnement pour cet habitué des
établissements pénitentiaires. L'avocat
d'office ne plaida pas les faits qui
avaient été reconnus. Il se contenta
d'évoquer l'avenir de Y. Z. Quelque
peu décontenancé par les propos de son
client, l'homme du barreau souligna les
soucis qu'il avait pour l'avenir de Y. Z.
U n'existe pas d'autre solution que la
prison, puisqu'un établissement comme
celui du « Levant » à Lausanne n'ac-
cepte pas les mandats de la justice ou
de service de placement « J'espère tou-
tefois que vous infligerez la peine la
plus équitable possible à Y. Z. en tant
que toxicomane ».

Apres avoir délibère durant près de
deux heures, le Tribunal pénal( du
district de Moutier a condamné Y. Z. à
20 mois d'emprisonnement dont à
déduire 181 jours de préventive, à 7 di-
xièmes des frais judiciaires, et au rem-
boursement des avantages illicites fixés
à 6000 francs. Dans les considérants, M.
Lerch insista sur la gravité des faits,
sur le manque de volonté personnelle,
dû — selon le tribunal — à la situation
familiale du prévenu durant son en-
fance. « S'il n'est pas débile, continua
le président Lerch, il ne possède pas un
caractère adulte. C'est un jeune homme
désœuvré et paumé par manque
d'exemple et en raison d'une misère
intellectuelle ».

Laurent GUYOT

Un demi-million pour la Maison prévôtoise
Au Conseï de vi e

Hier soir, le Conseil de ville a tenu
une longue et importante séance sous la
présidence de M. Maurice Péquignot.
L'indigénat communal a été accordé à
M. Robert Cangiamila, 1953, ressor-
tissant italien, et à Mme Viviana
Stoganovic, 1962, ressortissante you-
goslave.

En ce qui concerne la future Maison
prévôtoise, c'est-à-dire Maison de la
culture, salle d'animation, atelier de
création et bibliothèque, un crédit de
490.000 fr. a été voté pour la première
étape de cet aménagement. Le Conseil
municipal est autorisé à prélever un
montant de 390.000 fr. sur un fonds
spécial (salle de spectacles) et à se
procurer le solde du crédit, soit de
100.000 fr., au moyen d'un emprunt.

Le Conseil de ville a eu ensuite bien
du travail , l'ordre du jour ne com-
prenant pas moins de 25 points. Il a été
répondu à plus d'une vingtaine de
motions, postulats et interventions, et
les requérants n'ont pas toujours été
satisfaits. Concernant la présence,
l'efficacité et l'utilité d'effectifs de la
police cantonale bernoise en ville de
Moutier, effectifs jugés énormes par le
conseiller de ville M. Pierre-Alain
Droz, le Conseil municipal a répondu
que l'organisation de la police
cantonale échappait totalement aux
compétences de la municipalité de
Moutier, étant l'affaire de la Direction
de la police et du gouvernement du
canton de Berne, (kr)

* DISTRICT DE COURTELARY
Un peu d'histoire locale de Villeret

Au 31 décembre 1978, la société de
bienfaisance L'Oeuvre a été dissoute.
Elle était née en 1939, mais prenait le
relais d'une société plus ancienne:
L'Oeuvre du fonds d'église née en 1905,
qui succédait elle-même à un groupe-
ment dont le but était de secourir les
pauvres de la paroisse, mais dont l'ac-
tivité nous est peu connue, étant donné
qu'elle se stiue au siècle passé et que
nous n'avons rien retrouvé qui la con-
cerne.

Or donc, en 1905, se fonde L'Oeuvre
d'église. Cette société est constituée
uniquement de femmes qui se donnent
une présidente en la personne d'une
institutrice dont toute la carrière se
déroula à Villeret: Mme Schutz-Gri-
sard. Le but poursuivi: 30 ans pour
édifier un temple.

Il faut dire qu'à l'époque, le village
faisait partie de la paroisse de St-
Imier, mais que ces cultes avalent lieu
régulièrement dans une chapelle
aménagée à l'école.

Ces dames se mirent donc au travail
et, en fourmis diligentes et industrieu-
ses, elles réunirent une somme de
114.000 fr. qui permit l'édification du
temple en 1937. La facture fut réglée
rubis sur l'ongle, sauf quelques milliers
de francs qui furent rapidement réunis
dans les mois qui suivirent l'inaugu-
ration. Le temple comportait, et
comporte toujours un magnifique
vitrail de l'artiste parisien Vermeille
ainsi qu'une table de communion qui
porte un médaillon du sculpteur Perrin
de La Chaux-de-Fonds. Mme Schutz-
Grisard présida l'Oeuvre jusqu'en
1939.

Toutefois, les buts de la société étant
atteints puisque le temple projeté était
construit et payé, la société se consulta:
fallait-il se dissoudre ou se donner une
orientatioon nouvelle ?

Une assemblée générale du 25 avril
1939 choisit la seconde solution, et
l'Oeuvre du fonds d'église devint la so-
ciété de bienfaisance L'Oeuvre. Elle se
donna de nouveaux statuts et partielle-
ment des buts nouveaux: elle s'occu-
perait des personnes âgées dans la gêne

(N'oublions pas que l'AVS n'était pas
encore née), elle aiderait au
financement de l'œuvre de la sœur
visitante (qui à l'époque, n'existait que
sur le plan local) , occasionnellement,
elle pourrait s'intéresser à d'autres
choses encore, mais, « au vu de la belle
luvre accomplie dans le passé »,
d'entente avec le Conseil de paroisse,
elle s'occuperait de l'entretien des
abords du temple, elle pourrait aussi
apporter des compléments au temple.

NOUVEAUX STATUTS
En décembre 1939, les nouveaux

statuts étaient adoptés et une nouvelle
présidente dynamique et dévouée entra
en fonction: Mlle Alice Pellaton, insti-
tutrice, qui conduisit avec succès la
société jusqu'en 1971. Mme Nicklès lui
succéda alors jusqu 'à la dissolution.

Durant toute cette période, l'activité
de la société fut axée essentiellement
sur l'aide morale et matérielle à appor-
ter aux personnes âgées du village. On
organisait régulièrement une fête de
Noël à laquelle on invitait plus de 100
personnes, , souvent 130. On cousait,
brdait , tricotait pour eux, on organisait
des thés-concerts pour trouver de
l'argent et, à l'époque des fêtes de fin
d'année, c'était souvent plus de 50
paquets qui se distribuaient, cont beau-
coup contenaient de l'argent. Au cours
¦de l'année, on rendait visite aux plus
âgés. Ainsi, année après année, sans

démonstrations spectaculaires, sans
grand bruit , on pooursuivait une tâche
utile et combien appréciée.

On s'accordait aussi, chaque année,
un poeu de répit: o'n organisait une
course d'une journée au cours de
laquelle ces dames oubliaient leur régi-
me... pour quelques heures seulement
et non sans remords !

UNE DISPARITION REGRETTÉE
Et puis, le temps passe et les œuvres

sociales que le pouvoir politique crée et
organise, améliorent leurs prestations.
La nouvehe génération ne ressent plus
le besoin de s'occuper de celle dont le
minimum vital est assuré. L'intérêt
pour les sociétés diminue. L'activité de
l'Oeuvre s'en ressentit.

Tous les membres actives furent
consultées, toutes déplorèrent, aucune
ne se ressentit la force de continuer
l'oeuvre. Il était temps de mourir.

Mais le dernier acte fut encore pour
ce temple qu'on avait voulu et cons-
truit: tout l'argent disponible fut remis
au Conseil de paroisse pour qu'il
l'utilise à en embellir les abords. Ainsi,
après trois quarts de siècle d'une
activité fructueuse et appréciée, une
nouvelle société s'est dissoute.

Elle sera sans nul doute et à juste
titre, très regrettée par ceux dont une
bonne partie de la vie s'est déroulée au
village où elle a joué un rôle de pre-
mier plan, (mb)

La Société de bienfaisance L Oeuvre a cessé son activité

Dans la dernière séance, sous la pré-
sidence de M. Jean-Jacques Monnin,
maire, le Conseil municipal a traité
plus particulièrement les points
suivants:

Police: Les CFF informent que le
passage à niveau de la rue de l'Envers
sera encore mis hors service pour cause
de travaux aux heures et dates suivan-
tes : la nuit du 26 au 27.9.79, de 21 h.
45 à 5 h. 45, la nuit du 1er au 2.10.79,
de 21 h. 45 à 5 h. 30.

Bâtiment: Les commerçants organi-
sent comme chaque année une exposi-
tion qui est fixée définitivement les
vendredi 23, samedi 24 et dimanche 25
novembre prochains. Electricité: L'ins-
tallation d'un éclairage public est prévu
au chemin du Brahon. Lors du dernier
contrôle des lampes publiques, il a été
constaté que des maladrins n'ont rien
trouvé de mieux que de prendre deux
ou trois candélabres comme cibles de
tir. Une surveillance sera exercée.

(mr)

Au Conseil municipal de Sonceboz-Sombeval

Projet de budget équilibré pour 80
BIENNE ? BIENNE • BIENNE

Avec 162 millions de francs de dé-
penses et de recettes la municipalité de
Bienne présente un projet de budget
équilibré pour l'an prochain. M. Her-
man Fehr, maire de la cité, a cependant
annoncé qu'aucune baisse d'impôts n'é-
tait prévue pour 1980, cela afin de pou-
voir réaliser les objectifs fixés dans le
programme-cadre de 1975, à savoir sau-
vegarder l'équilibre financier en dimi-
nuant les intérêts de la dette et en aug-
mentant les investissements d'une part

et en compensant les effets des révi-
sions fiscales en cours au niveau can-
tonal d'autre part. Le rabais fiscal dont
bénéficieront les contribuables bernois
dès 1981 privera en effet Bienne d'en-
viron 7 millions de francs soit l'équi-
valent de 2-10 de la quotité d'impôt
fixée à 2,5 actuellement. Comparative-
ment au budget de l'année courante, les
dépenses et les recettes augmentent de
2,3 millions de francs, (ats)

SAINT-IMIER
La Main-Tendue: téléphone 143.
Service du feu : tél. 118.
Services techniques: Electricité, tél.

41 43 45; eaux et gaz, tél. 41 43 46.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Bureau rens. et centre de culture et

loisirs : tél. 41 44 30.
Infirmière visitante: tél. 41 49 27 ou

41 40 29.
Hôpital: tél. 42 11 22.

Chambre commune: tous les jours,
13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19 h. 30,
Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h.
30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Ambulance: tél. 42 11 22.
Aide familiale: tél. 41 33 95, 9-11 h., et

41 38 35 (urgence).
A.A. (alcool, anon.) : 41 12 18.
COURTELARY
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.

Préfecture: tel. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins : Dr Chopov (039) 44 1142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 11 67 à Cor-
gémont.

TRAMELAN
L'Impartial: Gde-Rue 147, tél. 97 58 58.
Services techniques et permanence eau-

électricité: tél. 97 41 30.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en

cas de non-réponse (039) 44 14 27.
Police municipale: tél. 97 51 41; en de-

hors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16.
Dr Graden (032) 97 51 51. Dr Rossel
(032) 97 40 28. Dr Notter (032)
97 65 65.

Pharmacies: L. Boillat (032) 97 42 48; J.
von der Weid, (032) 97 40 30.

Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Aide familiale: tél. 97 42 50.
Infirmière visitante: tél. 97 68 78.
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Noces de diamant
Mercredi dernier M. et Mme Marcel

et Jenny Mathez-Grosjean ont fêté
dans la joie leurs noces de diamant.
Agés de 88 et 85 ans les époux Mathez
sont très honorablement connus à
Reconvilier où ils coulent à la rue du
Collège 10 une paisible retraite après
avoir élevé une belle famille de cinq
enfants, deux filles et trois garçons. M.
Mathez est un ancien horloger et est
encore en bonne santé alors que son
épouse a la vue et l'ouïe défaillante.

(kr)

RECONVILIER

La direction de la police du canton
de Berne vient de décider quelques
mutations pour l'automne 1979 dans son
corps de police. En ce qui concerne le
Jura-Sud, l'appointé Willy Keller, de
Sonceboz, est nommé à Diesse et l'ap-
pointé Frédéric Mathez, de Diesse, est
nommé chef de poste à Péry-Reuche-
nette. Enfin, le caporal Robert Riat, de
Péry, est nommé au corps de garde
de Bienne. (kr)

Mutations d'automne
à la police cantonale

Nouveau préfet
élu tacitement

Il n'y aura pas de lutte électorale
pour la succession de M. Karl Rauber
à la Préfecture de Cerlier. En effet, à
l'échéance du délai pour le dépôt des
candidatures M. Peter Bosshard, gref-
fier du tribunal, se trouvait seul en
lice. Agé de 35 ans, M. Bosshard est
également proposé aux poursuites et
faillites. Il sera donc déclaré élu ta-
citement par le Conseil exécutif. Le
nouveau préfet entrera en fonction le
1er janvier 1980. M. Rauber a fait va-
loir son droit à la retraite, (ats)

CERLIER
A la Fédération romande
des consommatrices
Recherche d'énergies
et matières premières

La Fédération romande des consom-
matrices, section de Saint-Imier, lie
manque pas d'activité. Mis à part le
travail effectué dans l'ombre, la FRC
de Saint-Imier organise régulièrement
des conférences, des causeries, des dé-
monstrations. La prochaine rencontre
aura lieu jeudi 27 septembre prochain
dans les locaux du Centre de culture et
de loisirs de Saint-Imier. Toutes les
personnes intéressées par les problèmes
que pose actuellement la recherche d'é-
nergies et de matières premières sont
invitées à une soirée d'information le
jeudi 27 septembre dans les locaux du
Centre de culture. M. Perret-Gentil de
Neuchatel qui a spécialement étudié ces
sujets, présentera un film montrant la
fabrication de l'aluminium et donnera
tous les renseignements pratiques pour
sa récupération qui devient nécessaire.

(comm. - lg)

SAINT-IMiER

Nouveau maître agriculteur
Nous apprenons que M. Jean-Daniel

Wirz, fils du maire M. Fernand Wirz,
vient de se voir décerner, parmi 56
lauréats de Suisse romande, le brevet
de maître-agriculteur. Il rejoint ainsi
cette jeune élite qui s'est fixée pour
but de parfaire encore ses connaissan-
ces dans un domaine qui nécessite un
savoir en constante augmentation pour
la gestion de l'agriculture, (gl)

CORGÉMONT

CANTON DU JURA
DELÉMONT

Au Conseil de ville

Dans sa séance d'hier soir, le Con-
seil de ville a accepté pratiquement
sans discussions les comptes et le rap-
port de gestion 1978. Ces comptes pré-
sentent un excédent de recettes se
chiffrant à 2437 fr. 95. Les membres
du législatif acceptèrent encore un
crédit de 30.000 francs destiné à l'a-
chat d'une oeuvre de l'artiste-peintre
delémontain Albert Schnyder.

D'autre part, les conseillers de ville
approuvèrent encore un postulat du
socialiste André Richon visant à la
création d'une fondation afin de sauver
l'immeuble de l'Auberge de jeunesse.
Ce bâtiment est en effet en très mau-
vais état et si rien n'est fait d'ici trois
ou quatre ans, U sera vraisemblable-
ment fermé, (rs)

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 22

Comptes acceptés

Dimanche soir, vers 19 h. 45, un ac-
cident s'est produit sur la route de
Pierre-Pertuis. Au cours d'une ma-
nœuvre de dépassement, deux véhi-
cules sont entres en collision. S'il n'y
a pas de blessés, les deux voitures sont
complètement démolies. Les dégâts s'é-
lèvent à 20.000 francs environ. La police
cantonale de Sonceboz a procédé au
constat, (lg)

Sur la route
de Pierre-Pertuis
Dépassement coûteux

Accrochage
Hier en fin d'après-midi, un accro-

chage entre deux voitures s'est produit
près du Marché Migros. Un automo-
biliste de Tramelan qui descendait la
« Vie Charraux » est entré en collision
avec une voiture qui débouchait de la
rue Haute et conduite également par
un habitant du village. Pas de blessé,
mais les dégâts matériels sont évalués
à plus de 2000 francs, (vu)

TRAMELAN



Cause inondation

LIQUIDATION
PARTIELLE
autorisée par la Préfecture jusqu 'au 30. 9. 79

meubles occasion à

DES PRIX TRÈS BAS
Salons - Chambres à coucher - Salles à manger

Armoires - Meubles de salons - Sommiers

l# Mi|(ËiLr

AU B Û C H E R O N

^???????????? ^
k C'est le temps heureux
£ d'une bonne tasse de café... j

t

avec A
la cafetière 

^Mocca- A
Express 4

m Vous l'obtenez en 4 Jk

9 S'adapte à n 'importe ^B

? A. & W. KAUFMANN & FILS i__
y Suce. P.-A. Kaufmann JA

Y Marché 8-10 - Tél. (039) 23 10 56 
^W LA CHAUX-DE-FONDS

4mw%WJr
LES CHEMINS DE FER FÉDÉRAUX SUISSES
cherchent

un architecte
pour la section des bâtiments de la division des travaux ,
à Lausanne.

J Avantages sociaux d'une administration fédérale.

Conditions requises :

HflBBl — Diplôme EPF ou formation équivalente.
— Age maximum: 35 ans.
— Quelques années de pratique.
— Langue maternelle française ou allemande avec très

bonnes connaissances de l'autre langue.
¦Lj _̂i — Apti tude à diriger du personnel.

— Entrée en fonctions à convenir.

U 

S'annoncer jusqu'au 12 octobre 1979, par lettre auto-
graphe, en joignant un curriculum vitae, à la division
des travaux CFF, service du personnel , case postale 1044,
1001 Lausanne.

GARAGE
est cherché pour
tout de suite ou
date à convenir.

Quartier des Mu-
sées ou alentours.

Tél. (039) 22 29 60.

journal : L'Impailial

CASINO-THÉATRE - LE LOCLE
Dimanche 30 septembre 1979, à 20 h. 30

UNIQUE RÉCITAL

LES COMPAGNONS
DE LA CHANSON

NOUVEAU PROGRAMME

Location: Centre Coop, Le Locle, tél. (039) 31 16 57
Org.: A. Toth , Delémont
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B̂ BJUÊ Î :̂ j mWW---\WW ' * x $ m \ \ w L \

\mmw-•''¦ '¦ ¦¦' ¦ '¦'¦ •̂"¦HOffi 'mm HHS
^BÎssÉ -̂iNili s»'' ¦ >âsSs* 'îw â HHË/Sa BBff*! ' WWi JiME
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La gare de Neuchatel cherche, pour formation
approfondie dans ses divers services (manœu-
vres, bagages, marchandises et nettoyage des
voitures)

Î IX quelques ouvriers
¦̂̂  d'exploitation

GARE DE (18 à 30 ans)
NEUCHATEL Place stable, possibilité de promotion.

Bon salaire dès le début, indemnités pour ser-
vice irrégulier.

Conditions sociales d'une grande entreprise.

i Facilités de transport.

LJ^._ Téléphonez-nous 
ou bien retournez 

le 
coupon

^^^^^ ci-dessous à notre adresse.

1 Nom: 

Prénom: 

B9HBB Rue: 

U

Date de naissance: 

No postal/Localité: 

Téléphone: 

Chef de gare Neuchatel, tél. (038) 25 79 01

Epargner avec nous ne ^N.
signifie pas se priver, \
mais se réjouir d'avance \
I il B! I j ¦ PJ I pj I I i»̂ i wâ I ' Mit—\BM TJ} -j È

Agence générale de Neuchatel, tél. 038. 25 17 16 _̂4_W
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Partout dans la cité
et durant toute l'année
pour vous approvisionner
et mieux vous conseiller:

Les spécialistes à votre service
La Chaux de-Fonds — Le Locle — Saint-Imier

À LOUER pour le 1er octobre 1979 ou
date à convenir , à la rue de la Paix:

STUDIO
tout confort. Cuisine agencée, WC-dou-
che.
Loyer mensuel Fr. 255.—, toutes charges
comprises.
S'adresser à Gérancia S. A., Av. Léopold-
Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél.
(039) 23 54 33.

TOUT A
PRIX

DISCOUNT

mtiSSj •TmmmVmm.AWÊ l3r «Vn !>am
g!} rw':rjMrtT%i
m W m m m W i  • Y TË}
mm\ m& M V Wl ' .- -J

Appareils
ménagers

Radio - TV - HiFi
Livraison
gratuite
Service

après-vente
Location-Vente

SERRE 90
2300 La Chaux-

de-Fonds
Tél. 039/23 00 55

Nous cherchons à avoir

UNE REPRÉSENTATION
ou UN DÉPÔT EXCLUSIF
pour les cantons de Neuchatel et Jura,
ainsi que pour le Jura bernois.
Ecrire sous chiffre P 28-460255 à Publi-
eras, av. Léopold-Robert 51. 2301 La
Chaux-de-Fonds.

A VENDRE

FIAT R itmo 65 CL 1300 cm3
5 portes, couleur blanche, NEUVE.

Valeur Fr. 11 560.—, cédée moins 15 "la.

Tél. (039) 22 38 26.

À LOUER pour tout de suite ou date à
convenir à la rue de Biaufond :

STUDIOS
Tout confort , cuisinière et frigo installés.
Loyer Fr. 265.—toutes charges comprises.

Dès le 1er octobre 1979 :

studio semi-meublé
Loyer mensuel Fr. 305.— toutes charges
comprises.

S'adresser à GÉRANCIA S. A., Léopold-
Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél.
(039) 23 54 33.

Je cherche pour une très grande firme horlogère faisant partie
d'un consortium international à Bicnne/Bcrne

un ingénieur électronicien ETS
comme

chef de projet
ayant une expérience de l'électronique de mesure (digitale et
analogique) pour développer des outillages spécialisés dans le
domaine du contrôle du temps, tests de capacité , automation
industrielle, etc. Connaissance de l'allemand et du français.
Ce poste requiert de l'initiative, une prise complète de respon-
sabilité aussi bien pour la conception que la réalisation.
L'institut ne s'occupe pas de placement de personnes sans
travail , mais assure aux candidats la plus grande discrétion.
Veuillez me contacter le mercredi 26 septembre, de 14 à 18 h.
à l'Hôtel Beau-Lac, à Neuchatel (038) 25 88 22 ou éventuelle-
ment à mon adresse privée (022) 46 68 74 (soir).

Ing. dipl. EPF \ f :  ; :; •; L3.A Al* iiJ-V! tfe

institut de productivité 022/23 3671
sélection des cadres
2, boulevard Jacques-Dalcroze -1204 GENÈVE

A VENDRE

500
mouvements
électriques «BRAC» 2000
pour pendulettes. Prix: Fr. 9.50 pièce.

Tél. (039) 26 97 60.

Cherche à acheter à La Chaux-de-Fonds

PETITE MAISON
de 1 à 4 appartements à rénover.

Ecrire sous chiffre AS 21002 au bureau
de L'Impartial.

a »m\A^ En toute saison,
l SsP^V L'IMP ARTIJIL
P& \votre compagnon !

A vendre

lames
à chanfrein
(pin, sapin, letc),
dès Fr. 9.— le m2
Plateaux de
copeaux pressés,
plinthes, dalles
A prix rabaissé :
Isolation.
Service de coupe.
Le tout peut être
livré sur place.

âiRSRZHAIMDEL

4242 Laufon (BE)
Tél. (061) 89 22 89.



Résidence
Cerisiers 8-10

Gorgier
Dans situation dominante ex-
ceptionnelle, avec vue impre-
nable sur le lac et les Alpes,
reste à vendre en P. P. E.
1 appartement de 3 •/« pièces
au 1er étage, tout confort

Fr. 134 000.—
Garage Fr. 12 000.—
Hypothèques 1er et 2e rangs
assurées.

Vente aux étrangers autorisée
Tout confort, galetas, cave, as-
censeur, cuisine installée.
Parcelle de jardin potager à
disposition de chaque proprié-
taire.

Visite et documentation sur
demande, sans engagement.

S'adresser à:
MULTIFORM S. A.
Saint-Aubin
Tél. (038) 55 27 27

r db ^
A LOUER

POUR L'AUTOMNE

APPARTEMENT
dans immeuble ancien, 3 pièces,
salle de bain, rue Numa-Droz.

STUDIO
non meublé, dans immeuble mo-
derne, quartier tranquille, rue des
Crêtets.

APPARTEMENT S
:; d,ans immeubles anciens tgnoyéSj

chauffage central général, salle de
bain, rues du Doubs, Collège.

APPARTEMENT
de 2 pièces, dans immeuble mo-
derne, ascenseur, conciergerie, rue
du Beau-Temps.

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

\ Jardinière 87 - Tél. (039) 23 7833 J

Ocipag
cherche

un peintre
au pistolet ayant de l'expérience en peinture indus-
trielle, éventuellement à former.

Entrée: immédiate ou à convenir.

Adresser offres écrites avec curriculum vitae, photo
et prétentions de salaire à CIPAG S.A., Fabrique de
chaudières et de chauffe-eau, rue Louis-Meyer 15,
1800 Vevey, tél. (021) 51 94 94.

':: _éMm.ÈL WACOLUX
<*$pll̂ \̂ fëxtilZtecor
J f̂eWtt^^A ^̂ ^attM^̂ ? ' V ; " "- ¦ ' Une riche variété de modèles à repasser, spéciale-

:' ^ ĵjf\yfPSt^5tt7S^̂  ¦y^M à̂. ^HW IfP  ̂ jupes, blouses etc., en appliquant de joyeux motifs e! des

^Pî V^F^SVS  ̂̂ Jsr ^n événement pour vous el une possibilité de faire

0 m9&. -3 C^J cH 6043 ZURICH |
£ '. '¦. ¦¦«¦¦O 7C30BôWinaen S

Nous organisons un cours le

vendredi 28 septembre
à 14 h. et 19 h. 30,

Î à  

l'HÔTEL MOREAU, 1er étage

Les enfants sont admis

Prix du cours, Fr. 10.—. Le matériel est fourni

Renseignements «t inscriptions chez

ARA-COLOR
Balance 6 - Tél. (039) 2244 24

La Chaux-de-Fonds

S. P. A.
LA CHAUX-DE-FONDS

organise une

campagne
d'éducation

concernant l'hygiène des chiens en ville

Les maîtres et leurs compagnons se feront un devoir
d'assister à une des séances, prévues à 20 heures

JEUDI 27 SEPTEMBRE
devant le Restaurant des Forges

VENDREDI 28 SEPTEMBRE
devant la gare CFF

MERCREDI 3 OCTOBRE
place du Marché, devant la fontaine

TRÈS URGENT, A NEUCHATEL,
je cherche pour travaux en atelier (dérivé de la
mécanique)

JEUNE MÉCANICIEN
ambitieux , sobre et travailleur, sachant mettre la
main à tout. Salaire selon capacités. Avantages
sociaux. Ambiance agréable. Facilité lui serait ac-
cordée s'il désire un jour reprendre l'affaire à son
compte.
Faire offres très détaillées sous chiffre 87-206 aux
Annonces Suisses S.A. «ASSA», 2, Fbg du Lac, 2001
Neuchatel.

Parquets
PONÇAGE - IMPRÉGNATION
RÉPARATION - QUALITÉ
GARANTIE

J.-F. MEYLAN
|ï!\ jg£jp A.-M.-Piaget 69

***6WÊÊh) Téléphone (039) 22 34 57
J^^SPï heures repas

A louer tout de suite
ou pour date à con-
venir, Bois-Noir 39

studio
tout confort.
Loyer mensuel,
charges comprises,
Fr. 250.—.
Tél. (039) 26 06 64.On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

o

Ce que des conseillers SBS aimeraient vous dire :
Daniel Buhlmann , conseiller à la SBS la Chaux-de-Fonds ,
au nom de ses collègues.

ÊmmMM\m<<A toutes les
femmes qui n'aiment pas
attendre dans une file.»

«De nombreuses femmes effectuent les paie-
ments mensuels pour toute leur famille. J'aimerais
leur donner un conseil utile: demandez à la SBS de
les faire à votre place. Il suffit de lui remettre un ordre
permanent ou des ordres de paiement occasionnels.
Je vous renseignerai volontiers à ce suj et.

Au cas où vous-même ou votre mari ne recevriez
pas encore votre salaire par l'intermédiaire d'une
banque, j e vous informerai volontiers sur les multiples
avantages d'un compte personnel. Vous obtiendrez
d'ailleurs les mêmes renseignements à la succursale
SBS proche de votre domicile.»

vâj v Société de
^Sr  ̂ Banque Suisse
ŷtlg  ̂ Schweizerischer
W Bankverein

Un partenaire sûr: SBS

A LOUER pour le 1er octobre 1979 ou
date à convenir, à la rue de la Fiaz 40:

4 PIÈCES
tout confort, cuisine, salle de bain, WC,
balcon.cave.
Loyer mensuel Fr. 550.— toutes charges
et taxe Coditel comprises.
S'adresser à Gérancia S.A., Léopold-Ro-
bert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél.
(039) 23 54 33.



¦ ¦ ¦ ¦  I I I  
' ——— 

LA PLUS JEUNE DOPEL. LA NOUVELLE KADETT.
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*7 J ^%*J&à4'̂  B Î ^̂ ^̂ B LA 

NOUVELLE 

KADETT - 
DIFFERENTS 

MOTEURS 1
âl̂ ^S^T\ ^̂^̂^  ̂  ̂

UNE SYNTHESE REUSSIE: 
AU 

CHOIX: ï
ĝg>jï;> . î|§ .̂ 1 Èïn î̂ iill s; S -̂- -j • Grande gamme de modèles: a 3 ou 5 portes, avec le La nouvelle Kadett est propulsée par des moteurs a la fois

î ^*1 JWp
1' 

I!» iffilî ' très pratique hayon et banquette arrière rabat+able nerveux, puissants et économiques, de 1,2 ou 1,3 litre. Vérita-

fj l̂liM feglIg ^^^^WfT- lllF IÊÊê*- ^- M 
(volume pour bagages: 490, resp. 980 I). Limousines a 2 ble "régal" technique: le nouveau moteur OHC de 1,3 litre,

\ï Jaillir  ̂ ^^  ̂ " '" ' " "' " '¦ ' ; '"̂ ^âBl ^^̂ ' ;i-lll ou 4 portes, avec coffre sépare (470 I). Sans oublier les à flux transversal, avec culasse en alliage léger et arbre a
\\ ; ' f - ¦$L'1I] versions CarAVan à 3 ou 5 portes - offrant un vaste cames en tête, développe une puissance de 60, resp. 75 CV/
\«ii I ĵ JMÉgS%!ÊÈ?î'y- JÉÉll volume de 1425 I - et la Kadett SR, au tempérament sportif. DIN. En résumé, plus d'une douzaine de modèles Kadett

Technique mOdeme Intérieur SpaCieUX • Coefficient extrêmement faible de résistance à fdr s'offrent à votre choix. Votre concessionnaire Ope/^
, se fera un plaisir de <•• • ¦¦ ., B «UII% UIWM «ITIMIH MTraction avant. Moteur souple et nerveux, avec Le moteur placé transversalement accroît l'espace ((_w U,07j. n'Hprn pnrl e B!& CSt i|M 1^'fl* m/ ^ «̂7arbre à cames en tête. Essieu avant à suspension disponible: 5 personnes et beaucoup de bagages. , " Ji\k«Cl&a3J'jLI JL A ^̂ ^̂ ^de type McPherson, essieu arrière à voie et Accès aisé aux sièges confortables. Habitacle et • Equipement propose en trois variantes : équipement de la bonne décision.

carrossage constants. compartiment à bagages convertibles. base, Spécial et Berlina. ¥ A |>T ¥TÇ 1"S'¥]"N"K' îl'tfîP'FT
Sur tous les modèles: le programme de sécurité en 24 poinls et la garantie Opel: 1 année sans limitation de kilomètres. Crédit ou leasing auprès de la GMAC Suisse S.A.

G 

La Chaux-de-Fonds: Garage et Carrosserie du Collège, Maurice Bonny S. A. — Le Locle: Garage du Rallye — Saint-Imier: Garage R. Gerster — Les Verrières: \
Garage Carrosserie Franco-Suisse ¦
et les distributeurs locaux à: Couvet: Garage et Carrosserie du Crêt-de-l'Eau P. Currit — La Sagne: Garage de la Vallée — Sonceboz: Garage P. Hurzeler. B

L'HOPITAL PSYCHIATRIQUE CANTONAL
DE PERREUX

cherche pour entrée immédiate ou à convenir:

infirmières et infirmiers
diplômés
assistant (e) social (e)
Nous offrons :

— Salaire et conditions de travail intéressants

— Semaine de cinq jours

— Cafétéria, chambres et pension à disposition.

Prière d'envoyer offres complètes à l'Hôpital psychia-
trique cantonal , direction administrative, 2018 Per-
reux, tél. (038) 44 11 11.

GARAGE DES MONTAGNES
Avenue Léopold-Robert 107

Tél. (039) 23 64 44

Toyota Carina
1978 - Rouge - 31 000 km.

Etat de neuf

Toyota Starlet
1979 - Bleue - 7500 km.

Comme neuve

I Prêts personnels!
pour tous et pour tous motifs I

C'est si simple chez Procrédit.
Vous recevez l'argent dans le minimum I
de temps et avec le maximum de dis- I

mm crétion. ,:;J
I j Vous êtes aussi assuré en cas de décès. I j

H Vos héritiers ne seront pas importunés; I j
. I notre assurance paiera. j .

| 
^^  ̂

Prêts 
de Fr. 1.000.- à Fr. 30.000.-, sans I j

I Sj .#%. caution. Votre signature suffit. :

| *  ̂1.115.000 prêts versés à ce jour

j Une seule adresse: Q 0 I

Banque Procrédit vil
2301 La Chaux-de-Fonds , 'il
Avenue L.-Robert 23, Tél.039-231612 I
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Attention! Occasion! I
Nous changeons de nouveau dans nos magasins nos
machines on appareils d'exposition, dont certains
portent de légères égratignures:
Machines à laver Lave-vaisselle
automatiques Congélateurs-bahuts
Congélateurs-armoires Aspirateurs
Réfrigérateurs à poussière
Sèche-linge Machines à repasser
Cuisinières automatiques

Fours à micro-ondes
Petits appareils (tranchoirs universels, sèche-che-
veux, fers à repasser à vapeur, machines à café, etc.)
Vous trouverez les meilleures marques, telles que:
MIELE, AEG, NOVAMATIC, ELECTROLUX, BONO,
BOSCH, SIEMENS, BAUKNECHT, VOLTA, HOO-
VER, PROMETHEUS, ADORA, SCHULTHESS, JU-
RA, TURMIX, THERMA, KOENIG, INDESIT, PHIL-
CO, SIBIR, ROTEL, NILFISK, etc.

j à des prix FUST incroyablement bas !
Et malgré tout...
Garantie pour appareils neufs — Conseils neutres
FUST, c'est-à-dire à des prix très raisonnables ou en
abonnement. Très bons spécialistes ! LIAISON RA-
DIO sur toutes nos voitures !

Location - Vente - Crédit - Service après-vente
ou à 10 jours net
aux conditions avantageuses FUST !

Ing. dipl. EPF FUST
La Chaux-de-Fonds: Jumbo, tél. (039) 26 68 65
Bienne: 36, rue Centrale, tél. (032) 22 85 25
et 36 succursales

Nous cherchons pour la période avant les fêtes de fin
d'année

conseillères-vendeuses
pour nos jeux éducatifs F. NATHAN.

Eventuellement à temps partiel (après-midi).

Faire offre en indiquant le numéro de téléphone aux
Annonces Suisses S. A. «ASSA», chiffre 93-30 893,
3, rue du Vieux-Billard, 1211 Genève 4.Avec plus de lait et moins de sucre. I " J

C'est le prix de
l'année! 1980.-

i TV couleur
tous programmes
(avec TF1)
écran géant 66 cm
ACEC 43006
(châssis Philips)
Prêt pour les
téléréseaux.
le prix de
l'année: 1980.-
ou 69.- p. mois*
tout compris
avec tarif dégressif.
Livraison gratuite.
• 5 mois minimum.

le bon choix
Renseignements
gratuits à domicile:
J.-L. GYGER
038/2462 78

250241
Quai Godet 14
2000 Neuchfltel
N'hésitez pas!



Le déficit atteindra 1#3 milliard de francs
Le Conseil fédéral présente un budget pour 1980

Le budget de la Confédération pour 1980 prévoit un accroissement des dé-
penses de 5,1 pour cent par rapport à l'exercice en cours. Au total, les
dépenses atteindront 17.342 millions (plus 848 millions par rapport au
budget 1979, plus 1,5 milliard par rapport au compte 1978) et les recettes
16.045 millions (plus 893 millions, plus 939 millions). Le déficit se montera
à 1,3 milliard (1297 millions pour être précis, contre 1342 millions dans le

budget 1979 et 719 millions en 1978).

M. Georges-André Chevallaz et ses
collègues auraient été plus fiers de
pouvoir présenter un budget équilibré.

Du total des demandes présentées
par les sept départements avant les
vacances, ils ont retranché plus de 800
millions de francs. Aller plus loin
encore dans l'opération d'élagage ?
Obtenir la croissance zéro du côté des
dépenses ? Impossible, à moins de
revenir sur des décisions du peuple ou
du Parlement ou d'ignorer le renché-
rissement.

Le Conseil fédéral était confronté à
une série de contraintes:
• L'augmentation de 11 à 13 pour

cent de la part fédérale aux dépenses
de l'AVS et l'adaptation des rentes au
renchérissement expliquent une aug-
mentation des dépenses sociales de 337
millions (10 pour cent).

•• Les nouvelles contributions à la
surface et aux détenteurs de bétail dont
bénéficiera l'agriculture de montagne
entraînent une augmentation du budget
agricole de 135 millions (9,7 pour cent).

9 Les dépenses ferroviaires, essen-
tiellement en raison de l'augmentation
des déficits des CFF et des compagnies
privées, augmentent de 113 millions (9,9
pour cent).

Ajoutons les 53 millions que la

Au cours de sa séance hebdoma-
daire d'hier, le Conseil fédéral  a
d'autre part :

— Adopté un message qui
propose aux Chambres de ratifier
les accords conclus dans le cadre
des négociations commerciales mul-
tilatérales qui se sont tenues à Ge-
nève sous l'égide du GATT (Tokyo-
Round).

— Maintenu au niueau actuel les
prix du blé indigène jusqu 'au 30 dé-
cembre prochain ; f ixé  à 17 francs
la taxe frappant 100 kilos de sucre
importé (15 francs jusqu 'ici), et à 60
centimes la participation des plan-
teurs (inchangée) par 100 kilos de
betteraves sucrières.

— Décidé d'instaurer le paiement
des salaires sans numéraire pour les
f onctionnaires de la Conf édération.

Confédération dépensera en plus pour
les traitements '(à cause du renchéris-
sement) et les 74 millions qu'il faudra
verser en plus aux cantons au titre de
leur participation au produit des impôts
fédéraux (en légère hausse), et 'nous
avons, à 100 millions près, l'augmen-

De notre rédacteur parlementaire
à Berne : Denis BARRELET

tation des dépenses du budget 1980 par
rapport à la version 1979. 100 millions
qui représentent le surcroît des
factures pour les programmes
d'armement par rapport à 1979.

PRÉVOYANCE SOCIALE
EN TÊTE

Comme c'était le cas en 1978 déjà , la
prévoyance sociale sera de nouveau le
plus important poste du budget (20,8
pour cent du total des dépenses, 3609
millions, contre 3272 millions en 1979),
suivi de la défense nationale (20,2 pour
cent, 3496 millions, contre 3314
millions). 'Viennent ensuite les
transports et communications (15,7 pour
cent, 2725 millions, contre 2620

— Eté informé sur le retard ac-
cumulé dans le traitement électro-
nique des informations au sein de
l'Administration fédérale.

— Demandé aux Chambres de
proroger de 5 ans au maximum la
réglementation transitoire des
Ecoles polytechniques fédérales ,
jusqu'à l'entrée en vigueur d'une
nouvelle loi.

— Approu vé le projet général de
la section Vallorbe - Chavornay
(VD) de la Route nationale 9. Le
coût de ces travaux est évalué à 144
millions de francs.

Notons enfin que le Conseil f é -
déral se réunira une- nouvelle fois
cette semaine — jeudi prochain —
pour parler des « grandes lignes de
la politique gouvernementale 1979-
1983 », et du plan financier , (ats)

millions), l'enseignement et la recher-
che (9 pour cent, 1564 millions, contre
1590 millions), l'agriculture et l'alimen-
tation (8,8 pour cent, 1528 millions,
contre 1393 millions), les relations avec
l'étranger >(4 pour cent, 684 millions,
contre 624 millions).

TIERS MONDE :
QUI A LA CONSCIENCE
TRANQUILLE ?

A propos des relations avec
l'étranger, le chef du Département des
finances a souligné hier devant la
presse que l'aide au tiers monde ne
sera pas réduite, mais augmentée de 41
millions par rapport au budget 1979
(plus 10 pour cent), de 126 millions par
rapport au compte 1978 (plus 40 pour
cent) . M. Chevallaz a certes reconnu
que cette croissance est plus faible que
celle voulue initialement par le Conseil
fédéral et qu'il faudra quelques années
de plus que prévu pour porter l'aide
publique de la Suisse de 0,19 pour cent
du produit national brut à 0,25 pour
cent.

Le rejet de la TVA par le peuple, le
20 mai dernier, est bien sûr à l'origine
de cette réduction. « Nous souhaitons
que tous les partisans de l'aide au tiers
monde aient sur ce point la conscience
tranquille », a déclaré M. Chevallaz,
sous-entendaïït que certains d'entre
eux n'ont guère contribué à éviter
l'échec du programme fiscal.

MAIN BASSE SUR LE TRESOR
DES PTT

Côté recettes, l'augmentation est de
5,9 pour cent. On espère 250 millions de
plus de l'impôt pour la défense natio-
nale (3450 millions). 250 millions de
plus aussi de l'impôt sur le chiffre
d'affaires (4400 millions), 70 millions de
plus de l'imposition des carburants
(2210 millions). Et les PTT, dont le
bénéfice risque d'être gros, seront priés
de verser à la Caisse fédérale 200
millions, au lieu de 150 millions.

« Ce budget est moins mauvais qu'il
aurait pu l'être, et il témoigne d'une
forte modération des dépenses par
rapport aux prévisions établies ces
dernières années », a conclu M.
Chevallaz. « Pourtant, il tie sera pas
possible de nous résigner à des déficits
de l'ordre du milliard et demi, réserve
d'inflation, handicap à la mobilité
d'action de la Confédération, en une
période et dans un pays de stabilisation
économique et de quasi-plein emploi
qui n'ont pas leur pareille en Europe.
Nous n'avons pas le droit d'hypothé-
quer l'avenir. Le plan financier de la
prochaine législature aura pour objectif
le retour à l'équilibre, si ardu soit-il, »

AVS et assurance-maladie:
les député(e)s se déchaînent

Le Conseil national dans la jungle des assurance s sociales

La proximité des élections fédérales
y était-elle pour quelque chose ? La
majeure partie de la première séance
de la seconde semaine de session an
Conseil national vit un véritable
déchaînement oratoire autour de deux
thèmes particulièrement prisés en
pareille occasion: l'assurance-maladie
et l'assurance-vieillesse. Si M.
Hurlimann, président de la Confédé-
ration, parvint à contenir l'ardeur
novatrice pour la première, il fut pro-
prement mis en minorité par la salle où
les députés se relayèrent à la tribune
pour réclamer plus d'équité en matière
d'AVS pour les femmes suisses.

A NEUF VOIX PRÈS...
L'élimination des divergences dans la

loi sur l'asile a suscité une nouvelle fois
la controverse au sujet des couples à
admettre aux passages-frontières: faut-
il accepter seulement les gens mariés,
ou pourrait-on aussi laisser entrer les
personnes vivant maritalement ? Le
Conseil des Etats avait exclu cette
mention dans la loi, introduite par le
Conseil national. M. Mugny (pdc, VD),
rapporteur de langue française, plaida
pour un ralliement aux Etats. Mme
Morf (soc, ZH) voulut maintenir cette
possibilité, afin de ne pas séparer à nos
frontières ceux que la vie a réuni,
surtout si le nombre de cas reste
infinitésimal.

M. Furgler, conseiller fédéral, promit
qu'en tout état de cause la loi sera
appliquée avec humanité, car nous
voulons continuer d'exercer une
politique d'accueil très ouverte.

Le Conseil national, par 46 voix
contre 37 décida uniquement en faveur
du couple légalement uni admis chez
nous. En revanche, il maintient la di-
vergence et accorda au réfugié le
bénéfice d'un interprète et conseiller de
son choix.

ASSURANCE-MALADD3 :
DIFFICULTÉS SANS NOMBRE

En ce lundi, il n'y eut pas moins de
seize interventions personnelles concer-
nant le Département de l'intérieur en
général et la plupart touchant aux
assurances sociales, thèmes en or pour
des députés qui se présentent devant
leur électorat dans un mois !

Au nom du groupe socialiste, son
président M. Muller (BE) s'opposa à
transformer en postulat une motion ré-
clamant un programme d'urgence
mettant en œuvre une véritable
révision globale de l'assurance-maladie.
La petite révision actuellement en voie
d'élaboration ne corrige en rien les
maux congénitaux de la LAMA. Nos
vieillards par exemple ont une peur
bleue de tomber malade — cela leur
coûte trop cher. Il est donc urgent

d'entreprendre la refonte complète de
cette œuvre sociale si pleine de lacunes.

Le Dr Forel (pdt, VD) soutient à fond
la motion et ses propositions concrètes.
On a mis en accusation les médecins.
Mais il y a des moyens honnêtes
qu'appliquent des médecins honnêtes
pour diminuer les frais médicaux. Il
signala les cas de femmes travaillant en
usine jusqu'aux premières douleurs
d'accouchement, faute d'une assurance
adéquate — c'est un scandale. L'orateur
critique avec véhémence les tarifs pour
soins dentaires. L'urgence existe: le
médecin-député en appela au bon sens
pour qu'on accepte la motion.

M. Hurlimann, président de la
Confédération confirma l'existence
d'énormes difficultés pour réviser la
LAMA. Lorsque le souverain avait
refusé en 1974 les projets à son sujet, le
Parlement avait ordonné au Conseil
fédéral d'entreprendre sans délai les
révisions non contestées les plus
urgentes. Mais ce projet n'est pas
certain de passer la rampe parlemen-
taire sans dommage. Impossible donc
d'accepter une motion impérative avant
d'avoir procédé à la petite révision. Par
64 voix contre 53, le Conseil national
rejeta la motion, mais la transmit au
Conseil fédéral sous forme de postulat.

AVS — LES DÉPUTÉS LUTTENT
EN FAVEUR DES FEMMES

Une demi-douzaine de postulats ou
de motions demandaient divers aména-
gements de l'AVS-AI. Lutte oratoire
autour d'une motion de Mme Fueg
(rad., SO) entre plusieurs députées
alémaniques et romandes (Mmes Bauer
Gib., GE) et Nanchen (soc, VS) pour
obtenir les mêmes droits pour les
femmes que ceux reconnus aux
hommes (rente individuelle, pour les
femmes mariées, même âge de la
retraite pour hommes et femmes, rentes
de veuves ou de veufs aux personnes
subvenant à l'entretien de membres de
leur famille etc.).

M. Hurlimann, sous cette avalanche
d'exigences nouvelles, ne put que
mettre en garde la salle contre les frais
énormes que causerait la réalisation de
telles demandes. Il fut d'ailleurs
soutenu par M. Gautier (lib., GE) qui
voudrait enfin connaître au-devant de
quels coûts en matière d'assurances
sociales nous allons. Le président de la
Confédération, débordé, refusa tout net
d'accepter des motions impératives sans
connaître auparavant leurs implications
exactes et le mode de financement à
prévoir.

Mais rien n'y fit: la salle balaya ses
objections et adopta la motion en
plusieurs votes affirmatifs.

Hugues FAESI

Le statut de saisonnier est-il une nécessité ?
La nouvelle loi sur les étrangers devant le Conseil des Etats

Il y a au moins cinq ans qu'on en parle, de cette nouvelle loi sur les étran-
gers. A chaque fois que les mouvements nationalistes sortaient de leur
manche une de ces initiatives aux relents xénophobes, le Conseil féfdéral
annonçait son intention de régler autrement, plus humainement, le problème
des étrangers en Suisse. La voici enfin, sa solution. Le Conseil des Etats,
hier, lui a réservé bon accueil. Personne, à part un radical brouillon de
Glaris, l'inénarrable Peter Hefti, n'a fait montre de la moindre velléité de
rejet. D'ailleurs, le débat, hier, n'a été qu'amorcé. Les choses sérieuses
sont pour aujourd'hui. Parmi elles : le statut de saisonnier. L'inscrire dans

la loi ? L'abolir ?

Certes, il existe aujourd'hui déjà une
loi sur les étrangers. Mais elle date de
1931. Elle a une fonction réduite :
empêcher les indésirables de pénétrer
et demeurer en Suisse ; permettre aux
autorités fédérales d'intervenir sur le
nombre des étrangers. Le reste est ré-
glé dans d'obscures ordonnances et di-
rectives.

La nouvelle loi veut adapter le droit
en vigueur aux conceptions qui préva-
lent actuellement sur le plan national
et international ; créer un cadre juri-
dique pour notre politique à l'égard des
étrangers ; définir le statut juridique
de l'étranger selon la durée de sa pré-
sence en Suisse ; accorder aux étran-
gers une protection juridique garan-
tissant leur statut.

M. RENÉ MEYLAN : « PAS DE
SOLUTION MEILLEURE »

C'est le démocrate-chrétien des Rho-
des-Intérieures Raymond Broger qui a
présidé la Commission du Conseil des
Etats chargée d'examiner le projet
gouvernemental. Une commission à la-
quelle le socialiste neuchâtelois René
Meylan — qui en faisait également
partie — adresse des éloges. De gran-
des améliorations ont été apportées au
texte initial, déclare-t-il. « Sur ce texte
que j 'avais accueilli avec perplexité,
j'entre aujourd'hui très volontiers en
matière ». A ceux qui, dans l'opinion
publique critiqueraient cette loi , M.
Meylan fait remarquer qu'il n'y a pas
de solution de rechange et que le lan-
cement d'un référendum, en annihilant
les progrès, serait désastreux. Car c'est

un leurre de croire que l'initiative
« Etre solidaire » a des chances d'être
adoptée par la suite.

M. Meylan est heureux que la loi,
dès son début, mette l'accent sur
l'aspect humain , à côté de l'aspect éco-
nomique. Il voit, dans cette adjonction
de la commission, un réel progrès. « Il
y a 20 ans encore, confesse le député
neuchâtelois, je trouvais normal,
malgré mes vues théoriquement pro-
gressistes, que les Italiens chez nous
vivent dans des taudis. D'autres sans
doute étaient dans le même cas ». La
loi abolira à tout jamais une vue aussi
restrictive des choses.

Combien sont-ils ?
Fin août, les étrangers résidant en

Suisse étaient au nombre de 883.092,
dont 213.749 avaient un per mis à
l'année, et 669.343 un permis d'éta-
blissement. Par rapport à décembre
1978, la réduction est de 14.970. La
majeure partie de cette réduction
est le résultat des nouvelles dispo-
sitions sur la filiation, qui a permis
à 10.680 jeunes étrangers d'acquérir
la nationalité suisse.

Fin août toujours, on comptait en
Suisse 96.812 saisonniers et 89.440
frontali ers.

En 1950, l'e f fec t i f  des étrangers
atteignait 285.000 , pour grimper à
1.065.000 en 1974.

Le statut de saisonnier ne plaît pas
beaucoup à M. Meylan, qui voudrait
qu'on dépassionalise le débat. E'n sup-
primant ce statut, on ne supprime pas
les saisonniers. Le croire, c'est se
mentir à soi-même pour se donner
bonne conscience. Le prétendre, c'est
tromper les bonnes âmes. Finalement,
M. Meylan se demande si la raison vé-
ritable du Conseil fédéral quand il
s'oppose à l'abolition du statut de
saisonnier, ce n'est pas la peur de de-
voir revenir sur une promesse donnée,
celle de stabiliser l'effectif des étran-
gers en Suisse. M. Meylan ne s'incline
pas devant ce scrupule. Il ne s'agirait
que d'admettre temporairement 10.000
ou 20.000 étrangers de plus — les fa-
milles des saisonniers.

Une autre disposition encore fait
tiquer M. Meylan : celle qui cherche à
définir les droits politiques des étran-
gers. Qu'une police politique, réduite
au minimum, soit malheureusement
nécessaire — d'accord Mais cela ne
justifie pas tout un article de loi. Sur-
tout que les étrangers ne sont pas seuls
à compromettre l'ordre et la sécurité
du pays, affirme le député, en faisant
allusion à certains événements de La
Ferrière ou d'ailleurs.

LA SAISON, ÇA EXISTE
Le socialiste genevois Willy Donzé

aussi s'attaque au statut de saisonnier.
Membre du gouvernement de son can-
ton, il a une raison supplémentaire de
le faire. Genève, en 1975, a déposé à
Berne une initiative allant dans ce
sens. Le futur conseiller fédéral (?)
Léon Schlumpf , démocrate du centre
des Grisons, l'actuel conseiller fédéral
Kurt Furgler, le président de la
commission Raymond Broger, le libéral
genevois Olivier Reverdin, feront
valoir un autre point de vue : l'écono-
mie saisonnière existe, et elle a besoin
de main-d'œuvre saisonnière, qu'elle
soit suisse ou étrangère. Si ce statut a
mauvaise réputation , c'est qu'on en a
abusé dans le passé. La loi ne le per-
mettra plus. En soi, ce statut n'est pas
mauvais.

Ce point sera au centre du débat
d'aujourd'hui.

D. B.

Asile politique pour Victor Korchnoï
Selon le Département de justice et

police, le champion d'échecs soviétique
Victor Korchnoï vient d'obtenir l'asile
politique suisse. La décision vient
d'être communiquée par écrit au vice-
champion du monde qui a élu domicile
depuis septembre 1977 dans la localité
de Wohlen, dans le canton d'Argovie,
où il bénéficiait jusqu'à aujourd'hui
d'une simple autorisation de séjour.
Korchnoï avait déposé une demande en
ce sens il y a neuf mois auprès des
autorités compétentes, mais il n'était
pas encore certain ces derniers mois
que le champion d'échecs reste bel et
bien en Suisse. D'autres pays, Israël et
les Etats - Unis, semblaient devoir
entrer également en ligne de compte.

Le champion d'échecs avait été déchu
de la nationalité soviétique il y a neuf
mois. Dans un décret rendu public, le

28 septembre 1978, les autorités de
l'URSS avaient déclaré que Korchnoï
poursuivait systématiquement des ac-
tivités incompatibles avec la possession
de la nationalité soviétique et par soin
comportement portait atteinte à l'hon-
neur du pays, (ats)

¦ 

Voir autres informations
suisses en page 14

Les raisons d'un laisser-aller
Pays richissime, qui n'a jamais

été si prospère, la Suisse ne trouve
pas l'argent nécessaire pour finan-
cer le ménage de l'Etat central. Ce-
lui-ci est contraint d'emprunter, et
il tombe à l'occasion dans une mes-
quinerie sordide. Voir l'aide au
tiers monde.

II y a des années que cela dure,
depuis 1971 exactement. Or voici
qu'à la longue liste des chiffres rou-
ges, le Conseil fédéral propose d'en
ajouter un autre, simplement. Un
déficit, qui, en ampleur, ne le cède
en rien à ceux qui l'ont précédé.
Pourquoi, alors que depuis quatre
mois, on sait qu'il ne faut plus
compter sur la TVA pour résoudre
les problèmes et qu'il n'y a plus
d'espoir à l'horizon que celui qui
sera fondé sur des mesures nouvel-
les et énergétiques ,

Si le Conseil fédéral a renoncé à
toute mesure de redressement et
s'accommode d'un nouveau déficit
géant, c'est, dit-il, « pour ne pas
rendre plus difficile la mise en œu-
vre de la nouvelle et urgente répar-

tition des tâches qui est en discus-
sion entre la Confédération et les
cantons ». C'est en effet sur les can-
tons d'abord que porterait un nou-
vel effort d'économie.

Telle est la raison officielle. Mais
il y en a une autre, inavouée:
l'imminence des élections. Le mo-
ment ne serait effectivement pas
très bien choisi de lancer dans le
débat des solutions qui, à coup sûr
se feraient déchiqueter dans l'exci-
tation actuelle et qui ne pourraient
plus être repêchées intactes, en dé-
cembre, lors de la discussion du
budget au Parlement.

Soit. Mais 1,3 milliard n'est pas
une paille, surtout si on l'ajoute au
déficit accumulé en neuf ans. Aussi
faut-il espérer qu'en décembre, le
Parlement rattrapera ce que le
Conseil fédéral ne pouvait faire par
réalisme politique, n sera certes
trop tard pour effacer complète-
ment ce déficit. Mais 11 sera possi-
ble encore de le ramener à des pro-
portions un peu plus acceptables.

Denis BARRELET

L'indigestion ? Non ! Le juste milieu !
Privez-vous d'un peu de superflu ! vous
aurez observé la 58e Journée de la
Faim. CCP 23 - 3945.
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La faim?



Le procès de Bernard Cornfeld a débuté
Hier matin devant les Assises genevoises

M. Bernard Cornfeld, fondateur de
l'IOS (Investors Overseas Services),
était présent hier matin à l'ouverture
de son procès devant la Cour

d'assises de Genève, qui devrait se
prolonger jusqu'au 3 novembre
prochain, au rythme de trois jours
d'audience par semaine.

Après avoir tiré au sort les douze
jurés, le président a déclaré les
débats ouverts à 9 h. 35. Une partie
civile, représentant quelque 350
personnes, a été admise par la Cour.
Un débat de procédure s'est ensuite
engagé sur l'admissibilité d'une
seconde partie civile.

Mais finalement, celle-ci, que
voulait constituer un avocat améri-
cain n'a pas été admise.

M. Cornfeld doit répondre devant la
justice genevoise d'un épisode bien
précis dans l'existence de l'IOS, soit
une offre de souscription d'actions
ordinaires IOS, en 1969, à environ
25.000 personnes, pour la plupart
employées par IOS.

Selon l'accusation, M. Cornfeld et un
autre dirigeant d'IOS, décédé entre-
temps, auraient dissimulé aux souscrip-
teurs, notamment grâce à une publicité
mensongère, que les actions offertes ne
provenaient pas d'actions nouvelles
mais étaient en réalité détenues par des
dirigeants d'IOS, dont M. Cornfeld lui-
même, qui s'en débarrassaient par
l'intermédiaire de IOB (Investors Over-
seas Bank).

Par cette opération, soutient le
Parquet genevois, M. Cornfeld a reçu
7,8 millions de dollars (soit, à l'époque,
plus de 33 millions de francs suisses),
se rendant ainsi coupable d'escroquerie
par métier. M. Cornfeld affirme pour sa
part que les souscripteurs ont agi en
pleine connaissance de cause.

LA PREMIERE JOURNEE
La première journée d'audience a été

consacrée à l'audition de l'accusé puis à
celle de quatre parties civiles.

M. Cornfeld, qui conteste le crime
d'escroquerie par métier, a exposé aux
jurés, en français, ce qu'était l'IOS. Il a
longuement expliqué qu'il n'a
nullement contraint ses employés
comme l'en accuse le Parquet, à
souscrire à l'émission d'actions en 1969.
Bien au contraire, selon M. Cornfeld,
ses employés voulaient acquérir des
parts de la société pour laquelle ils
travaillaient et qui, jusque là, n'avaient
jamais été cotées en bourse.

M. Cornfeld a déclare qu il était
« terrible » pour lui de vivre sous cette
accusation d'escroquerie, car, a-t-il
révélé , j'ai une fille de trois ans, et il
ne faut pas qu'elle pense que son père
est un escroc.

Quatre anciens employés d'IOS,
constitués parties civiles, se sont
succédé à la barre des témoins pour
affirmer qu'ils n'avaient subi aucune
pression de la part de M. Cornfeld pour
souscrire à l'émission d'actions de 1969.
C'est l'euphorie générale qui les a
incités à en acheter, ont-ils déclaré.
Tous ont évoqué avec nostalgie leur
travail au sein d'IOS au point
d'arracher quelques larmes à son
fondateur. Trois de ces quatre
employés avaient déposé plainte contre
M. Cornfeld qu'ils ont retiré en cours
d'audience, tout en restant parties
civiles.

QUI EST BERNARD CORNFELD ?
Bernard Cornfeld, fils d'émigrant

russo-roumains, établis aux Etats-Unis
depuis 1931, est né à Istanbul le 17 août
1927. Assistant social de formation,
« Bernie », comme l'appellent familiè-
rement ses amis, crée à Paris, 1956 une
petite entreprise, Investors Overseas
Services (IOS), qui propose aux GI'S
stationnés en Europe de faire fructifier
leurs économies.

Quelque temps plus tard, le siège
administratif de cette société est
transféré à Genève. IOS deviendra une
des plus puissantes sociétés de fonds de
placement du monde. Avec la petite
mappemonde logée dans le haut du
sigle et le mot d'ordre «A chaque jour
une idée nouvelle », IOS semble ne plus
pouvoir s'arrêter.

Dans les années 60, au sommet de sa
gloire, IOS gère directement ou indi-
rectement près de deux milliards de
dollars par le truchement de 18 fonds
de placement. Elle a près d'un million
de clients. De nombreuses personnalités
siégeront à son Conseil d'administra-
tion, comme James Roosevelt junior,
fils du président F. Roosevelt et ancien
membre de la Chambre des représen-
tants, Erich Mende, membre du Bun-
destag et ancien vice-chancelier de la
RFA, et Henry Buhl III, fils de la
principale «•actionnaire privée de
General Motors.

LA CHUTE DE « L'EMPIRE IOS »
En 1970, «l'empire » IOS s'effondre.

L'action passe de 25 dollars à 10 cents.
En mai de cette même année, B.
Cornfeld quitte la présidence du
groupe. En juin, il est exclu du Conseil
d'administration. Réintégré en septem-
bre, B. Cornfeld se retire définitive-
ment d'IOS en janvier 1971. L'homme
fort d'IOS est alors Robert Vesco qui
en devient en mars 1971 président. U
sera plus tard accusé d'avoir détourné
plus de 200 millions de dollars des
fonds de la société, puis, compromis
dans l'affaire du Watergate. ïats)

En quelques lignes
BERNE. — L'Union fédérative du

personnel des administrations et des en-
treprises publiques ainsi que l'organi-
sation faîtière des syndicats chrétiens
dn personnel de la Confédération ont
adressé hier des requêtes au Conseil
fédéral dans lesquelles elles deman-
dent une augmentation de salaire réel
de 5 à 7 pour cent à partir du 1er
janvier 1981.

GENEVE. — Plus de 1500 délégués
et observateurs venant de 150 pays sont
depuis hier à Genève pour assister à
la plus importante conférence interna-
tionale consacrée depuis 20 ans aux
radiocommunications. Elle est appelée à
prendre des décisions qui seront ainsi
probablement en vigueur jusqu'à la fin
de ce siècle.

± BULLETIN DE BOURSE
Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 21 septembre

NEUCHATEL A B ZURICH
Cr. Fonc. Neu. 865 d 865 d
La Neuchatel. 630 670 B.P.S.
Cortaillod 1970 d Î000 Landis B
Dubied 160 d 160 d Electrowatt

Holderbk port.
Holderbk nom.

LAUSANNE Interfodd «A»
Bque Cant. Vd. 1565 1560 Interfood «B»
Cdit Fonc. Vd. 1255 1250 Juvena hold.
Cossonay 1530 d 1540 Motor Colomb.
Chaux & Cim. 570 565 d Oerlikon-Bùhr.
Innovation 426 432 Oerlik.-B. nom.
La Suisse 5000 5100 Réassurances

Winterth. port.
nruPw Winterth. nom.
OfcJNLVt. Zurich accid.
Grand Passage 428 ?£ a Aar  ̂Tessin
Financ. Presse 251 «j» Brown Bov. «A»
Physique port. 365 a 350 a Saurer
Fin. Parisbas 88.50 88.50 Fjscher port.
Montedison —.41 —-41 Fischer nom.
Olivetti priv. 2.70 2-80 jelmoli
Zyma 860 865 Hero

Landis & Gyr
ZURICH assïïs-
(Actions suisses) Nestlé nom.
Swissair port. 801 796 Alusuisse port.
Swissair nom. 804 803 Alusuisse nom.
U.B.S. port. 3315 3330 Sulzer nom.
U.B.S. nom. 623 622 Sulzer b. part.
Crédit S. port. 2265 2260 Schindler port.
Crédit S. nom. 428 426 Schindler nom.

B = Cours du 24 septembre

A B ZURICH A B

1895 1890 ("Actions étrangères)
1480 1450 Akzo 22.75 22.50
2225 2200 Ang.-Am.S.-Af. 13.25 13.50

580 582 Amgold l 77.25 77.25
543 o 540 d Machine Bull 25.50 24.75
990 985ex cia Argent. El. 5.75 5.75

4975 I900ex De Beers 15.25 15.—
53 d 53 Imp. Chemical 12.— 12.25

650 645 Pechiney 37.75 38.50
2570 2530 Philips 19.25 19.—

668 665 Royal Dutch 120.50 120.—
3470 3490 Unllever 104.— 103.50
2675 2560 A.E.G. 40.75 40.50
1725 1720 Bad. Anilin 124.50 123.50
10400 10325 Farb. Bayer 119.— 118.50
1410 1410 Farb. Hoechst 117.50 116.—
1940 1950 Mannesmann 144.— 141.—
1185 1185 Siemens 240.50 239.50
715 710 Thyssen-Hutte 84.— 83.—
135 133 d V.W. 182.— 180.—

1520 1535
3080 3090 BALE

149 145 "**~™
2500 2525 (Mettons suisses)
3560 3530 Roche jce 75000 74750
2380 2380 Roche 1/10 7500 7500
1320 1300 S.B.S. port. 397 396
504 504 S.B.S. nom. 307 304

2840 2830 S.B.S. b. p. 335 336
409 405 Ciba-Geigy p. 1290 1290

1795 1790 Ciba-Geigy n. 706 706
330 d 330 d Ciba-Geigy b. p 1035 1030

BALE A B
Girard-Perreg. 610 d 605 d
Portland 3015 3005 d
Sandoz port. 4410 1400
Sandoz nom. 2055 2050
Sandoz b. p. 555 557
Bque C. Coop. 1015 1015

ZURICH
(Actions étrangères)
Alcan 61.25 62.75
A.T.T. 87.— 87.—
Burroughs 117.— 117.50
Canad. Pac. 54. 53,—
Chrysler 12.75 12.75
Colgate Palm. 27.50 27^5
Contr. Data 79.25 78.50
Dow Chemical 54.25 53.50
Du Pont 71.50 71.50
Eastman Kodak 86.25 85.25
Exxon 94.— 92.50
Ford 68.25 69.—
Gen. Electric 80.75 80.25
Gen. Motors 100.50 101.50
Goodyear 24.— 24.25
I.B.M. 111.50 109.50
Inco B 33.25 34.—
Intern. Paper 73.— 72.—
Int. Tel. & Tel. 44.50 44.75
Kennecott 44.— 44.—
Litton 55.— 54.50
Halliburton 130.50 132.50
Mobil Oil 88.25 84.75
Nat. Cash Reg. 121.50 122.—
Nat. Distillers 45.50 45.—
Union Carbide 69.75 69.—
U.S. Steel 38.50 37.50

NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries 893 ,94 885 ,84
Transports 265 , 19 263 ,15
Services public 106 ,29 105,75
Vol. (milliers) 52.870 33.940

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollara USA 1.51 1.66
Livres sterling 3.25 3.60
Marks allem. 87.75 90.75
Francs français 36.75 39.75
Francs belges 5.15 5.55
Lires italiennes -.17Vr—.20'/î
Florins holland. 79.50 82.50
Schillings autr. 12.25 12.65
Pesetas 2.20 2.55
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg- fin) 19020-19320-
Vreneli 152.— 164.—
Napoléon 152.— 164.—
Souverain 176.— 189.—
Double Eagle 745.— 790.—

YX \» Communiqués
\ y  par la BCN

Dem. Offre
VALCA 67.— 69.—
IFCA 1570.— 1600.—
IFCA 73 91.— 94.—

/g\ FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUES

/ITO«I PAR L UNION DE BANQUES SUISSES
r*S~/ Fonds cotés en benne Prix paré
\S*S A B

AMCA 20.75 20.75
BOND-INVEST 56.75 56.50
CONVERT-INVEST 61.—d 61.—d
EURIT 127.—d 128.—d
FONSA 101.50 100.50
GLOBINVEST 50.50d 51.—
HELVETINVEST 106.50 106.—
PACIFIC-INVEST 63.— 62.50
SAFIT 186.— 187.50
SIMA 218.— 219.—

Fonda cotés hors-bourse Demande Offre
CANAC 71.50 72.50
ESPAC 82.25 —.—
FRANCIT 94.— 95.—
GERMAC 91.— —.—
ITAC 74.— 74.50
ROMETAC 293.50 296.50

^̂  ̂
Dem. Offre

-.m CS FDS BONDS 58 ,75 59 ,75n n cs FDS INT - 56> 75 57'75
I l  I I  ACT. SUISSES 298 ,0 299 ,0

—f T* CANASEC 427,0 437 ,0¦¦¦¦ USSEC 420,0 430 ,0
Crédit Suisse ENERGIE-VALOR 81,25 83,25

FONDS SBS Em. Rachat Dem. Offre
UNIV. BOND SEL 66.75 63.75 SWISSIM 1961 1135.— 1155.—
UNIV. FUND 72.17 70.04 FONCIPARS I 2440.— —.—
SWISSVALOR 242.75 232.75 FONCIPARS II 1325.— — .—
JAPAN PORTOFOLIO 360.25 341.— ANFOS II 136.50 137.—

Q Fonds de la Banque Populaire SuiMe j n l̂CE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre _. t „. .

Automation 58 ,5 59,5 Pharma 107,5 108,5 Tnrfnctri.» 99^ 7 v>o o
Eurac. 246 ,5 248 ,5 Siat 1700,0 - n̂anœ etass 372 4 372 1Intermobil 62 ,0 63 ,0 Siat 63 1235,0 1245,0 d̂iTefiénéral 342 3 341 3Poly-Bond 59,60 60,60 maice gênera. 342 ,d 341,3Convention or : 25.9.79 Plage 19.300. - Achat 19.050. - Base argent 840.

Invest Diamant : Septembre 79, indice 366 (1972 100).

SAMA 79

On est aux limites du possible
dans le domaine de l'automatisa-
tion. Et on les recule encore. Le
SAMA ? Une grande usine où les
machines tournent pour se montrer
avec cette différence, par rapport à
des ateliers, c'est que l'ordre logi-
que respecté dans tout appareil de
production n'existe pas ici. Pour se
faire une idée il faut tout voir en
détail et, en comparaison avec l'ex-
position précédente, la nouveauté,
la trouvaille, occupe parfois quel-
ques centimètres dans un système
complet, lorsqu'elle n'est pas cachée
à l'intérieur d'une armoire, d'un
élément ou d'un circuit... Le specta-
culaire réside davantage dans la vi-
sion d'ensemble lors du premier
parcours au sein de ce Salon Inter-
national de la production automati-
sée et miniaturisée qui a ouvert ses
portes hier dans la capitale fédé-
rale, pour la neuvième fois.

La souplesse d'adaptation: on la
devine à travers les indications
qu'il est possible de recueillir dans
les stands. C'est l'un des éléments-
clés du SAMA. Avec la notion de
temps.

En matière de fabrication auto-
matique en effet, le temps gagné à
la production, au cours de sa prépa-
ration, aux contrôles du produit qui
va sortir de la machine, aussi bien
que le temps qui sera épargné lors
du réglage de cette dernière ou du-
rant les inévitables périodes
d'immobilisation dues aux services,
quelques fois aux pannes sont au-
tant de minutes qui valent de l'ar-
gent.

A tel point que ces minutes
paraissent beaucoup plus importan-
tes aux yeux de bien des ingé-
nieurs, qu'une différence plus ou
moins marquée dans le prix d'achat
d'une machine ou d'un appareil. La
conception même de l'automate de
production, sa structure qui va
accélérer tout à la fois la fabrica-
tion et les interventions qui lui sont
liées, devraient décider du choix.
Surtout lorsque l'on utilise dans
une chaîne de production, des com-
posants où, comme dans l'électroni-
que par exemple, la baisse conti-
nuelle des coûts rend toujours plus
significative l'économie réalisée sur
le prix de la valeur ajoutée.

Ainsi, même si la préoccnpation
du jour d'ouverture du SAMA a
été, pour plusieurs, de savoir où en
était et où en serait le dollar vis-à-
vis du franc suisse, les exposants ne
devraient pas trop souffrir en prin-
cipe des secousses monétaires ac-
tuelles — dont ils se seraient tout
de même fort bien passés.

Quelques heures après le début
de la manifestation, on notait déjà
une affluence supérieure à celle de
l'année dernière.

Et cela n'est pas dénué d'Intérêt
car, les prises de contacts sont tout

aussi appréciées par les fabricants ,
que les prises de commandes.

En effet, à l'exception de certains
éléments de contrôle, d'assemblage,
d'appareils de positionnement,
d'automates de chargement ou bras
transporteurs, de commandes de
machines, d'instruments de mesures
et de comptage, d'outils, de machi-
nes-outils, etc., etc., il s'agira souvent
d'insérer une technique particulière
dans un ensemble qui existe déjà
chez le client intéressé. Et c'est à ce
titre que bien des appareils ou des
machines sont là pour montrer ce
que l'on est capable de faire ou
d'étudier. Cette capacité de répon-
dre aux raille et un besoins de la
clientèle, de travailler à la carte, est
un gage de succès.

Des nouveautés ? II y en a... Il y
en a trop pour pouvoir les décrire.
Traduites au plan des possibilités
de production qu'elles offrent, fa-
buleux n'est ici point superlatif.

Pour les fabrications de masse les
plus inattendues, il y a au SAMA
l'outil, l'instrument, la machine... Et
quantité de composants, car l'offre
couvre également le travail: décou-
page, emboutissage, décolletage,
matricage, traitements de surface,
étampage, etc.

La clientèle horlogère qui a don-
né naissance au SAMA ? Elle a peu
à peu laissé la place aux autres
industries. D'une part parce que les
productions de masses helvétiques
sont l'affaire des grands groupes et
entreprises. Parce que ces dernières
ont créé leurs propres machines et
instruments dans leurs ateliers, qui
se sont transformes en départe-
ments de diversification et par la
suite en sociétés affiliées... Qui ex-
posent sous leur nom — connu — et
vendent au SAMA leurs produits
(quartz, micromoteurs, pierres pour
instruments, micro-aimants etc.) et
leurs outillages, chaînes d'assembla-
ge automatisé, appareils de contrô-
le, commandes électroniques lasers,
bref, un ensemble d'équipements
très appréciés en Suisse sans doute,
mais aussi à l'étranger surtout lors-
qu'ils s'adaptent parfaitement aux
pièces composantes qui deviendront
produits finis sur d'autres conti-
nents, et qui sont aussi fabriquées
chez nous.

Dans une période où la redistri-
bution des points de production
dans le monde n'incitent plus à l'in-
vestissement les catégories de fabri-
cants qui hier encore formaient
l'essentiel de la clientèle du SAMA,
il n'est plus possible de rentabiliser
un département de diversification,
d'outillage ou d'équipements un
tant soi peu sophistiqués, sans ven-
dre à l'extérieur. La survie de toute
un pan de notre technologie avan-
cée en microtechnique est à ce
prix.

R. Ca.

1 L'automation aux limites
du possible

Cartes de visite - Imprimerie Courvoisier SA

L^ACTUALITÊ SUISSE • L'ACTUALITÉ SUISSE • L'ACTUALITÉ SUISSE

de notre
nouvelle collection

Enfin une nouvelle chasuble toute souplesse et I
tendresse , que vous portez feminine comme . !
dessinée, ou confortable sur une blouse. |

Notre réclame « <* -•*¦ -,;. .,¦ —> I -N V-4 •¦\Xi i,,!' !
Chasuble jersey uni X. mmJ\-J •
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53, avenue Léopold Robert
22 26 73
Lausanne Genève Neuchatel Fribourg
La Chaux-de-Fonds
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Réducteur en chef responsable: Cil Balllod
Rédaction-Administr.: La Chaux-da-Fondi
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à VOtre service (au lieu de 6.05) J Garantie 1 année (au lieu de 48.-)

Restaurant <La Cheminée»
CHARRIERE 91

revoilà LA CHASSE
Tél. (039) 23 13 49

? 

La technique supé-
rieure.

Nos prix

2180.-
Garantie d'usine.
Demandez-nous une
offre sans engage-
ment.

À VENDRE

AUDI 80 LS
modèle 1973, 84 000 km., expertisée, cou-
leur blanche, excellent état. Prix: Fr.
4000.—.

Tél. (038) 53 36 92, heures des repas.

Certificat
fédéral

d'adaptateur
en lentilles
de contact

maître opticien
diplômé fédéral
Av. L.-Robert 23

Tél. (039) 22 38 03

STUDIO
meublé, 2 lits, cui-
sine installée, dou-
che.
Tél. (039) 22 44 85.

MALAYSIA
5Q 

/ Modalités de l'emprunt

/O Durée:
10 ans au maximum

Emprunt 1979—89 Titres:
de f r. s. 80 000 000 ett9??œ£oporteur de fr' s' 5000
Le produit net de l'emprunt est destiné
au financement de projets de dévelop- Remboursement:
pement en Malaysia rachats annuels de 1983 a 1988 au cas où

les cours ne dépassent pas 100°/o

Coupons:
coupons annuels au 11 octobre

Prix d'émission

M 

Cotation :
¦| / Q / aux bourses de Bâle, Zurich, Genève,

/4 /Q 
Lausanne et Berne

+ 0,3°/o timbre fédéral de négociation

Délai de souscription
du 25 au 28 septembre 1979 Le ProsPectus d'émission complet paraîtra le

... '" ' 25 septembre 1979 dans le «BasIer Zeitung»
a m,£" et dans le «Neue Zurcher Zeitung». Les

banques soussignées tiennent à disposition
des prospectus bilingues avec des bulletins

No de valeur: 778810 de souscription. BJ
Société de Banque Suisse Crédit Suisse Union de Banques Suisses

Banque Populaire Suisse Banque Leu SA Groupement des Banquiers Privés Genevois

A. Sarasin & Cie Société Privée de Banque etde Gérance Groupement de Banquiers Privés Zurichois

Union des Banques Cantonales Suisses

PARKING CENTREP0D
Avenue Léopold-Robert 21
Places de parc à louer

PARKING Grenier 32a
Places de parc à louer

S'adresser au bureau fiduciaire
Pierre Pauli, Av. Léopold-Robert
49, La Chaux-de-Fonds, tél. (039)
23 74 22.

Institut de beauté
Christine BARBEY

Nettoyage de peau

ACTION
Tél. (039) 2214 02 Neuve 8

AUX R0CHETTES
la chasse

Tél. (039) 22 33 12

Annonces Suisses SA
transmettent

vos annonces
à tous

les journaux
au tarif officiel

JJjr f f %kTm\ 6̂J

Voici quelques exemples de notre tarif
j Crédit Mensualités pour remboursement en

i i 12 mois 24 mois 36 mois 48 mois 

! 2000.- 178.85 95.05 67.10 53.15
9000.- 798.75 421.85 296.25 233.40 i
10000.- 882.95 464.40 324.85 255.10 j
15000.- 1324.45 696.60 48730 382.65

I 20000.- 1761.45 924.45 645.45 505.95
24000.- | 2113.75 | 1109.35 | 774.55 | 607.15 j j

Inclus l'intérêt, tous les frais ainsi que la prime pour l'exonération des j
| mensualités en cas de maladie, d'accident ou d'invalidité et du solde m I

de la dette en cas de décès. Aucun supplément psut iculitT ni autres frais. j
J Tenez compte de ces avantages en comparant, cela en vaut j
I la peine! j
i Je désire un prêt personnel de
I _-m :̂ ===^̂ ^̂ ^̂ ==^̂ ^ Ê ^E remboursable j

KR Iri f = par mensualités i
I ¦ ! M.' 1 m = = deFr I j
I Nom Prénom I

I NP/Localité Ruo/No I .

I Habile ici depuis Téléphone I

I Domicile précédent I j

! Date de naissance Etat civil Profession I j
I Lieu d'origine I i
I Chez l'employeur 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^I actuel depuis H JR̂ LB
i Revenu mensuel H H "El iI total H aafc**»™
I Loyer ' IWItiBfflSHSrnKBTT-H IHWIHil II mensuel I MMlaanMBafitt âlMfilaiw
S Date H BfifiB
i Signature gjg) |jj|gj ggjgjĝ )|| '̂p̂ ||̂ ^y||]||̂ j{gg| I

i A envoyer au CREDIT SUISSE 2301 La Chaux-de-Fonds, j
i j Av. Léopold-Robert 58, 039/23 07 23, ou à une autre succursale du ;
: j Crédit Suisse . !

* 
Section de La Chaux-de-Fonds

( SERVICE DE SOINS A DOMICILE Tél. (039) 22 22 89

À VENDRE
pour cause de double emploi
VW Coccinelle 1500 cm3
en bon état, expertisée, avec pneus été
et hiver montés sur jantes. Prix avan-
tageux.
Tél. (039) 23 61 81, heures des repas.

À LOUER
pour décembre 1979 ou date à convenir,

APPARTEMENT
de 3 pièces, tout confort, rue de l'Eclair
8, 3e étage, droite.
Loyer Fr. 236.— plus charges.
Garage chauffé à disposition, Fr. 83.—.
Tél. (039) 26 73 16.

A LOUER
pour le 1er novembre 1979

APPARTEMENT
d'une grande pièce, cuisine, salle de bain ,
petit hall d'entrée, balcon, Coditel.
Situation calme, ensoleillée, proximité du
centre.
Tél. (039) 22 44 23.
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Troc amical
de vêtements d'hiver

propres et en bon état
pour enfants

et adolescents
skis, patins, luges, etc.

Salle Saint-Louis,
Temple-Allemand 26

Lundi 1er et mardi 2 octobre 1979, de 19 h. à 21 h.
réception des articles en échange d'un bon

Mercredi 3 octobre, de 14 h. 30 à 19 h.
dès 14 h. 30, vente pour porteurs de bons

dès 15 h. 30, vente à tout-venant
Jeudi 4 octobre, de 19 h. 30 à 21 h.

retrait des articles non-vendus et paiement des bons

IMPORTANT
Les articles doivent être obligatoirement munis d'une
étiquette cartonnée volante avec la désignation de

l'article et indication du prix de vente

Renseignements: Tél. (039) 23 91 44
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Michel Davet

Roman
Copyright by Presses de La Cité, Paris

et Cosmopress, Genève

— En fait, que voulait-elle?
— Tout simplement s'excuser.
— Etrange courtoisie pour une voleuse. D doit y

avoir, comme vous dites, une raison obscure à cette
amabilité.

Nous restâmes sur cette énigme. Je pris ma clé et je
montai chez moi, seule une fois de plus avec l'horizon
déployé et mes livres. A peine étais-je là que la femme
de chambre frappa.

— Encore des fleurs pour Madame, dit-elle avec
respect. On ne peut pas dire que la galanterie se perde
et que Monsieur ne pense pas à Madame dans ses
déplacements.

L'envoi me fit plaisir d'autant plus qu'il ne s'agis-
sait plus de lys mais de roses roses. Une véritable ger-
be. Une petite fortune. Cette somptueuse jonchée

n'était pas accompagnée d une lettre de Bertrand
mais d'une carte. Et cette carte ne portait que quel-
ques mots: «Avec les excuses de Dorothy.»

Chapitre IV

Je fus réveillée très tôt par le téléphone: c'était la
duchesse me demandant si elle pouvait monter pour
me faire part d'une chose intéressant le vol de mon
sac. Elle pénétra bruyamment dans ma chambre,
chaussée de souliers de montagne car cette gaillarde
se levait aux aurores et faisait une heure de marche à
pied en chantant, avant son petit déjeuner.

— Les7 jeunes, vous perdez les plus belles heures
de la journée à dormir. Alexis qui est poète n'a jamais
vu l'aurore... Savez-vous pourquoi je vous réveille à
huit heures du matin, à peine? Pour ce petit objet!

Elle tira de sa poche mon petit portefeuille rouge, le
secoua. Vide, vide! Le lança sur mon drap.

— En cherchant la petite femme de chambre de
l'étage, qui, entre parenthèses, est la nièce de Lucia,
j'ai pénétré dans le cagibi de rangement du corridor.
J'y ai découvert un fourre-tout de toile bleue bourré
d'affaires disparates dont une chemise de nuit beau-
coup trop élégante pour une fille du genre d'Amanda,
et puis ce portefeuille couleur de votre sac et qui doit
être vôtre.

— Oui, mais il est vide comme l'était le sac à main.
— Tristement vide, oui. J'ai appelé Amanda car je

sais que ce fourre-tout de voyage est le sien. Je l'ai
questionnée rudement car elle n'en est pas à son pre-
mier larcin. La malheureuse est devenue verdâtre,
positivement hagarde. Elle a tellement gémi, supplié,
avec son exaltation italienne qui se double manifeste-
ment d'un déséquilibre naturel, que je n'ai pas poussé
plus loin mon intervention. Elle jure que le portefeuille
était vide lorsqu'elle l'a ramassé. Je lui ai conseillé de
venir vous en parler.

— Que dois-je faire ? Avertir la direction?
— A votre bon cœur de décider: la petite est

pitoyable; Lucia vous racontera son histoire. Elle
m'avait volé une pendulette il y a trois semaines, à la
suite de quel vol je me suis intéressée à sa misérable
vie.

— Vous êtes la bonté et la simplicité mêmes; le
personnel de l'hôtel vous adore.

— J'aime les êtres. Tous m'intéressent. Vous aus-
si, tout particulièrement, Moni. Car malgré votre
ravissante jeunesse vous n'avez pas l'air heureux.

— Je ne suis pas une nature douée pour la joie
exubérante.

— Ttt! Ttt! Moni, ma petite, que se passe-t-il dans
votre ménage?

— Incompatibilité d'humeur, dis-je sombrement.
Je suis un bébé, et de plus un bébé qui a mauvais
caractère, alors que mon mari est un monsieur
orgueilleux et impatient.

— Fâcheux! dit-elle. Doublement fâcheux dans
cette atmosphère de palace où les hommes sont
assaillis par des sirènes vénales. Cette Suédoise que
l'on rencontre avec M. Régis d'Auzolle est la plus
dangereuse garce qui soit. Elle avait jeté son dévolu
sur Alexis. Elle tombait mal: Alexis est un papillon.

La duchesse resta encore un bout de temps. En se
promenant entre le lit et la fenêtre elle me raconta sa
jeunesse: fille de barons baltes errant depuis plus d'un
demi-siècle dans les capitales d'Europe centrale, de la
Pologne plate aux montueuses forêts de Moravie, du
lent Danube aux splendeurs baroques de Vienne, et
puis Paris où elle s'était installée. Son atlas tumul-
tueux et coloré m'amusa. Après son départ, Lucia
pénétra chargée du petit déjeuner.

— Lucia, pouvez-vous me parler de votre nièce?
— Amanda? En quoi intéresse-t-elle Madame?

C'est une pauvre créature; elle ne s'habitue pas loin de
Ferrare, son pays. Elle a été abandonnée par son mari
après six mois de mariage et la naissance d'un bébé
qui est un monstre. Elle le traîne de grenier en grenier
en refusant de le mettre dans un hôpital spécial.

Je résolus d'aller parler à Amanda dans son gre-
nier, pensant qu'elle y serait plus détendue, plus en
confiance qu'à l'hôtel. En pénétrant dans les combles,
je la vis étendant des langes et des barboteuses roses
sous la lucarne. En me voyant surgir elle s'immobili-
sa, puis recula, recula jusqu'au seuil de sa chambre
comme une bête sauvage au bord de son terrier. Frus-
te à redouter, probablement, que je ne me venge sur
son bébé. (A suivre)

MA NUIT
DE NOCES
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D'une finition soignée,
Petite armoire Armoire à linge ils sont revêtus Meuble de lavabo Elément à 4 tiroirs

à une porte et un tiroir. avec corbeille à grille d'une couche beige à deux portes. L 62 cm, L 31 cm, H 77,5 cm,
L 31 cm, H 77,5 cm, plastifiée. L 31 cm, de résine synthétique H 58 cm, P 34,5 cm. P 34,5 cm.
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mjSÈ WEj^giî-^^^SiîMWam •' ;>SH! IK' '¦ ¦ - ^̂ Î I&éM^B m ¦ :iitl¦HmtrA- . '' fflWBgJBly, BWiB ___* . A-V^SHHI KSSra - ¦¦'' m̂mmmVmSt HPm ¦ ¦' JBKWMW . ?iv wB_ ^H> .̂<L£g&g8l



Ils demandent I asile politique a la Suisse
Protopopov et Beloussova, champions du monde de patinage artistique font défection à l'Ouest

Les champions du monde de patinage artistique Oleg Protopopov et Lud-
mila Beloussova, adulés en Union soviétique après leurs deux médailles
d'or aux JO et leurs quatre titres mondiaux dans les années 1960, ont
demandé l'asile politique à la Suisse, a annoncé hier le Département fédéral
de la justice. Les deux sportifs ont fait défection au cours d'une tournée
et ont demandé l'asile la semaine dernière. Le Conseil fédéral statuera sur

leur requête dans « plusieurs semaines ».

Le couple marié depuis 1957 n'avait
pas d'enfant. Il a disparu au moment
où il devait reprendre l'avion pour
l'Union soviétique après une tournée de
quatre semaines en Allemagne de
l'Ouest et en Suisse, à Aarau et à Zoug.

Idolâtrés par des millions d'amateurs
de patinage, les Protopopov figurent
parmi les plus illustres des transfuges
soviétiques. Leur décision survient
après le passage à l'Ouest de deux
danseurs du Bolchoï, Leonid Koslov et
Valentiane Koslova.

Pourtant, tout comme les danseurs,
ils menaient une vie agréable en Union
soviétique où les autorités leur avaient
conféré de nombreux honneurs, no-
tamment le titre prestigieux de « maî-
tres des sports de l'Union soviétique »
et une mention dans l'Encyclopédie
soviétique pour leur « grâce, la
précision de leur performance et leur
lyrisme ».

LES ORGANISATEURS CHOQUES
La décision des deux patineurs a

choqué les organisateurs de la tournée.
« C'est de la folie, a déclaré M. Kurt
Sœnnig à l'Associated Press. Si je
savais où ils étaient je leur dirais
<c rentrez chez vous » mais je pense que
c'est trop tard ». Tous deux étaient
arrivés en Suisse le 22 août, pour une
troisième tournée.

« Ils n'ont jamais laissé entendre
qu'ils pourraient faire défection à
l'Ouest, a ajouté M. Sœnnig. S'ils
m'en avaient parlé je ne les aurais
jamais invités. Je suis choqué, je pense
qu'ils ont abusé de mon hospitalité. Je
comptais inviter d'autres patineurs
mais maintenant mes plans tombent à
l'eau. Je ne pense pas qu'ils auront
beaucoup de chances à l'Ouest. Sur le
plan professionnel, ils accusent leur
âge.

DIX VALISES
ET UNE MACHINE A COUDRE !

« Us étaient arrivés à l'aéroport de
Zurich avec dix valises, a ajouté M.
Soe'nnig. Lui avait apport é un magné-
toscope et elle une machine à coudre.
Je les avais taquinés à ce sujet.
Maintenant je sais pourquoi ils l'ont
fait ».

A Moscou , un responsable soviétique
du sport a fait part de son étonnement
en apprenant la nouvelle de leur dé-
fection: « Ils avaient tous les avantages
ici. Pour les sportifs de cette dimension,
il n'y a pas de problème », a-t-il dit.

Oleg Protopopov , qui est âgé de 47
ans, et Ludmila Beloussova , qui est
âgée de 44 ans, avaient dominé les
compétitions de couple de patinage
artistique pendant la plus grande partie
des années 60. Premier couple russe à
être couronné au plus haut niveau, ils
avaient connu la célébrité aux Jeux
olympiques d'Innsbruck en 1964 où ils
avaient détrôné Marika Kilius et Hans
Jurgen Baumler. Us devaient obtenir
une deuxième médaille d'or aux Jeux
de Grenoble et avaient remporté tous
les titres de champions du monde et
d'Europe de 1965 à 1968. Leur dernière
apparition dans un championnat du
monde remonte à 1969 où ils s'étaient
classés troisièmes à Colorado Springs,
perdant leur titre au profit d'un autre
couple soviétique. Us passèrent
professionnels au début des années
1970.

DES PATRIOTES
Depuis lors, ils participaient

fréquemment à des tournées d'exhibi-
tion e'n URSS et dans les pays occiden-
taux.

Oleg Protopopov et Ludmila
Beloussova s'étaient associés à

l'automne 1954 et ils ont toujours
patiné ensemble depuis. En tant que
« professionnels » ils dépendaient du
Ministère de la culture, lequel organise
la plupart des spectacles commerciaux
soviétiques à l'étranger.

Le couple habitait Leningrad.
Ludmila Beloussova est ingénieur de
formation et son mari a fait des études
d'instituteur. Elle a commencé à
patiner à l'âge de 12 ans, et son mari a
participé à sa première compétition en
1946, à l'âge de 14 ans. Us ont obtenu
leur premier titre de champion d'URSS
en 1962. Us en ont gagné six au total.

Les Protopopov avaient quitté le
domicile de M. Soennig près de
Lucerne le 17 septembre et ils étaient
allés dîner chez un ami suisse à Zurich.
« On m'a dit qu'ils avaient pris deux
taxis cette nuit-là, puis ils ont disparu,
a précisé M. Soennig, je ne sais pas où
ils sont. Us avaient fait leur réservation
pour un avion à destination de Moscou
pour partir le lendemain ».

Selon M. Soennig, Protopopov ne
parlait jamais politique. « C'est un
fanatique du sport et le patinage est sa
vie ». II aurait eu des problèmes avec la
troupe de Leningrad au sujet de la
taille des patinoires, trop petites à son
gré. Us étaient considérés dans leur
pays comme des « patriotes » et
n'avaient pas de difficultés à se rendre
à l'étranger.

Ludmila Beloussova et Oleg Protopopov, deux champions qui ont choisi de
vivre à l'Ouest, (bélino AP)

Le Locle freiné dans sa course triomphale
Championnat de l'Association cantonale de football

Au cours de la sixième journée
du championnat de deuxième ligue,
Le Locle a concédé sa première dé-
fai te  de la saison à St-Imier diman-
che sur le score de 3 à 2, si bien
qu'en tête du classement, l'on assite
à un regroupement d' autant plus
que Superga a facilement battu
Corcelles par 3 à 0. Le Locle
conserve la première p lace du
classement avec un point d' avance
sur les Italo-Chaux-de-Fonniers et

les Imériens mais avec un match en
plus. C'est dire que le week-end
prochain, Le Locle qui recevra
Neuchatel Xamax dans le cadre de
la Coupe de Suisse, risque bien de
se retrouver au troisième rang ! En
ce qui concerne la relégation
Corcelles et Hauterive se trouvent
dans une situation inconfortable
même si cette dernière formation a
obtenu un match nul 2 à 2 à La
Béroche.

CLASSEMENT
J G N P Pt

1. Le Locle 7 6 0 1 12
2. Superga 6 5 1 0 11
3. Saint-Imier 6 5 1 0 11
4. Cortaillod 6 2 3 1 7
5. Geneveys-c.-Cof. 6 2 3 1 7
6. Saint-Biaise 7 3 1 3  7
7. Marin 6 3 0 3 6
8. Bôle 6 1 2  3 4
9. Béroche 6 0 3 3 3

10. Audax 6 1 1 4  3
11. Hauterive 6 0 2 4 2
12. Corcelles 6 0 1 5  1

Troisième ligue
En troisième ligue, aucune grosse

surprise n'a été enregistrée. Trap.ers
et Floria, dans le groupe J se. sont
imposés si bien qu'ils restent aux
deux premières places du classe-
ment. La Sagne, troisième, a égale-
ment gagné 4 à 1 face  à Lignières.
Dans le groupe 2, Deportivo a rem-
porté une victoire extrêmement im-
portante contre Châtelard (2 à 1).
De ce fa i t , cette dernière formation
a perdu sa place de leader et se re-
trouve à un point de Deportivo et
du Locle H qui a triomphé de Ser-
rières 1 à O .

GROUPE 1
J G N P Pt

1. Travers 6 5 0 1 10
2. Floria 6 5 0 1 10
3. La Sagne 5 4 1 0  9
4. Fleurier 6 4 0 2 8
5. Etoile 5 3 0 2 6
6. Le Landeron 6 3 0 3 6
7. Couvet 5 2 1 2  5
8. Colombier 5 1 2  2 4
9. Auvernier 5 1 1 3  3

10. Boudry II 6 1 1 4  3
11. Lignières 5 1 0  4 2
12. Cornaux 6 0 0 6 0

GROUPE 2
J G N P Pt

1. Deportivo 6 4 1 1 9
2. Le Locle II 6 4 1 1 9
3. Châtelard 6 4 0 2 8
4. Ticino 6 3 1 2  7
5. Fontainemelon 6 3 1 2  7
6. Helvetia 6 2 3 1 7
7. Serrières 6 2 2 2 6
8. Le Parc 6 1 4  1 6
9. Marin II 6 1 4  1 6

10. Comète 6 1 1 4  3
11. NE Xamax II 6 0 3 3 3
12. Centre Port. 6 0 1 5  1

Trinkler perd le maillot de leader Quatrième ligue jurassienne
Tour de Nouvelle-Calédonie

Le' Suisse Richard Trinkler a perdu
son maillot de leader du Tour de
Nouvelle Calédonie au profit du

Calédonien Duffieux, vainqueur de la
troisième étape Thio-Bourail sur 132
km. Le nouveau leader s'était échappé
dans les ultimes kilomètres en compa-
gnie de son compatriote Thépinier,
tandis qu'à l'arrière seul l'Italien Fortis
réagissait, ce qui lui permit d'opérer la
jonction avec les hommes de tête. Au
classement général Duffieux prenait le
maillot jaune avec 28" d'avance sur
Chabanel, tandis que Richard Trinkler
rétrogradait à la 4e place à 59" du
Calédonien. _^^

Evilard - Aegerten b 3-3 ; La
Heutte a - Safnern 1-2 ; Radelfingen -
Diessbach a 1-0 ; Aarberg - Jens 7-0 ;
Monsmier a - Grunstern b 0-0 ; Port -
Etoile 3-3 ; Doua'nne - Anet a 1-5 ; Wi-
leroltigen - Poste Bienne 3-3 ; Aeger-
ten a - Anet b 5-1 ; Buren b - Longeau
c 3-1 ; Grunstern a - Monsmier b 0-1 ;
Madertsch - Lyss b 10-1 ; Nidau a -
Perles b 4-1 ; Taeuffelen b - Ruti 4-3 ;
Azzurri - Reuchenette a 4-1; Boujean
34 b - La Neuveville 1-9 ; Ceneri - Ibe-
rico 2-0 ; Orvin - Perles a 1-3 ; Tavan-
nes a - Court 0-1 ; La Heutte b - Re-
convilier 0-17 ; Tramelan - Bévilard 2-
2 ; Courtelary a - Sonceboz 4-1 ; Vil-
leret b - Corgémont 2-4 ; Olympia -
Villeret b - 2-1 ; Lajoux - Les Breu-
leux 4-0 ; Le Noirmont - Courtelary b
6-1 ; Moutier - Villeret a 0-1 ; Les Ge-
nevez - Tavannes b 6-0 ; Vicques a -
Be'prahon 3-0 ; Delémont a - Montse-
velier 2-1 ; Corban - Courroux b 14-0 ;
Perrefitte - Delémont c 2-1 ; Boécourt
a - Develier b 3-2 ; Courfaivre b -
Bourrignon a 0-6 ; Soyhières - Vicques
b 5-3 ; Courtételle - Courroux a 1-2 ;
Courrendlin - Develier a 0-10 ; Boé-
court b - Bassecourt 1-0 ; Saint-Ursan-
ne a - Montfaucon. b 6-2 ; Glovelier -
Courfaivre a 4-2 ; Delémont b - Move-
lier 2-1 ; Courgenay b - Chevenez a
1-4 ; Bure - Aile b 2-2 ; Grandf ontai-
ne - Courtemaîche 2-1 ; Lugnez b -
Fahy 1-5 ; Damvant - Vendlincourt a
3-3 ; Aile b - Courgenay b 4-1 ; Cour-
genay a - Cornol 5-0 ; Chevenez b -
Fontenais 0-1 ; Vendlincourt b - Lu-
gnez a 0-14 ; Porrentruy - Cœuve 2-1 ;
Boncourt - Aile a 1-4.

JUNIORS INTERS A II : Bumpliz -
Berthoud 5-1 ; Delémont - Biberist 2-4;
Guin - Langenthal 2-5 ; Moutier -
Balsthal 2-1 ; Neuchatel Xamax -
Bienne II 1-0 ; Soleure - Subingen
0-2 ; Worb - Berne 0-4.

JUNIORS A : Boujean 34 - Ruti
11-1 ; Buren - Aarberg 1-2 ; Grun-
stern - Longeau 2-7 ; Reconvilier -
Mâche 5-1 ; Azzurri - Radelfingen 5-4 ;
Ceneri - Munchenbuchsee 0-5 ; Lyss -
Aegerten 0-2 ; Bévilard - Bumpliz 7-0;
Courgenay - Porrentruy 1-4 ; Le Noir-
mont - Cornol 3-2 ; Saignelégier -
Courtedoux 2-3 ; Les Breuleux - Delé-
mont 1-7 ; Courtételle - Courtemaîche
5-1.

JUNIORS B : Aarberg - Bienne 1-3 ;
Aurore - Port 2-5 ; Boujean 34 - USBB
4-1 ; Lamboing - Madretsch 1-6 ; Ae-
gerten - Etoile 7-3 ; Aiiet - Bumpliz
0-5 ; Reuchenette - Corgémont 2-7 ;
Taeuffelen - Diessbach 1-8 ; Le Noir-
mont - Saignelégier 0-9 ; Courroux -

Tramelan 0-5 ; Les Genevez - Cour-
rendlin 1-3 ; Mervelier - Moutier 3-2 ;
Bonfol - Aile 0-1 ; Boncourt - Delé-
mont 2-1 ; Basecourt - Porrentruy 1-0 ;
Courtemaîche - Fontenais 2-8 ; Cheve-
nez - Glovelier 5-3 ; Aile - Boncourt
0-10.

JUNIORS C : Boujean 34 - Buren
5-1 ; Dœtzigen - Etoile 1-6 ; Ma-
dretsch - Mâche 1-5 ; Nidau - Aeger-
ten 0-14 ; Lyss - Orpond 11-0 ; Boujean
34 - Longeau 0-8 ; Azzurri - Tramelan
0-11 ; Lamboing - Aurore 2-0 ; La Neu-
veville - USBB 3-0 ; Reconvilier - Ta-
vannes 6-2 ; Delémont a - Montsevelier
1-3 ; Courfaivre - Court 6-2 ; Vicques -
Courtételle 3-2 ; Porrentruy - Boncourt
6-0 ; Courgenay - Chenevez 1-5 ; Saint-
Ursanne - Cœuve 8-2 ; Bassecourt -
Courtedoux 4-1 ; Bure - Fontenais 3-1.

JUNIORS D : Aarberg - Lyss 3-8 ;
Aegerten - Macne D a-i ; Bienne a -
Nidau 3-2 ; Grunstern - Anet 0-2 ; Ma-
dretsch - Port 1-1 ; Bienne b - Longeau
0-2 ; Boujean 34 - Perles 6-2 ; Buren -
Etoile 0-3 ; Dœtzigen - Aurore 5-0 ; La
Neuveville - Mâche a 1-12 ; Tramelan -
Reconvilier 0-8 ; Corgémont - Le Noir-
mont 1-4 ; Court - Tavannes 6-2 ; Vic-
ques - Boécourt 1-13 ; Glovelier -
Courrendlin 1-6 ; Bassecourt - Delé-
mont 1-3 ; Chevenez - Fontenais 4-5 ;
Aile - Bonfol 4-2.

JUNIORS E : Aegerten b - Aegerten
a 3-5 ; Bienne a - Etoile b 4-3 ; Bienne
b - Etoile a 1-5 ; Madretsch - Lamboing
1-3 ; Orpond - Anet 0-1 ; Aegerten b -
Etoile a 1-1 ; Moutier a - Saignelégier b
12-1 ; Bévilard - Court 4-4 ; Tavannes -
Moutier c 0-6 ; Reconvilier - Saignelé-

gier a 0-6 ; Delémont a - Bassecourt
9-0 ; Delémont b - Boécourt 1-3 ;
Courtételle - Courfaivre 6-10 ; Cour-
rendlin - Courroux 1-2 ; Chevenez -
Aile 0-12 ; Cornol - Courgenay 10-0 ;
Glovelier - Boncourt 4-6.Deux médailles d'or pour l'Italie

Aux Jeux méditerranéens

La dixième journée des Jeux médi-
terranéens qui se disputent à Split aura
permis aux concurrents italiens de
remporter de nouvelles médailles d'or.
Ainsi le quatuor transalpin s'est-il im-
posé dans l'épreuve cycliste contre la
montre par équipes sur 100 km., où U
devance largement les formations
espagnoles et yougoslaves.

En athlétisme, l'Italien Pietro Men-
nea n'a pas battu de record au stade
Poljud , mais il ne s'en est pas moins
assuré le titre du 100 m. en couvrant la
distance en 10"24, malgré un vent con-
traire de 0,60 m-s. Au javelot , le Fran-
çais Penision dépassait la ligne des 80
m. (81 m. 08) à son deuxième essai, pre-
nant le meilleur sur le Tunisien Tarek
Chaabani qui terminait second avec un
jet de 78 m. 42. Sur les haies basses, le
Yougoslave Kopitar, grâce à une course
intelligente, où il garda l'essentiel de
ses forces pour lutter contre le vent
debout de la dernière ligne droite, s'im-
posait sans problème en battant le re-
cord des Jeux qui appartenait depuis

1975 a l'ancien champion dEurope
Jean-Claude Nallet. Son compatriote
Vladimir Milic, dans le lancer du poids,
expédiait l'engin à 20 m. 58, ce qui était
également un nouveau record des Jeux,
mais aussi un record de Yougoslavie,
amélioré de 9 cm. (20 m. 49).

La quatrième médaille d'or de la
France au cours de la huitième journée
est revenue à Chantai Rega qui a couru
le 100 m. en 11"48.

RÉSULTATS
Messieurs, athlétisme. — 100 m.: 1.

Pietro Mennea (It) 10"24. — 400 m.
haies: 1. Rok Kopitar (You) 49"79. —
Javelot: 1. Penisio Lutui (Fr) 81 m. 08.
— Marche 20 km.: 1. Gérard Lelièvre
(Fr) 1 h. 23'50.

Dames. — 100 m.: 1. Chantai Rega
(Fr) 11"48. — 100 m. haies: 1. Marisa
MasuUo (It) 11"66. — Longueur: 1. Ma-
roula Lambrou (Gr) 6 m. 32.

Cyclisme, course contre la montre
par équipes sur 100 km.: 1. Italie, 2 h.
08'51 (46 ,560 kmh).

¦ -I
Stenmark quitte
l'hôpital

Après dix jours d'hospitalisation, le
Suédois Ingemar Stenmark a pu quitter
la clinique d'Innsbruck. Il y avait été
admis à la suite d'une sérieuse chute
lors d'un entraînement de descente en
Autriche sur le glacier du val Senales.
Le champion suédois avait subi une
commotion cérébrale ainsi qu'un tasse-
ment des vertèbres cervicales. Il devra
cependant encore se prêter à plusieurs
examens de contrôle durant les pro-
chains jours.

I

Voir autres informations
sportives en page 19

8ki nautique

AUX CHAMPIONNATS DU MONDE

Victoire d'un Français
de 14 ans

Le Français Patrice Martin (14 ans),
a remporté la finale des épreuves de
figures des championnats du monde, à
Toronto. Il a établi par la même occa-
sion une meilleure performance' mon-
diale, en comptabilisant 16.120 points.

| Karaté

COUPE DE LAUSANNE
Un Chaux-de-Fonmier
se distingue

Vendredi dernier, dans la capitale
vaudoise, le Chaux-de-Fonnier Antonio
Fiore, ceinture bleue, s'est distingué
lors de la Coupe de Lausanne de Kara-
té-Full-contact. Il a battu à la deuxiè-
me reprise le Lausannois C. Rançon,
dans une rencontre prévue en cinq
rounds.

Peu de remaniements au sein du
groupe TI-Raleigh Mac Gregor pour la
saison prochaine. L'ossature de la for-
mation de Peter Poste sera à nouveau
formée par les Hollandais Jean Raas,
champion du monde, Gerrie Knete-
mann , et Henk Lubberding.

Deux coureurs quitteront le groupe:
l'Allemand Klaus-Peter Thaler, qui re-
tourne dans l'équipe espagnole Teka où
il a effectué sa première saison de
professionel et le Suisse Uli Sutter,
engagé par la Bianchi-Faema. En
revanche un autre Suisse, Beat Breu
portera les couleurs de TI-Raleigh en
1980. Par ses qualités de grimpeur, le
coureur helvétique sera appelé à
épauler les champions bataves dans les
grandes ascensions des principales
courses et notamment le Tour de
France.

Beat Breu
chez Ti-Raleigh

MATCH AMICAL
Langnau - Dynamo Berlin Est 2-6

(0-1, 0-3, 2-2).

] Hockey sur glace j

8 gagnants à 13 pts, Fr. 19.043,50
173 gagnants à 12 pts, Fr. 321,70

1.850 gagnants à 11 pts, Fr. 30,10
11.538 gagnants à 10 pts, Fr. 4,80

TOTO X
1 gagnant à 6 Nos, Fr. 41.882,70
4 gagnants à 5 Nos

+ le No compl., Fr. 1.745,10
81 gagnants à 5 Nos, Fr. 301,60

2.952 gagnants à 4 Nos, Fr. 8,25
28.926 gagnants à 3 Nos, Fr. 1,45

TRIO
Dans l'ordre : Fr. 214.—
Dans un ordre différent : Fr. 42,80.

LOTERIE A NUMÉROS
En raison du nombre élevé de cou-

pons enregistré par la Loterie suisse à
numéros, la liste des gagnants ne pour-
ra être connue qu'aujourd'hui.

Les gains du Sport-Toto



A Blanc & Paiche SA
pour son75eanniversaire:

les félicitations
les plus chaleureuses

de Mazda.
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En cette année 1979, nous tenons à féliciter et remercier "D lanc & Paiche est le plus ancien importateur suisse d'auto-
notre importateur pour la Suisse, Blanc & Paiche SA à -"̂ mobiles. Cette maison, qui dispose de l'une des installa-

Meyrin-Genève. tions les plus modernes de Suisse peut, à juste titre, être fière
de son remarquable développement. Nous lui souhaitons un

Au cours des 10 années que compte notre collaboration, avenir toujours aussi brillant. Nous y contribuerons en con-
nous avons pu nous convaincre de la valeur de notre tinuant à créer et à produire des voitures qui répondent par-

partenaire. Grâce au dynamisme dont a fait preuve Blanc & faitement aux exigences des automobilistes de Suisse et du
Paiche SA et au soutien que lui ont apporté ses agents, les monde entier,
ventes de voitures Mazda ont connu une progression specta-
culaire. Et toujours plus nombreux sont les automobilistes Avec nos sentiments d'estime et de reconnaissance,
suisses qui en apprécient les qualités.

Tqyo Kogyo Co. Ltd.,
Constructeur des automobiles Mazda
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France: le sursaut de Strasbourg
La neuvième journée du cham-

pionnat de France a provoqué en
tête du classement un resserrement
des positions qui profite à Monaco
et à Strasbourg. En e f f e t , tandis que
St-Etienne concédait le match nul à
Lyon (0-0), et que Nantes y était
contraint, pour sa part , sur son pro-
pre terrain devant Valenciennes,
Monaco dominait Nice à domicile
(2-1) et Strasbourg allait l' emporter
au stade vélodrome de Marseille (3-
1). La victoire des champions de
France en titre les relance mathé-
matiquement et psychologi quement
dans la course au titre, bien que 4
points les séparent encore des verts
toujours seuls à la première place.
Strasbourg n'a pas dit son dernier
mot. Loin de là. Avec les défaites
consenties par Angers à Laval et
Nimes à Sochaux, la menace que
pouvaient constituer Nimois et
Angevins pour les quatre grands
s'est éloignée.

A Lyon, devant 28.915 specta-
teurs, Platini a été tout prêt de
donner les points de la victoire à
son équipe. En e f f e t , à la 88e minu-
te, il s'apprêtait à tirer un coup

franc à une trentaine de mètres de
la ligne de but lyonnaise, mais son
tir n'était pas concrétisé. Si les pre-
miers échanges de la partie avaient
vite laissé supposer que les Lyon-
nais, à défaut de pouvoir rivaliser
sur le plan technique se défen-
draient becs et ongles, comme s'ils
avaient parfaitement compris que le
meilleur moyen de troubler une
équipe séphanoise visiblement fati-
guée par son escapade européenne de
Lodz (Pologne), c'était encore de
disputer chaque ballon avec achar-
nement, d' empêcher que Platini,
Larios ou Santini ne puissent
mettre sur orbite, en toute quiétu-
de, leurs trois coursiers de devant .
Et quand bien même l'un de ces
trois là finiraient par avoir le bal-
lon dans les pieds, tout faire pour
ne pas le laisser f i ler à destination
de Chauueau.

Pourtant il s'en était fallu de peu
lorsque Rocheteau à la 36e minute
parvenait à tromper Chauveau,
mais l'arbitre annula le but, ayant
s i f f l é  auparav ant une faute de Mul-
ler sur Zimako.

A Marseille, l'équipe locale subis-
sait sa quatrième défaite consécuti-
ve face au tenant Strasbourg . De-
vant 10.000 spectateurs, les Alsa-
ciens remportaient la partie par 3-1,
alors qu'à la mi-temps le score était
encore de 1 à 0 en faveur de Stras-
bourg. Deutschmann ouvrait le sco-
re à la 40e minute. En seconde par-
tie, Blanchi marquait le second but
strasbourgeois à la 53e minute. Il
fallait alors attendre les dernières
minutes de jeu pour assister au but
marseillais de Tenime à la 83e mi-
nute. Son action était immédiate-
ment suivie par celle de Bianchî,
qui marquait son deuxième but de
la soirée à la 85e minute. Le classe-
ment: (9e journée): 1. St-Etienne, 16
points; 2. Monaco, 15; 3. Nantes, 13;
4. Lille, 12; 5. Strasbourg, 12; 6. Ni-
mes, 12; 7. Angers, 11; 8. Sochaux,
11; 9. Nancy, 10; 10. Valenciennes,
9; II. Paris SG, 8; 12. Laval, 7; 13.
Nice, 7; 14. Metz, 7; 15. Bordeaux,
6; 16. Lyon, 6; 17. Bastia, 6; 18.
Lens, 6; 19. Marseille, 4; 20. Brest.

Italie: six équipes à la Ire place
La deuxième journée du champion-

nat d'Italie de première division a été
moins équilibrée que la première. Les
buts marqués ne l'ont touj ours pas été
en quantité mais, cette fois, il n'y a eu
que trois matchs nuls contre sept le
dimanche pécédent. Six équipes se
retrouvent de la sorte à égalité à la
première place, avec trois points en
deux rencontres.

Si l'Internazionale de Milan reste à la
première place, ce n'est pas grâce à une
grande performance. Les Milanais ont
dû se contenter dn partage de l'enje u à
Udine (1-1). Mais ils avaient été les
seuls à gagner une semaine aupara -
vant.

La Lazio se retrouve également
parmi les leaders à la suite du facile
succès obtenu, devant 35.000 specta-
teurs, face à une Fiorentina décevante
(2-0). Ce match n'a pas toujours été
facile pour l'arbitre, qui a dû infliger
cinq avertissements pour jeu incorrect
et protestations.

Au stade San Siro, devant 55.000
personnes, I'AC Milan, constamment à
l'attaque, a réussi nn véritable cavalier
seul devant Avellino. Les champions en
titre ont dû pourtant se contenter de
marquer un seul but, par Choidi, à la
21e minute.

Tant Juventus que l'AC Torino n'ont
pu marquer plus d'une fois également.

Contre Ascoli, Torino a ouvert le score
dès la 14e minute par Graziani.
Jusqu'au coup de sifflet final, il fut à la
merci d'une contre-attaque adverse. La
Juventus a dû pour sa part attendre la
81e minute pour marquer enfin contre
Catanzaro, par l'intermédiaire de
Bettega.

Fait assez rare, cinq buts ont été
marqués au stade olympique de Rome
entre l'AS Roma et Fescara. Les
Romains, supérieurs en première mi-
temps, n'ont finalement pas volé leur
succès mais ils doivent beaucoup à leur
gardien, Paolo Conti, qui a multiplié les
exploits en seconde partie. Pescara est
la seule des seize équipes de première
division à n'avoir pas encore marqué le
moindre point. Son équipe, et elle l'a
montré à Rome, vaut mieux que cette
dernière place du classement:

1. Internazionale Milan 2-3 (3-1); 2.
Lazio 2-3 (2-0); 3. AS Roma 2-3 (3-2); 4.
Juventus 2-3 (2-1); 5. AC Milan et
Torino 2-3 (1-0); 7. Bologna et Udinese
2-2 (2-2); 9. Perugia 2-2 (1-1); 10.
Cagliari et Napoli 2-2 (0-0 ; 12. Ascoli,
Avellino et Catanzaro 2-1 (0-1); 15.
Fiorentina 2-1 (1-3); 16. Pescara 2-0 (2-
5).

En Allemagne: nouveau leader
Nouveau changement de leader dans

le championnat de la Bundesliga. Battu
par Eintracht Francfort, le tenant du
titre, le SV Hambourg a dû céder le
commandement à Borussia Dortmund,
entraîné depuis le début de la saison
par le fameux Udo Lattek. C'est la pre-
mière fois depuis 1970 que Borussia se
retrouve en tête du classement. Cette
position de choix, il la doit en grande
partie à Manfred Burgsmuller qui, de-
vant 32.000 spectateurs, s'est fait
l'auteur de trois buts : le premier après
33 secondes de jeu déjà. Au repos,
Fortuna Dusseldorf menait encore par
2-1, mais il n'a pas pu tenir le rythme
jusqu'au bout et il s'est incliné finale-
ment par 5-3.

A Francfort contre Eintracht, le SV
Hambourg ouvrit le score à la 32e mi-
nute, sur une reprise de la tête du
Yougoslave Buljan. L'Autrichien
Pezzey, qui portait une part de respon-
sabilité sur ce but, fit rapidement ou-
blier sa faute. Moins de deux minutes
plus tard, il obtenait l'égalisation, de la
tête également.

En seconde mi-temps, les Hambour-
geois furent victimes de deux buts du
néophyte Harald Karger (22 ans), qui
jouait la saison dernière dans un club
de cinquième division, et que Eintracht
a acquis pour 25.000 marks. Entré peu
après le repos en remplacement de

Lottermaïin, Karger a marqué deux
fois, aux 68e et 76e minutes. Entre-
temps, Buljan avait égalisé à 2-2 à la
73e minute. A cinq minutes de la fin ,
Eintracht a manqué une occasion de se
mettre définitivement à l'abri, lorsque
Hœlzenbein a raté la transformation
d'un penalty (son tir fut retenu par
Kargus).

Bayern Munich a pour sa part con-
firmé l'excellente impression laissée en
Coupe de l'UEFA en Tchécoslovaquie,
en allant s'imposer à Duisbourg. Paul
Breitner fut encore le grand homme du
match. C'est lui d'ailleurs qui marqua
le but de la victoire, à trois minutes de
la fin.

Les neuf matchs de cette septième
journée ont été suivis par un total de
230.000 spectateurs, qui ont pu voir la
réussite de 36 buts.

LE CLASSEMENT (toutes les équi-
pes ont joué sept fois) : 1. Borussia
Dortmund 11 points ; 2. Eintracht
Francfort 10 ; 3. VFB Stuttgart 10 ; 4.
SV Hambourg 9 ; 5. Bayern Munich 9 ;
6. FC Cologne 8 ; 7. Uerdingen 8 ; 8.
Kaiserslautern 7 ; 9. MSV Duisbourg 7 ;
10. Schaîke 7 ; 11. Werder Brème 7 ; 12.
Borussia Moenchengladbach 6 ; 13.
Beyer Leverkusen 6 ; 14. Fortuna Dus-
seldorf 5 ; 15. Munich 1860, 5 ; 16. VFL
Bochum 4 ; 17. Hertha Berlin 4 ; 18.
Eintracht Brunswick 3 points.
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Pour le prochain championnat du monde

Une nouvelle monoplace italienne de
formule 1, la Osella participera au pro-
chain championnat du monde, apprend-
on chez le constructeur turinois Enzo
Osella, jusqu'à présent spécialisé dans
la formule 2.

Enzo Osella, 40 ans, ancien pilote et
constructeur depuis 1971 quand 11 reprit
le service compétition d'Abarth alors
absorbé par Fiat, a mis au point une
formule à un moteur Ford-Cosworth.
Cette voiture devrait faire ses premiers
essais en novembre. Le constructeur
italien a trouvé un commanditaire
britannique, les parf uns « Denim »,
selon des indiscrétions recueillies à
Turin. De même source, la formule 1
Osella pourrait être confiée au pilote
suisse Clay Regazzonl ou à l'Italo-
Américain Eddie Cheever.

Pour sa première saison, face aux
« grands » de la F.-l, Enzo Osella limite

ses ambitions: «Il s'agira de se
qualifier sans problème et de
progresser ».

Une nouvelle voiture de formule 1

I Athlétisme

Record suisse battu
A l'occasion du marathon féminin de

Waldniel (près de Mcencheïigladbach),
la Lucernoise Vreni Forster a établi un
nouveau record suisse dans le temps de
2 h. 46'18. Elle terminait l'épreuve au
neuvième rang, perdant tout de même
un peu moins de 10 minutes sur l'An-
glaise Joyce Smith, gagnante de la
course en 2 h. 36'27. L'ancien record
appartenait déjà à Vreni Forster, avec
un temps supérieur de cinq minutes.
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Tranches
horaires

ÎP2T
J2J6h
16-18 h

18-20 1)

2Ô12ÎI
22-24 h

LA PLUPART DES ÉMISSIONS
SONT EN COULEURS

14.20 Point de mire: mémento
14.30 Télévision éducative
15.00 TV-Contacts: reprises

17.30 Téléjournal
17.35 La Récré du mardi

Avec Basile, Virgule et Pécora; l'Atelier de
chansons de Gaby Marchand, et Le Lac des
perches

18.10 Courrier romand
18.35 Saturnin et Compagnie
18.40 Système D. Le jeu des incollables
19.00 Un jour, une heure. Actualités
19.30 Téléjournal
19.45 Un jour, une heure. Actualités

20.00 Le menteur. Le jeu des incollables
20.20 Elections fédérales: bilan d'une législature

22.05 Film. Le crime était presque parfait
D'Alfred Hitchcock, avec Ray Milland et Grâce
Kelly

23.45 Téléjournal

Suisse alémanique, de 9.10 à 11.40:
L'homme et la vie quotidienne ;
Qu'est-ce que l'aide au développe-
ment ?
11.15 Réponse à tout: jeu
11.33 Midi première: variétés

12.00 TF1 actualités
12.45 Le regard des femmes

13.30 David Copperfield (4),
série - 14.30 Le regard des
femmes sur l'informatique

16.00 Livres service
16.30 Variétés - 16.35 Cuisine

17.01 TF quatre
17.35 L'île aux enfants
17.57 C'est arrivé un jour: récit

18.12 Une minute pour les femmes
18.20 Actualités régionales
18.44 Les inconnus de 19 h. 45: jeu
19.00 TF1 actualités
19.35 Patinage artistique: gala pré-

olympique

2.1.03 Documentaire: Le sens de
l'Histoire

22.00 Les musiciens du soir
22.30 TF1 actualités

11.001 Au jour le jour
11.10 Passez donc me voir: Philippe

Bouvard
11.29 Feuilleton La Duchesse

bleue (2)
11.45 Journal

12.35 Magazine régional
12.50 Courrier des téléspectateurs
13.00 Aujourd'hui Madame
11.05 Série: Drôles de Dames
14.55 Libre parcours: reportages

16.20 Fenêtre sur... Cinémania:
Annecy

16.50 Récré A2: jeux
17.30 C'est la vie
17.50 Des chiffres et des lettres: jeu

18.15 Quotidiennement vôtre
18.20 Actualités régionales
18.45 Top club: variétés
19.00 Journal
19.35 Les dossiers de l'écran:

La Chasse aux Sorcières
Film de Jud Taylor
Débat: Le maccartisme

ou « la démocratie américaine
malade de la guerre froide »,
avec des spécialistes améri-
cains et français

22.30 Journal

TV: A CHOIX
ENFANTS ET ADOLESCENTS

TV romande: 17.35 La récré du mar-
di - 18.35 Saturnin. — TF1: 17.35
L'île aux enfants. — Antenne 2:
16.50 Récré. — FR3: 17.30 Jeunesse -
18.55 Tintin.

MUSIQUE ET VARffiTES
TF1: 11.30 Midi première - 22.00 Les
musiciens du soir. — Antenne 2:
18.45 Top Club.

Jusque dans le courant de l'après-midi,
retransmision de TF1 en couleurs.

17.301 FR3 Jeunesse
17.55 Tribune libre: forum

La fédération nationale des
syndicats d'exploitants agrico-
les et ses problèmes

18.10 Soir 3: informations
18.20 Actualités régionales
18.40 Télévision régionale:

Le Vercors de demain
1&.55 Les Aventures de Tintin:

dessin animé
19.00 Les jeux de 20 heures
19.30 Filmi: Tonnerre Apache

21.00 Soir 3: informations

TV et radio
Programmes complets de la semaine
dans notre supplément-magazine du
samedi.
Tirage: 70.000 exemplaires.

» 1M FAR-TV ? I -V. PAR-TV « IM PAR-TV «

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.05 Le coup de midi. 12.30 Le journal
de midi. 13.30 La petite affiche. 14.05
La radio buissonnière. 16.05 La fameuse
invasion de la Sicile par les ours (7).
16̂ 15 Les nouveautés du disque. 17.05
En questions. 18.05 ïnter-régions-con-
tact. 18.20 Soir-sports. 18.30 Le journal
du soir. 19.02 Revue de la presse suisse
alémanique. 19.05 Actualité-Magazine.
19.20 Couleur d'un jour. 20.05 Les pa-
piers d'Aspern. 22.05 Blues in the night.
24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF]
12.50 Les concerts du jour. 13.00 For-
mule 2. 13.15 Vient de paraître. 14.00

Réalités. 15.00 Suisse-musique. 17.00
Hot line. Rock line. 18.00 Jazz Une.
18.50 Per i lavoratori italiani in Sviz-
zera. 19.20 Novitads. Informations en
romanche. 19.30 Journal à une voix.
19.35 La librairie des ondes. 20.00 Musi-
que... au pluriel. Orfeo ed Euridice.
20.30 Stéréo-hebdo. 21.00 A l'écoute du
temps présent. 22.00 Le temps de créer.
23.00 Informations. 23.05 Hymne na-
tional.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 22.00 , 23.00 — 12.15 Félicitations.
12.40 Rendez-vous de midi. 14.05 L'ar-
murier. 15.00 Tubes hier, succès au-
jourd'hui. 16.05 En personne. 17.00

Tandem. 18.30 Sport. 18.45 Actualités.
19.30 Théâtre. 20.25 Musique populaire.
21.30 Vitrine 79. 22.05 Musique légère
non-stop. 23.05 Strictly Jazz.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00,
22.00 , 23.00 , 23.55 — 12.10 Revue de
presse. 12.30 Actualités. 13.10 Feuille-
ton. 13.30 Chansons à mi-voix. 14.05
Radio 2-4. 16.05 Après-midi musical.
18.05 Cinéma et théâtre. 18.30 Chroni-
que régionale. 19.00 Actualités. 21.00
Troisième page. 20.30 Disco-mix. 23.05
Nocturne musical.

FRANCE MUSIQUE
13.00 Musique en plume. 17.02 Kiosque.
19.00 Le royaume de la musique. 19.30
Concert. 21.30 Ouvert ia nuit.

FRANCE CULTURE
12.30 Libre parcours variétés. 13.00 Un
livre , des voix. 13.42 Les après-midi de
France-Culture. 16.32 Echos de
Londres. 17.30 Bonnes nouvelles,
grands comédiens. 18.25 Salle d'attente.
18.30 Sciences. 19.00 Dialogues. 20.15
Musiques de notre temps. 21.30 Nuits
magnétiques.

MERCREDI
SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures de 6.00 à
23.00 (sauf à 21.00) et 12.30 et 23.55 —
6.00 Top-matin. 6.00, 7.00, 8.00 Editions
principales. 6.30 Top-régions. 6.50 Top-
sports. 6.58 Minute œcuménique. 7.32
Billet d'actualité. 8.05 Revue de la
presse romande. 8.25 Mémento des
spectacles et des concerts. 8.58 Minute
œcuménique. 9.05 La puce à l'oreille.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Les titres de l'actualité. 7.05
Suisse-musique. 9.00 Journal à une
voix. 9.05 Le temps d'apprendre. Cours
d'espagnol. 9.20 Domaine espagnol. 9.30
Initiation aux élections fédérales. 10.00
Savez-vous que. 10.30 Radio éducative.
11.00 Polyvalence de la musique. 12.00
Stéréo-balade.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00 — 6.05 Bonjour. 8.00
Notabene. 10.00 Agenda. 11.55 Pour les
consommateurs.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
10.00, 12.00 — 6.00 Musique et informa-
tions. 9.00 Radio-matin. 11.50 Les pro-
grammes du jour.

FRANCE MUSIQUE
6.00 Quotidien musique. 8.02 Le matin
des musiciens. 11.00 Musique de table

FRANCE CULTURE
6.02 Matinales. 7.00 Les chemins de la
connaissance. 7.50 Echec au hasard. 8.07
Les matinées de France-Culture. 9.45
Le livre, ouverture sur la vie. 10.02
Echos de Londres. 11.05 Nous tous, cha-
cun. 11.45 Panorama.

TV: A CHOIX
SPORTS ET JEUX

TV romande: 18.40 Système D -
20.00 Le menteur. — TF1: 11.15 Ré-
ponse à tout - 18.40 Les inconnus -
19.35 Patinage artistique. —
Antenne 2: 17.50 Des chiffres et des
lettres. — FR3: 19.00 Les jeux de 20
heures.

FILMS ET SERIES
TV romande: 14.30 TV éducative -
15.00 Contacts: reprises - 18.10
Courrier romand - 20.20 Elections
fédérales - 22.05 Le crime était
presque parfait. — TF1: 12.45 Le re-
gard des femmes - 17.55 C'est arrivé
un jour - 21.00 Le sens de l'histoire.
— Antenne 2: 11.00 Philippe Bou-
vard - 11.25 La duchesse noire -
13.00 Aujourd'hui Madame - 14.05
Drôles de dames - 14.55 Libre par-
cours - 16.20 Fenêtre sur Annecy -
19.35 La chasse aux sorcières. —
FR3: 17.55 Tribune libre - 18.40 Le
Vercors - 19.30 Tonnerre Apache.

A VOIR
Le regard des femmes
sur l'informatique
TFl à 14 h. 30

Demain l'an 2000... L'informatique
transformera notre vie quotidienne
tout comme la révolution industriel-
le l'a transformée au XIXe siècle.

Les femmes seront particulière-
ment concernées par cette évolution.
A l'occasion du colloque internatio-
nal sur « l'informatique et la socié-
té » — qui se tient à Paris du 24 au
28 septembre — l'équipe du
« Regard des femmes » a voulu sa-
voir quels changements cela allait
apporter dans notre vie quotidienne.

L'informatique joue déjà un rôle
important dans de nombreux domai-
nes: La RATP estime avoir augmen-
té la capacité de transport du métro
de 20 pour cent grâce à l'électroni-
que. Aux Etats-Unis des tours de
contrôle automatisées seront pro-
chainement installées dans plusieurs
aéroports. La médecine, également
utilise de plus en plus l'informati-
que.

L'évolution de l'Informatique va
très prochainement modifier profon-
dément la vie quotidienne des fem-
mes avec l'apparition de services
tout à fait nouveaux simplifiant ou
supprimant de nombreuses tâches
ménagères...

La maison de l'an 2000, une mai-
son magique: Des terminaux instal-
lés dans chaque pièce permettent en
appuyant sur des touches de pro-
grammer une foule de petites tâches
quotidiennes...

En première partie de ce dossier,
on verra des extraits de films sur
les réalisations les plus récentes et
les plus spectaculaires dans l'infor-
matique.

En deuxième partie, on assistera à
un débat animé par Eve Ruggieri et
Patrick Bourrât

Les dossiers de l'écran:
«La chasse aux sorcières»
Antenne 2, à 19 h. 35

Ce télé-film actualise l'arrivée et
la chute de Mac Carthy au .pouvoir
et de là, l'instauration de sa doctrine
de ligue anti-communiste.

D'abord garçon de ferme, puis en-
gagé dans la marine, il devint séna-
teur en 1950. La personnalité de
Joseph Mac Carthy fût telle qu 'il fût
aussi bien idolâtré ou craint (par
Truman et Eisenhower) . En effet ,
dès son arrivée au pouvoir , il porta
des accusations contre le communis-
me et propagea la peur d'un tel pé-
ril.

Mais en 1954, l'alcool et les séan-
ces télévisées du Sénat devinrent les
instruments de la chute de Mac Car-
ty.

Dès 1936, alors que Hollywood se
politise , en propageant à travers
tout '.e pays diverses activités politi-

TV romande, à 22.05: Le crime était presque parfait

ques ou informatives, (dénonçant la
montée du nazisme, la vente d'armes
par les EU au Japon) , Joseph Mac
Carthy, le sénateur du Wisconsin
accuse le monde de Hollywood, de
subversion et d'a'ntiaméricanisme.

Il croit voir dans le cinéma, le
problème du communisme et lance
« la chasse aux sorcières ». Dès lors,
un climat de terreur s'instaure dans
tous les domaines de la culture amé-
ricaine où Mac Carthy restreint le
libre échange des idées, s'immisce
dans les activités scientifiques. Il
fait régner la peur du communisme.
C'est à ce moment que va s'instau-
rer la fameuse liste noire, la mise à
l'index des idées, et des noms.

Quand le 22 décembre 1954, Mac
Carthy est censuré, l'époque des
commissions se termine, entraînant
derrière elle l'inquiétude du péril
communiste qui apparaîtra plus
tard , beaucoup plus dans la politi-
que extérieure que dans la politique
intérieure.

IMPÂR-TV •

SUISSE ALÉMANIQUE
9.10 TV scolaire

15.00 Da capo
17.00 Pour les enfants
17.30 TV scolaire
18.00 Petit guide des antiquités
18.15 Système international

de mesure
18.45 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.05 An royaume des animaux

sauvages
19.35 Point chaud
20.00 Téléjournal
20.25 CH Magazine
21.10 Autoreport
21.15 Derrick
22.15 Téléjournal
22.35 Signe des temps (1)

SUISSE ITALIENNE
18.00 La Limace
18.10 Les Vacances du Lion

- Je reste avec Papa
18.50 Téléjournal
19.05 Songs alive

- Comiques d'autres temps
19.35 Le monde où nous vivons
20.05 Magazine régional
20.30 Téléj ournal
20.45 Les Marionnettes de Michel

Poletti : Pop Faust
21.45 Troisième page
22.45 Téléjournal

ALLEMAGNE 1
16.15 Les Navajo s
17.00 Toujours Kathi
17.25 Les Aventures de

Kasper Lari
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjourna l
20.15 Die Montagsmaler

21.00 Monitor
21.45 Delvecchlo
22.30 Le fait du jour
23.00 II était une fois l'Amérique
23.45 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
16.30 Mosaïque
17.00 Téléjournal
17.10 Magazine des métiers
17.40 Plaque tournante
18.20 Lemi Gulliver
18.45 Oskar la Supersouris
19.00 Téléj ournal
19.30 Ein Ruhetag
21.00 Téléjournal
21.20 Banni de Fuladu
22.05 Gegen den Strom die

Treppe hinauf
0.05 Téléjournal
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La 
Chaux-de-Fonds

Mesdames,
Nos nouveautés vous attendent...
et nos petits prix aussi !

COTONS, POLYESTER, etc
dès Fr. 2#- le m.

Suce : Lausanne - Martigny - Morges - Payerne - Yverdon - Bulle

Décoration d'intérieur.
Du classicisme aux idées les p lus f olles !

En décoration, tout est permis... même ce que vous n'osiez pas faire hier dans votre appartement !
Par exemple, marier une commode de style Régence avec un lampadaire moderne, dont la sobriété rehaussera la richesse du meuble.

Par exemple, accrocher un tableau ancien au-dessus d'un buffet contemporain pour en faire ressortir la pureté des lignes.
Et pourquoi ne pas mêler des meubles Tudor à des décors en acier chromé?

Une seule règle: laisser à chaque objet , à chaque style, son caractère propre pour le mettre en valeur.
JE DÉCORE,

l'encyclopédie alpha de la décoration, a été conçue pour vous guider chaque fois que vous modifiez
quelque chose dans votre intérieur, pour le rendre plus agréable à vivre, plus adapté à votre personnalité.

Qu'il s'agisse de meubler une chambre, de décorer une salle de bains ou une^cuisine, de disposer des gravures,
de changer une tapisserie, d'aménager un bar ou d'installer une bibliothèque, JE DÉCORE sera le guide que vous attendiez.

Il vous dira, en mille conseils pratiques et illustrés, ce que vous pouvez faire et ce que vous devez éviter.

JE DÉCORE,
c'est le «conseiller artistique» qui vous apprendra tout ce que vous devez savoir sur cet art passionnant, la décoration.

Vous avez du talent - peut-être sans le savoir - et de l'imagination! Avec JE DÉCORE, vous aurez le tour de main en plus!

JE DÉCORE,
c'est encore l'histoire des styles, des études complètes sur des thèmes bien déterminés,

la présentation des métiers d'art, le «dictionnaire illustré de la décoration»
et, semaine après semaine, de magnifiques reportages photographiques qui vous donneront des tas d'idées!

Votre intérieur attendait cette collection!
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& ING. DIPL. EPF FUST ^M
W ASPIRATEUR A POUSSIÈRE 

"
¦

i Moulinex 803 TB
j 800 watts, carcasse en acier,

H silencieuse, enrouleur automa-
tique de câble £f
Prix choc FUST

j Fr. 198.- seulement I ;
i Nous avons d'autres marques

réputées, telles que: Electrolux j
Voila, Miele, Nilfisk , Hoover,. I i

| Siemens, Novamatic, etc
I Accessoires, tels que sacs à I
! poussière, buses, etc., en vente !

gB. dons tous les magasins FUST ! Si
! Chaux-de-Fonda: JumboTél. 039/266865 I

B Bienne: 36 Rue Centrale Tél . 032/228525 JH
MêL Lausanne, Genève, Etoy, Vlllara-sur-Glàne À__W
^̂ tmi  ̂ et 36 succursales _^mmËmW

[ cb 1A VENDRE

terrain
à bâtir
Quartier du Cerisier

Conditions de paiement favorables

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

V Jardinière 87 - Tél. (039) 23 7833 /

À VENDRE

DATSUN 160 J
4 portes - brun-métal, 21 000 km., 1978

GRAND GARAGE ET CARROSSERIE
DU JURA S. A.

117, avenue Léopold-Robert
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. (039) 23 14 08

MACHINES À COUDRE
neuves de démonstration, cédées avec
très grosse réduction.
Garantie 10 ans. Sur demande, par
tél., envoi 15 jours à l'essai. Occa-
sions: un an de garantie. Elna Fr.
200.-, Bernina Fr. 380.-, Regina Fr.
390.-, Elna Fr. 580.-. Réparations tou-
tes marques. Facilités, location.
Agence VIGORELLI, av. de Beaulieu
35, Lausanne. Tél. (021) 37 70 46.
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un don particulier: le coup d'œil pour découvrir grande expérience. - Et avec ses 37 magasins ,
des modèles modernes et pratiques. Diana est un client important des fabricants de

Et ils vont les chercher pour vous: en Suisse, chaussures. Cela garantit des prix avantageux.

Éà  

Paris, Londres ou Florence.
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A LOUER

appartement
de 3 pièces, salle de bain et terrasse.
Refait à neuf. Tapis tendus.
Rue du Progrès 6.

Tél. (038) 25 23 73.

Invitation 9-13 octobre 1979
Salon de l'électronique Bâle/Suisse
industrielle , . . „ , .

. dans les halles de la
et de l'industrie Foire Suisse d'Echantillons
électrotechnique Prospectus et catalogue :

Ineltec 79
KMESrat .Éi^OatHHBk. C H-4021 Bâle/Suisse

Sfl m Télé phone 061 26 20 20

J*]ineltec

STUDIO
au rez-de-chaussée en P. P. E.

À VENDRE À GORGIER

Situation splendide, vue dominante
et étendue sur le lac et les Alpes,
surface, tout compris: 27 m2, niche
à cuire complètement équipée,
salle de bain , WC, galetas spacieux
ascenseur.

Vente aux étrangers autorisée.

Conviendrait pour résidence se-
condaire ou pied-à-terre.

Prix: Fr. 43 000.—

Place de parcage dans garage col-
lectif Fr. 12 000.—.

S'adresser à MULTIFORM S. A.
18, rue de la Gare
2024 Saint-Aubin
Tél. (038) 55 27 27.

fîpM Voyages
%# MARTI SA.

En collaboration avec les Voyages Marti S. A., le PUCK-CLUB HCC
propose les déplacements suivants:

Prix membres
LANGNAU 22.—
KLOTEN 26.—
LAUSANNE 23.—
BIENNE 14.—
BERNE 19.—
DAVOS 37.—
AROSA 37.—

Vous pouvez obtenir votre carte de membre en versant le montant de
Fr. 10.— au CCP 23 - 5086.

Inscription, réservation et billet d'entrée pour la patinoire: Voyages
Marti S. A., av. Léopold-Robert 84, tél. (039) 23 27 03.
Délai d'inscription: 3 jours avant le match.

LE COMITÉ

Puck-Club, case postale 138, La Chaux-de-Fonds 2.

Journée sportive pour 450 apprentis et apprenties
A Tavannes

Les Ecoles professionnelles de St-
Imier - Tavannes - Tornos - Tramelan,
unies au sein d'une communauté, or-
ganisent chaque année une journée
spotive à l'intention de leurs élèves.
Cette activité représente un des nom-
breux objectifs de cette communauté.

La journée sportive a pour buts de
favoriser des contacts entre jeunes de
professions, d'écoles, de régions, d'en-
treprises différentes, d'encourager la
pratique du sport, de remplacer dans
une certaine mesure l'enseignement des
disciplines sportives à l'Ecole profes-
sionnelle, enseignement obligatoire
selon la loi mais pas encore entré dans
les horaires de toutes les classes.

L'Ecole professionnelle artisanale de
Tavannes avait la responsabilité de
l'organisation de la journée sportive
1979. Cette dernière s'est déroulée mer-
credi 19 septembre à Tavannes. Tous
les détails de cette rencontre avaient
été réglés par le responsable général ,
en l'occurrence M. Claude Gassmann,
directeur de l'école de Tavannes. 447
apprentis et apprenties participèrent à
une initiation technique, des applica-
tions et des concours dans huit discipli-
nes: course d'orientation (26 partici-
pants), excursion (48), varappe (35),
basket (26), volley (91), athlétisme (21),
ping-pong (66), football (134). La pré-
sence à ces joutes n'était pas obligatoi-
re et un certain nombre de jeunes pré-
férèrent se rendre au travail dans leurs
entreprises. L'enseignement avait été
confié à des spécialistes de branches
sportives placés sous la direction d'un
moniteur , à savoir MM. Michel Meyer,
St-Imier (course d'orientation), Paul
Andrès, Moutier (excursion), Jean-René
Affolter , Moutier (varappe), Roland
Montavon , Reconvilier (basket), Francis
Challendes, Tavannes (volley), Michel
Bourquin , Reconvilier (athlétisme),
René Meyer, Tavannes (ping-pong),
Jean-Claude Vuilleumier, Tramelan
{football). Ces moniteurs responsables
encadraient une vingtaine d'animateurs
dans les diverses disciplines.

Au cours du repas de midi , pris à la
cantine du FC Tavannes, le responsable
général de la journée, C. Gassmann, a
tenu à remercier plus particulièrement
les autorités municipales de Tavannes
pour la mise à disposition de toutes les
installations, le conseil municipal de
Reconvilier qui prêta la halle de
gymnastique, la bourgeoisie de Tavan-
nes dont les terrains de Belfond furent
utilisés. Le FC Tavannes, par soïi pré-
sident Jean-Louis Surdez, a largement
contribué au succès de cette journée en

tenant la cantine et préparant le repas.
On a remarqué sur place la présence de
M. Etienne Berger , inspecteur des éco-
les professionnelles, Jean-Pierre Bon-
net, président de la Communauté, de
plusieurs membres d'autorités locales
et de nombreux maîtres d'apprentissage
de l'ensemble du Jura (Jura bernois et
Canton du Jura).

Différents concours furent organisés.
Les résultats:

Course d'orientation (8 postes) , 11
équipes: 1. Monbaron Philippe et Vuil-
leumier Eric, Tramelan; 2. Wahdfluh
Serge et Sunier Laurent, Tavannes; 3.
Boillat Roland et Tschanz Gérard , St-
Imier.

Basket: Equipe de l'école secondaire
devant trois équipes d'apprentis.

Athlétisme filles (9 participantes) : 1.
Trummer Josiane, Tramelan: garçons
(12 participants) : 1. Fabien Niederhau-
ser, St-Imier.

Ping-pong: 4 premiers apprentis Re-
pond, Christen, Fankhauser et Houriet.

Football , tournoi à 11 joueurs: 1.
Ecole professionnelle Tramelan (garde
le challenge pour une année) ; 2. Ecole
professionnelle St-Imier; 3. Ecole pro-
fessionnelle Tavannes; 4. Centre pro-
fessionnel Tornos. Tournoi à 6 joueurs :
1. St-Imier; 2. Tavannes; 3. Tavannes (7
équipes classées).

A VENDRE

FIESTA 1,1 litre
modèle 1976, 30 000 km., en très bon
état.

S'adresser: F. Conzelmann, Paix 19, en
ville.

« CANTON DU JURA •

Les touristes suisses connaissent
presque tous la Suisse-miniature à Me-
lide, près de la frontière italienne pour
y avoir passé une fois ou l'autre. Dans
le Jura, on peut admirer depuis quel-
que temps ce qu'on pourrait appeler le
Jura-miniature. C'est à Rossemaison
qu'on trouve ce Jura-miniature, grâce à
l'initiatire d'une jeune aubergiste du
village. La localité de Rossemaison qui

faisait partie autrefois du district de
Moutier est en quelque sort e la ban-
lieue de la capitale du nouueau canton
du Jura, Delémont. La construction s'y
est bien développée ces dernières an-
nées et ce Jura-miniature où on peut
admirer notamment les châteaux de
Delémont, Porrentruy, Raimontpierre,
Soyhières, est une belle réalisation et
un lieu idéal de p romenade, un endroit
tranquille et ensoleillé qui surplombe
la •uallée de Delémont. Les construc-
tions des châteaux sont dues à un véri-
table artiste M. Henri Rais de Vermes
qui peut s'enorgueillir d'avoir construit
des sujets aujourd'hui admirés à Meli-
de. (texte et photo kr)

Le Jura en miniature à Rossemaison

La Main-Tendue (pour le Jura) : tél . 143.

SAIGNELÉGIER
Police cantonale: tél. 51 11 07.
Préfecture: tél. 51 11 81.
Hôpital, maternité et serv. ambulance:

tél. 51 13 01.
Médecins: Dr Bloudanis, tél. 51 12 84;

Dr Meyrat, tél. 51 22 33; Dr Bau-
meler, Le Noirmont, tél. 53 11 65.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service social tuberculose et asthme:
tél. (039) 51 1150.

Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 51 11 04.
Syndicat d'initiative et Pro Jura: Ren-

seignements tél. 51 21 51.
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Assemblée communale
extraordinaire

L'assemblée communale de Buix a
réuni 125 citoyens et citoyennes. Le
seul objet important de l'ordre du jour
concernait la construction d'une salle
polyvalente, en copropriété avec la
paroisse catholique de Buix. A une
majorité évidente, la construction de
cette salle a été votée et elle sera cons-
truite à l'emplacement de la salle com-
munale actuelle. '(kr)

BUIX

Cinquantenaire
des pêcheurs

C'est ce week-end, à la nouvelle halle
de St-Ursanne, en présence de
nombreux invités et délégués, que la
société des pêcheurs de St-Ursanne,
fondée en 1929 a fêté ses 50 ans. (kr)

SAINT-URSANNE

La fan fare  de Tavannes ne disposait
plus, actuellement d'uniforme conve-
nable, les derniers ayant été inaugurés
en 1947. Or nous apprenons que samedi
prochain 29 septembre la fan fare  de
Tavannes inaugurera dans la joie ses
nouveaux équipements. H y aura
certainement foule à cette occasion à la
salle communale. La soirée d'inaugu-
ration sera animée par l'Union instru-
mentale de Sonceboz et un riche
programme musical a été mis sur pied.
D'autre part chacun voudra voir les
musiciens de la fanfare  municipale pré-
sidée par M. Otto Burkhalter, dans leur
nouvelle tenue, (kr)

Très petite f oire
En raison du mauvais temps, la

foire de Tavannes a été une des moins
fréquentées de ces dernières années et
les bancs pouvaient se compter sur les
doigts d'une main. Seul le banc des
femmes protestantes a connu une cer-
taine, animation, (kr)

Nouveaux uniformes
pour la fanfare

JURA BERNOIS • JURA BERNOIS



Repose en paix.

La famille de

Monsieur

Otto ZISSET
a le chagrin de faire part de son décès, survenu samedi, paisiblement,
dans sa 83e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 22 septembre 1979.

Selon le désir du défunt, la cérémonie a eu lieu dans l'intimité.

Domicile : M. et Mme Maurice Geiser, Tuilerie 50.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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LE LOCLE

MADAME LOUIS GREBER-KAPP ET FAMILLE,

profondément touchées par les nombreuses marques de sympathie et
d'affection qui leur ont été témoignées lors de leur grand deuil , remer-
cient très sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à leur
épreuve, par leur présence, leurs dons, leurs envois de fleurs, leurs
messages de condoléances et les prient de trouver ici l'expression de
leur vive reconnaissance.

_______________________________________^_____________
____________________

m
______

.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame Yvette Droz-Droz :
Madame et Monsieur Vernon Brink-Droz, à Denver, Colorado,
(USA) ;

Monsieur René Droz ;
Madame Germaine Vuilleumier-Tièche ;
Madame Maurice Tièche-Schallenberger et famille ;
Les descendants de feu Oscar Witz-Tièche ;
Les descendants de feu Adolphe Tièche ;
Les descendants de feu Léon Droz,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Juliette DROZ
née TIÈCHE

leur très chère maman, grand-maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine,
parente et amie, enlevée à leur tendre affection, dimanche, dans sa
81e année. ,

LA CHAUX-DE-FONDS, le 23 septembre 1979.

L'incinération aura lieu mercredi 26 septembre.
Culte au crématoire, à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : 92, avenue Léopold-Robert.
Prière de ne pas faire de visite.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

i I
Repose en paix.

Madame Victor Schouwey ;
Monsieur et Madame Louis Schouwey-Keller ;
Madame et Monsieur Maurice Miiller-Schouwey, leurs enfants et petits-

enfants ;
Madame Jacqueline Schouwey, à Genève ;
Famille Maxime Schouwey, à Gisors (France) ;
Les enfants et petits-enfants de feu Joseph Schouwey ;
Madame Lucette Kneuss ;
Madame et Monsieur Raoul Boichat, leurs enfants et petits-enfants, Les

Entre-deux-Monts,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Victor SCHOUWEY
leur bien cher et regretté époux, papa, beau-père, grand-papa, arrière-
grand-papa, frère, oncle, parent et ami, que Dieu a repris à Lui, dans
sa 86e année, après de grandes souffrances, supportées vaillamment.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 24 septembre 1979.

L'incinération aura lieu mercredi 26 septembre.
Culte au crématoire, à 11 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière. ,, ..

ijtyï i \ ... - .-  ¦! \'i_m\ . - .JU i'ai r* —¦¦'. ill i_ n-V '  ¦ -->¦-« ' ¦*" i i  i l i t  ¦ _ ¦ fr Va ,¦ ( j *. i m. "af ' m . ,,.V ,. '. '* ' . i. - j  'an 'ti i 'i

— Prière instante de no pas faire de visite.
Domicile : rue Fritz-Courvoisier 24.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Dix mois après l'attaque du train posta!...

Chacun s'en souvient, en novembre
de l'an dernier le train postal de 19 h.
reliant le Val-de-Travers à Neuchatel
était dévalisé dans les gorges de
l'Areuse, non loin de Champ-du-Mou-
lin. Le jeune commis de gare, M. Biaise
Perret avait prêté son téléphone aux
collègues des CFF qui donnèrent l'alar-
me depuis la station de Champ-du-
Moulin.

Dix mois après, un nouveau chef de
gare a été nommé, il s'agit de M. J.-P.
Bertschi qui remplace M. Gilbert
Charles, en poste à Noiraigue.

Tant MM. Perret que Bertschi se sont
pris d'amitié pour cette petite station,
construite il y a tout juste 100 ans.
Comme il était question de remplacer
les hommes par une machine à billets,
ces deux employés des CFF ont formé,
avec d'autres habitants de Brot-Des-
sous, un comité de défense. Les CFF,
certainement attendris par la volonté
des habitants du lieu, ont accordé un
sursis de trois ans, après lesquels la
gare sera certainement et malheureu-
sement transformée en halte non-des-
servie. En attendant, on profite de fêter
le 100e anniversaire de sa construction.
Diverses réjouissances sont prévues
pour le samedi 29 septembre. Un
wagon-cinéma des CFF sera stationné
sur une des voies de garage, il permet-
tra de visionner quelques beaux films.
Non loin, un autre wagon, transformé
en pont de danse, devrait permettre
aux gincheurs de danser jusqu'aux pe-
tites heures du dimanche matin. Le co-
mité du centenaire souhaite, bien en-
tendu, que de nombreux Vallonniers et

Le vice-président du comité du centenaire, M. Biaise Perrret, photographié devant
la gare, le lendemain de l'attaque du train postal. (Photo Impar-Charrère)

La gare de Champ-du-MouIin fête ses 100 ans d'existence

* DISTRICT DE BOUDRY «

BIENNE L'Eternel est mon berger, je ne
manquerai de rien.

Psaume 23, v. 1.
La mort est un passage, elle n'est
pas un port : entre vous, vivez en
paix.

Madame Bertha Widnier-Siegenthaler, à Bienne ;
Madame et Monsieur Jean Gafner-Widmer, leués enfants, à Absburg

(Argovie) ;
Monsieur et Madame Frédy Widmer-Keusen, leurs enfants, à Courte-

lary ;
Madame Claudine Widmer et ses enfants, à Bienne,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la grande douleur de
faire part du décès de

Monsieur

Georges WIDMER
leur cher et regretté époux, papa, beau-père,, grand-papa, beau-frère ,
oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris. à.Xui ĵStjbiternent, par ~«1
suite d'un accident, dans sa 75e année. ,.. .'- . . :.. - ..— : ...

2502 BIENNE, le 22 septembre 1979.
Rue des Oeillets 24.

L'ensevelissement aura lieu mercredi le 26 septembre.
Culte à 10 h. 30 à la chapelle du cimetière de Bienne-Madretsch, où

le corps repose.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part pour les personnes involon-
tairement oubliées.

Très touchée des témoignages d'amitié et de sympathie reçus à l'occa-
sion du décès de

Monsieur Vital VUILLEUMIER
sa famille prie toutes les personnes qui l'ont entourée de croire à
l'expression de sa très sincère reconnaissance.

La famille de

Mademoiselle Marguerite STAMPFLI
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée sa reconnaissance et ses sincères remer-
ciements.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un
précieux réconfort.

Très touchée par l'hommage rendu à son cher disparu, la famille de

Monsieur Etienne ROMANO
exprime sa profonde reconnaissance à toutes les personnes qui ont pris
part à son deuil, par leur présence, leurs messages ou leurs envois de
fleurs, lui apportant le réconfort de leur amitié et de leur sympathie.

¦¦.....Hi..M.... HBH nHH........B.I.H HHB

Profondément touchée par les nombreuses marques de sympathie et
d'amitié reçues, la famille de

Mademoiselle Irène FAVRE
exprime à toutes les personnes qui l'ont entourée, toute sa gratitude et
ses remerciements lors de son deuil.
Leur présence, leurs messages ou leurs envois de fleurs lui ont été un
précieux réconfort.
LA CHAUX-DE-FONDS, septembre 1979.

Repose en paix.

Madame Gertrude Wyss-Stcge-
mûller;

Monsieur Paul Stegemûller-
Morera, ses enfants et petits-
enfants, à Bisohofsheim-am-
Main,

ainsi que les familles parentes
et alliées ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur
Rodolphe

STEGEMÛLLER
leur frère, oncle, cousin, parent
et ami que Dieu a repris à Lui
dans sa 78e année.

LA CHAUX-DE-FONDS,
le 20 septembre 1979.

L'incinération a eu lieu dans
l'intimité de la famille.

Domicile de la famille: Mme
Gertrude Wyss, av. Léopold-
Robert 120.

Le présent avis tient lieu de
lettre de faire-part.

Neuchatel
Jazzland : Jérôme Van Jones, orgue.
Pharmacie d'office: jus qu'à 23 heures,

Coopérative, Grand-Rue.
Ensuite, tél. 25 10 17.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 -
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, American

Collège; 17 h. 45, Lacombe Lucien.
Arcades: 20 h. 30, Flic ou voyou.
Bio: 18 h. 30, 20 h. 45, Norma Rae.
Palace: 15 h., 18 h. 45, 20 h. 45, Ces

garçons qui venaient du Brésil.
Rex: 20 h. 45, Moonraker.
Studio: 21 h., Soleil de feu.

Val-de-Ruz
Pharmacie de service: dès 18 h. 30,

Piergiovanni, Fontainemelon, tél.
53 22 56 et 53 22 87.

Main-Tendue: tél. 143.
Aide familiale: tél. 53 10 03.
Hôpital et maternité, Landeyeux: tél.

53 34 44.
Ambulance: tél. 53 21 33.
Soins à domicile: lundi, mercredi,

vendredi, 17 h. 30 - 18 h. 30. Tél.
53 15 31.

Val-de-Travers
Couvet, cinéma Colisée: 20 h. 30, Le

passager de la pluie.
Galerie Château de Môtiers: expos.

photos, 11-23 h.
Ambulance: tél. 61 12 00 et 61 13 28.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 31 81.
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Hôpital de Fleurier: tél. 61 10 81.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Fleurier infirmière visit.: tél. 61 38 48.
Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police i(cas urgents) : tél. 117.
Police du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers:

tél. 63 19 45; non-réponse: 63 17 17.
Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04

ou 118.
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Mark réévalué: conséquences immédiates
L'Allemagne de l'Ouest a accepté hier de réévaluer le mark vis-à-vis des
autres monnaies appartenant au Système monétaire européen (SME). Cette
initiative a été prise après consultations avec les autorités américaines dans
le but de stabiliser le dollar. C'est la première mesure monétaire prise dans
le cadre du SME, vieux de six mois. Elle a été annoncée à l'issue d'une
réunion - marathon de 15 heures tenue dans la nuit de dimanche à lundi à
Bruxelles, réunion à laquelle participaient les ministres des finances et les

gouverneurs des banques centrales des pays du SME.

AJUSTEMENTS TECHNIQUES
« A la suite de tensions survenues

ces derniers jours sur les marchés
des changes et dues à des mouve-
ments de devises en dehors du
système monétaire européen, les
ministres et les gouverneurs sont
convenus qu'il était nécessaire de
procéder à des ajustements techni-
ques », déclare un communiqué pu-
blié après la réunion. Ces
ajustements sont les suivants: « Cinq
pour cent entre le DM d'une part et
la couronne danoise d'autre part.
Deux pour cent entre le DM d'une
part et le franc français, le franc
belge, le franc luxembourgeois, le
florin , la lire italienne et la livre
irlandaise d'autre part. »

POUR APPORTER
UN MEILLEUR ORDRE

« Les taux pratiqués entre le franc
français, le franc belge, le franc lu-
xembourgeois, le florin, la lire ita-

lienne et la livre irlandaise restent
inchangés », ajoute le communiqué
qui précise que « ces ajustements ont
pour but d'apporter une contribution
positive à un meilleur ordre sur les
marchés des changes, tout en con-
tribuant à la stabilité des monnaies
de pays tiers. La coopération avec les
autorités monétaires des pays tiers
sera poursuivie et renforcé. »

Par pays tiers, les ministres eu-
ropéens ont voulu, semble-t-il,
désigner en premier lieu les Etats-
Unis.

On pense d'ailleurs dans les
milieux spécialisés que le secrétaire
américain au Trésor, M. William
Miller, et le président de la Réserve
fédérale, M. Paul Volcker, ont vrai-
semblablement contribué à persua-
der Bonn de réévaluer sa monnaie.

RETOMBEES
La décision d'hier a des

conséquences immédiates sur la

parité entre les monnaies du SME.
Un communiqué du Ministère fran-
çais de l'économie est venu préciser
hier les nouveaux cours pivots du
franc français. Tout d'abord l'écu
(l'unité de compte européenne) vaut
désormais 5,85522 ff. Ensuite, compte
tenu des cours pivots en écu des
autres monnaies, les cours pivots du
franc sont les suivants:

Un mark vaut 2,35568 ff., un florin
2,13113 ff., une lire 0,00505013 ff., un
franc belge 0,146948 ff., une cou-
ronne danoise 0,794906 et une livre
irlandaise 8,75034.

A cette occasion M. René Monory,
ministre de l'Economie, a rappelé
que « le franc français a connu une
revalorisation de 3 pour cent vis-à-
vis du dollar... depuis le 13 mars
1979, date d'entrée en vigueur du
mécanisme de change du SME ».

Il a déclaré par ailleurs que « cette
modification des taux pivots a pu
être réalisée indépendamment de
toute pression spéculative caracté-
risée ». Il s'agissait là « d'un test es-
sentiel de bon fonctionnement du
SME, il peut être considéré comme
réussi », a-t-il dit.

POUR ASSURER LA STABILITE
La Commission européenne a fait

de son côté un commentaire allant
dans le même sens. « L'ajustement
auquel il a été procédé ne constitue
pas un bouleversement mais une
modification ordonnée des cours
pivots de deux monnaies soumises, à
la hausse ou à la baisse, à une
tension sur le marché », a expliqué la
commission qui a ajouté: « Ces cor-
rections doivent permettre de mieux
assurer encore la stabilité des mon-
naies du SME ».

La réévaluation a déjà eu une ré-
percussion hors du SME. La Centrale
d'Autriche a en effet procédé à une
réévaluation de facto du schilling
puisqu'elle a annoncé hier que le
taux de change avec le mark alle-
mand resterait inchangé à la suite du
réalignement des monnaies du SME.

Sur le plan commercial, les
mesures annoncées hier vont
favoriser les exportations françaises,
italiennes ou hollandaises en direc-
tion de l'Allemagne de l'Ouest.
Toutefois, l'effet de ces modifications
ne devrait pas se faire sentir avant
plusieurs semaines, voire plusieurs
mois.

En ce qui concerne l Europe verte,
la réévaluation du mark pourrait
également avoir des répercussions.
Le commissaire européen à
l'Agriculture, M. Finn Olav Gun-
delach, va en effet demander, de-
main, à Strasbourg, aux autres
membres de la commission de mo-
difier les montants compensatoires
monétaires (MCM) actuels. Les MCM
servent, sous forme de taxes ou
d'allocations, à compenser, dans les
échanges agricoles, les déséquilibres
monétaires au sein de la CEE. (ap)

Fusillade à Rome

Entre policiers
et terroristes

Grâce a un renseignement, la
police a surpris hier plusieurs
terroristes qui étaient occupés à
changer la plaque d'immatriculation
d'une voiture dans l'avenue Metronio
de Rome, non loin de la voie
Appienne.

Les quatre hommes ont aussitôt
ouvert le feu sur les policiers, qui
ont riposté. L'un des terroristes a été
grièvement blessé dans la fusillade,
et un policier a été touché à une
jambe. Un homme et une femme ont
réussi à prendre la fuite, mais une
seconde femme a été retrouvée
cachée sous un camion dans un ga-
rage proche.

Selon les autorités, la femme ap-
préhendée a refusé de répondre aux
enquêteurs et s'est bornée à dire
qu'elle se considérait comme « un
prisonnier politique ». Cet argument
est généralement employé par les
terroristes arrêtés. Elle était en pos-
session de deux pistolets et de faux
papiers.

Dans la soirée, on a appris que
l'homme arrêté et blessé était Pros-
péra Gallinari, l'un des fondateurs
des Brigades rouges et l'un des a'r-
tisans de l'enlèvement de M. Aldo
Moro. (ap)

Bokassa a trouvé asile en Côte - d'Ivoire
Apres un marchandage serre avec le gouvernement français

? Suite de la Tre page
L'attitude du gouvernement fran-

çais envers l'empereur a été
vivement critiquée par l'Association
démocratique des juristes pour qui la
France a violé l'une de ses lois fon-
damentales en refusant l'accès de son
territoire à l'un de ses citoyens.
D'autre part, une partie de l'opinion
a mal accepté que le dictateur puisse
échapper à la justice compte tenu
des crimes qui lui sont reprochés.

Condamné à mort
Le nouveau régime en place en

Centrafrique, après avoir observé
une grande discrétion pendant les

tractations, a annonce que l'empe-
reur avait été condamné à mort pour
crime contre la nation et qu'il se
prépare à lancer un mandat d'arrêt
international. Cependant, au cours de
la soirée, cette information a été
démentie.

POUR DES RAISONS
HUMANITAIRES

Il était difficile de savoir hier
quelle serait la réaction de la Ré-
publique ivoirienne. Le régime du
président Houphouet-Boigny a préci-
sé seulement que l'ex-souverain
avait été admis « pour des raisons
humanitaires » après consultation du

Bureau politique du Parti démocra-
tique de Côte-d'Ivoire.

A maintes reprises dans le passé,
le régime ivoirien a accordé l'hos-
pitalité à d'anciens chefs d'Etat, MM.
Hubert Maga, "Christophe Soglo,
Emile Derlin Zinsou (tous trois du
Dahomey) et Odumegwu Ojukwu
(Nigeria). Selon des sources bien in-
formées, Catherine, l'épouse de
Bokassa, aurait adressé des appels
pressants au président Houphouet-
Boigny « au nom de ses enfants »
pour qu'il accorde asile au dictateur.

Désenchantement
Pendant ce temps en République

centrafricaine, on notait un certain
désenchantement après la joie qui
avait marqué le renversement du
dictateur. Le président Dacko a lancé
un appel aux Centrafricains pour
qu'ils reprennent le travail et a pro-
mis des allégements fiscaux.

La population critique le fait que
plusieurs ministres de Bokassa aient
conservé leurs fonctions et elle a mal
accepté que l'ancien souverain ait pu
échapper à la justice. Alors que
chacun se félicitait du rôle de la
France dans l'arrivée au pouvoir de
M. Dacko, on comprenait mal que
Paris ait permis au dictateur de s'en
tirer à bon compte, (ap)

• MOSCOU. — Le premier Ilyouchi-
ne 86, l'équivalent soviétique de l'Air-
bus européen, a été livré à la compa-
gnie Aeroflot, et devrait entrer en ser-
vice au printemps prochain sur les li-
gnes intérieures soviétiques.

• ACCRA. — Le lieutenant Jerry
Rawlings, qui avait dirigé le coup
d'Etat contre le général Fred Akuffo, le
4 juin , a remis le pouvoir au nouveau
président civil du Ghana, le Dr Hilla
Limann, 45 ans.
• LONDRES. — L'ancien secrétai-

re général adjoint chargé des affaires
politiques de l'ONU, le Soviétique
Chevtchenko, a déclaré au cours de l'é-
mission de télévision « Panorama », que
la moitié du personnel soviétique em-
ployé par les Nations Unies est com-
posé d'espions.
• VARSOVIE. — Près de 500 sol-

dats et officiers chinois prendraient
part aux combats entre des opposants
et l'armée afghane dans la province de
Paktya , à la frontière avec le Pakistan.
• TEHERAN. — Deux anciens sé-

nateurs et le médecin personnel du
chah, ont été fusillés hier à Téhéran, a
annoncé la Radio nationale iranienne.
• ISPAHAN. — M. Hassan Nazih,

directeur de la Compagnie pétrolière
nationale iranienne (NIOC), a fait sa-
voir que le siège de la société s'est mis
en grève, pour protester contre les cri-
tiques formulées contre lui par le cler-
gé iranien.

Les Etats-Unis à la croisée des chemins
? Suite de la ire page
deries et forment ensuite une masse de
semi-analphabètes. Pour compléter ce
tableau, il n'est pas inutile de signaler
qu'on compte environ 40 millions de
toxicomanes dans le pays, et que l'al-
coolisme, surtout parmi les femmes et
les mineurs, se répand actuellement
comme un f léeau.

DISPARITES SOCIALES
Sur le plan économique, on

enregistre la plus forte concentration
de richesse privée tandis que l'inflation
est proche de 14 pour cent et que le
taux de chômage atteindra selon les in-
dices dont on dispose 7,5 ou 8 pour cent
l'année prochaine. A l'heure actuelle,
les 2 pour cent des Américains possè-
dent 75 pour cent de la richesse privée,
tandis que les 60 pour cent en
possèdent moins de 10 pour cent. Les
salaires et les versements de
l'assistance sociale, des allocations aux
pauvres n'étant pas indexés à l'infla-
tion, le pouvoir d'achat des assistés a
été réduit en cinq ans de 35 pour cent.
On compte aujourd'hui 50 millions de
pauvres aux Etats-Unis. Les 6 pour
cent de la population vivent aux frais
de l'assistance sociale.

PRISE DE CONSCIENCE
En même temps, l'explosion informa-

tique réduit la distance traditionnelle
entre les gouvernants et la population
et, comme l'écrit la revue « Dissent »,
la classe dirigeante peut tromper quel-
ques Américains toujours, tous les
Américains pendant quelques jours,
mais pas tous les Américains toujours.
La population demande à participer
aux décisions, à avoir voix au chapitre.

On a beau essaye de détourner son at-
tention des vrais problèmes en mettant
l'accent sur la « qualité de la vie » (en
lui offrant des funambules, des poésies,
des guitaristes et des foires), elle se
rend compte qu'en même temps, par le
biais de l'inflation ou du chômage, « on
lui fait son portefeuille ».

EXCESSIVE DÉMOCRATISATION
M. Carter a tenté de lancer une « ré-

volution culturelle » visant à gonfler le
moral, rendre confiance à ses compa-
triotes. Mais si ce moralisme ne s'ac-
compagne pas d'une redistribution plus
équitable des richesses, d'un effort en
vue d'une plus large mesure de justice
sociale, il risque de faire long feu.
D'une part, du point de vue de l'écono-
mie, les Etats-Unis auraient besoin
d'un nouveau « new deal », d'un grand
projet destiné au fond à sauver le
système de ses propres excès. D'un
autre côté, l'humeur conservatrice de la
classe moyenne et la puissance
politique du patronat — infiniment
plus grande qu'il y a cinquante ans —
s'opposent à pareille entreprise. Au
fond , pour permettre aux Etats-Unis de
résoudre leurs contradictions internes
et de mener une politique étrangère
impériale sans remords, il leur faudrait
une sorte de dictateur, ou du moins un
président disposant des pleins pouvoirs
et point gêné par un Congrès jaloux de
ses prérogatives, et par une presse
fouineuse et sceptique.

Mais s'il est vrai qu'aujourd'hui la
majorité des Américains veulent
envoyer à la Maison-Blanche un
homme à poigne, ils restent farouche-
ment attachés à leurs libertés démo-
cratiques et ne sont pas disposés à se
laisser bâillonner politiquement. L'ex-

cessive démocratisation du système
empêche aujourd'hui son bon fonction-
nement ; mais les Américains rejettent
l'idée d'un régime plus autoritaire. On
voit mal dans ces conditions comment
le prochain président pourra faire
mieux que louvoyer entre les récifs,
comme ses prédécesseurs...

L. W.

Menées iraniennes
à Bahrein

L'ayatollah iranien Sadegh Rouhani
a accepté de prendre la tête du « Mou-
vement révolutionnaire » à Bahrein , et
a appelé la population de cet Emirat à
renverser le cheikh Issa Ben Salman el
Khalifa , si celui-ci refuse de se plier
aux principes islamiques.

L'ayatollah Rouhani a précisé à
l'AFP qu'il guiderait la révolution à
Bahrein depuis l'Iran, « sur le plan pu-
rement islamique et non politique », et
ce à la demande de Bahreinis.

Comparant la situation actuelle dans
l'Emirat à celle qui prévalait en Iran
avant la révolution, il a affirmé que la
population de Bahrein — chiite à 85
pour cent, selon lui — ne voulait plus
du souverain (sunnite), et a promis à ce
dernier le sort de l'ex-chah s'il refusait
de suivre la voie de l'islam.

« Le peuple de Bahrein veut
l'instauration d'une république islami-
que sur le modèle iranien », a ajouté
l'ayatollah Rouhani , qui a souligné que
les Bahreinis prendraient les armes
contre leur souverain si celui-ci per-
sistait dans sa politique actuelle.

Effervescence au Salvador
? Suite de la ire page

Environ 400 membres de la ligue
dont le nom commémore une vio-
lente manifestation qui eut lieu le 28
février 1977 occupaient le ministère
depuis vendredi pour exiger la
libération de trois de leurs membres.
Un porte-parole de la ligue a affirmé
que les trois membres en question
ont été arrêtés le 17 septembre à
Armenia, à 25 km. de la capitale.
Depuis, on est sans nouvelles
d'eux.

L'enlèvement de McDonald et
Bucheli a eu lieu vendredi et il n'a
été suivi d'aucune demande de ran-
çon.

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Jamais, semblc-t-il , autant de
sportifs et d'artistes, n'ont quitté
l'Union soviétique et les pays de
l'Est que ces derniers temps.

Hier encore, c'étaient deux cham-
pions de patinage artistique qui de-
mandaient l'asile politique à la
Suisse.

A quoi tient cette fuite vers
l'Ouest ?

L'appât du gain, à quelques
exceptions près, doit être minime.
En effet , matériellement, les sportifs
et les artistes sont cocolés dans les
Etats communistes et ils jouissent
de tant davantages de tous ordres
qu'ils peuvent être considérés
comme y étant aussi bien qu'en
Occident. En outre, leur retraite y
est mieux assurée. Ce qui est fort
appréciable.

Politiquement, les sportifs sont, en
général, indifférents et les artistes
marginaux. Il en résulte que les
autorités communistes ne leur
cherchent, à l'accoutumée, pas noise
et qu'ils n'ont pas un bénéfice évi-
dent à opter pour l'Ouest.

D'autre part, les discriminations
ou les persécutions qui poussent les
chrétiens, les Baltes et les Israélites
à fuir l'Union soviétique ne valent
pas pour eux, qui n en souffrent
aucunement.

Quelles sont alors les raisons qui
motivent le départ des artistes et
des sportifs de l'Est, alors qu'on ne
connaît nullement un phénomène
pareil de l'Ouest vers l'Est ?

Il faut admettre que la raison la
plus plausible est le désir de liberté,
la volonté de pouvoir exercer, sans
barrières de toute espèce, tout
l'éventail des possibilités que
permet l'art ou le sport.

Assurément, beaucoup de cham-
pions et d'artistes communistes ap-
précient le bien-être que leur
accorde l'Etat et ils savourent le fait
d'être en quelque sorte au-dessus
des lois qui régissent les citoyens
ordinaires.

Mais la sclérose des dirigeants
communistes qui refusent carrément
à l'art et au sport certaines formes
d'expression, qui les contraignent à
ne pas dépasser un certain seuil
apparaissent à certains comme une
espèce de mort, comme une sorte
d'émasculation de leur personnalité.
Ce sont ceux-là qui choisissent
l'Occident. Et s'en trouvent géné-
ralement bien, même si la liberté
qu'ils cherchaient ne correspond pas
toujours exactement à leur idéal.

Au demeurant, l'erreur de l'Occi-
dent, c'est de croire que, au niveau
des milieux universitaires commu-
nistes, il n'existe aucune compré-
hension de ce phénomène, n semble,
en effet, qu'il y a à l'Est tout un
mouvement qui vise, au contraire, à
établir un communisme dynamique
en lieu et place de la fossilisation
actuelle.
Cependant la difficulté — énorme —
qui empêche cette tendance d'éclore
vraiment, c'est qu'il est très mal aisé
d'ouvrir une brèche dans le système,
car elle pourrait produire une inon-
dation.

Et l'on peut se demander si les
fuites répétées vers l'Occident n'ont
pas, malheureusement, une influen-
ce néfaste sur la libéralisation du
communisme, en augmentant les
craintes des dirigeants.

Willy BRANDT

Fuite à l'Ouest

Entre Israéliens
ef Palestiniens

Des députés israéliens et des respon-
sables de l'Organisation de libération
de la Palestine se sont rencontrés en
public, pour la première fois hier, à
l'occasion d'une conférence sur les
droits des Palestiniens.

« Le fait que nous soyons ici ensem-
ble, même si certains, de notre côté
comme du vôtre, voient mal la chose,
montre que le temps est venu de met-
tre fin à la violence et de commencer
vraiment à négocier », a déclaré M.
Youri Evneri, député israélien apparte-
nant au parti Shelly.

M. Evneri, qui était accompagné du
député communiste à la Knesset, M.
Taoufik Toubi, s'adressait à M. Sedki
el Dajani , porte-parole de l'OLP et
conseiller personnel de M. Yasser Ara-
fat. Jusque-là, les seules rencontres is-
raélo - palestiniennes avaient eu lieu
en privé, à Vienne et à Paris, et n'im-
pliquaient que des parlementaires is-
raéliens dissidents, (reuter)

Rencontre à Rome
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Prévisions météorologiques
Couvert, pluies régionales surtout

dans les Alpes (neige vers 1500 m.).
Quelques éclaircies l'après-midi dans
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Niveau du lac de Neuchatel
Hier, à 6 h. 30 : 429,25.


